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I A C dV  E S FOCARD 


DE  MONTPELLIER, 
a maiflre  Noël  .yfhbert  Lyonncis,  ya- 


differentes,  & entièrement  rebelles  complexions  en 
vne  correfpondehce  ? Certainement  ie  ne  doubte- 
ray  point,  que  la  vertu  ne  foit  d'autant  plus  rccom- 
mendable,que  fon  efiècMl  icy  bas  operation  des  in- 
telligences fuperieures,&  que  l’amour  mefme  n’eftde 
foy  finon  miniftre  d’icelle  Vertu.  Etpource  ne  le 
fault  esbahir,  fi  le  plusfouuent  elle  contraint  deux 
perfonnes  incongneues,&  eslongnees  ,à  non  feule- 
ment s'entre  ay  mer,  mais  encore  à fi  bien  le  confor- 
mer en  vn  mefme  vouloir,  qu’il  fentble  (&  à la  véri- 
té) qu’elle  execute  en  nous  ce, que  les  Intellefiz  cele- 


let  de  chambre  du  Roy  fon 
fingulter  amy , 


Salut. 

% 


I l’amytic,  Amy  trefcher,  eft  en- 
tre nous  admirable  pour  feulemët 
attraire  deuxconformitez  en  vn 
fubiefl,  de  combien  fera  plus  e(- 
merueillable  la  Vertu, qui  feule 
vnit  Sc  homogène  enfemble  deux 


A 


lies 


/ 


fies  nous  influent  de  fi  loing  : ce  que  ta  tare,  & gen- 
tille nature  ha  peu  expérimenter  en  moy , laquelle  à 
Timitation  de  fon  moteur  iamais  ne  celle  ou  de  fe 
exerciter  à toutes  chofes  autant  diuinement  haultes, 
qu’elles  font  haultement  diuines,ou  de  exciter  les  au 
très  à l’enfuyure.  Autrement^certes^neufle  ie  peu  par 
ticiper  en  celle  noftre  mutuelle  affe£lion,  non  plus 
qu’vn  arrefle  pourroit  accompaigner  celluy  , qui 
court.  Et  par  ainfi  ne  voulant  à ton  imitation  mal 
employer  mes  heures  oyfiues,  oultre  ma  vaccation 
m’addonnay  à exercice  approchant  le  tien,c’elloit  en 
Allrologie  ,ou  y ayant  efté  quelque  peu  efclaire  de 
fes  eternelz  & perpetuelz  feux  celefles,  me  mys  à en 
tirer  celle  (telle  qu’elle)  paraphrafe  plus  pour  vn  fou 
lagement  de  ma  mémoire,  que  pour  efpoir  ne  vou- 
lenté  quei’eulfe  lors  d’edifier  autruy  laquelle  tou- 
tesfois  pour  l’alTeurance  de  celle  nollre  amyable  pri- 
uaulté  ie  te  communiquay  en  tefmoignage  de  l’alTo- 
ciation,  que  i’auoys  à ton  continuel , & louable  tra- 
uail  des  chofes  fupernaturelles.  Et  congnoiflant  que 
aucunement  elle  te  complaifoit,  foubz  la  confiance, 
que  ie  peu  apperceuoir  en  ton  iugement,  ie  delibe- 
ray  de  l’ellendre  pour  apres  la  hazarder,  & commet- 
tre à la  veue  de  tel  (pofsible)  qui  ne  l’ellimera  allez 
exactement  parfaicle,  comme  elle  n’ell,pour  le  pro- 
fond feauoir  de  ceulx,  qui  y ont  plus  aylément  ver- 
le , que  moy  : mais  allez  me  deura  fuffire , que  ie  y 
puille  acheminer  les  plus  ignorantz , laillant  a ceulx, 
qui  y font  plus  haultement  inllituez,  deparacheuer 
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trouuer  le  iour  incongneu . iïiu  43 
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des  eéloilles  fixes  :enfêmble  combien  les  degrés  de  l’e- 
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yn  ment, ou  rocher.  VI> 
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res . vr 
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DE  LA  P 11  A C T I QJV  E 

DV  MIROIR  DV 
MONDE* 

BUjO^r  îy  orner  V afiette  d'y  ne  çhafcune  Région , 
|§]  Cité)  ou  lieu  circonuoyfin  y <tu  Miroir  du  Mon - 
É de.  h 183 

Pour fcauoir  en  quelles  Régions , lsles>&  Cité  s de  Soleil, 
& autres  EftoiUes , a certains  iours  & heures  fe 
meuuent  ^verticalement.  il  184 

Pour  congnoiflre  fur  quel le  Soleil,  vne  fois, deux  fois , 
ou  iamais  fe  meult  fur  leur  chef  1 1 1.  184 

Pour  fçauGir  quelle  heure  il  efl,en  quelque  Région, ou  Cité 
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PARAPHRASE 


D E L’A  S T R O- 

L A B E, 

« 

DECLARATION  DES 

PRINCIPES  DE 

GEOMETRIE, 

* 

A V R A Y E do- 

chine  y félon  le  diuin  Pla- 
ton,efi, par  la  congnoijfan- 
ce  des  chofes  'vmuerf elles, 
'venir  aux  particulières  : 
& pour  ce  que  l\Aftrola- 
be  dépend  de  la  Sphere, 
'veu  quil  ejl  Sphere  folide, 
mife  en  plate  figure  : il  ejl 
requis  auant  toutes  chofes  faire  déclaration  des  Cercles, 
& parties  de  la  Sphere.  Et  auant  que  'venir  a la  décla- 
ration d’iceulx , ie  mettray  icy  aucuns  principes  de  Geo - 
metrte:  cime  ha  faiâ  Faber  Stapulenfis,&  Glareanus, 

a auant 


* 


des  principes 
auant  l’expofttion  de  leur  Sphere  : à caufi  qu’il  leur  fim- 
bloit  ytile,gr  a moy,pource  que  ie  le  dy  eslre  neceffaire: 
(grdauantagefi  la  fin  d’iceluy  t’ay  mis  le  miroir  du  mon- 
de pour  la,  raifion  cotenue  du  proime  d’iceluy.  Vendnt  donc 
à la  Geometrie,comencerdy  pdr  le poindl. 

l e Pomcl  ett  -une  chojê  indiuifible  n’ayant  en  foy 
portion  ne  mefitre. 

ligne  efl  -une  imagination  continuelle  depuis  yn 
poinél  iufques  a l’autre. 

ligne  droiâe  eü  celle  qui  eflfaiclepar  adiouüe- 
ment  d’yn  poindl  à l’autre  le  plus  prochainement  qu’il  fi 


peult  faire. 

^ — ligne  oblique, ou  courbe,  efl  affe^congneüe  par  la 

i i diffinition  de  la  contraire,qui  efl  la  droitle. 

1 - lignes  pdraleües,ou  equidiflantes,  font  celles  qui 

' ~2,  à leur  truicl  de  longueur  font  toufmrs  égalés  en  largeur, 

comme  les  deux  ornières  d yne  charrette. 

: lignes  non  paraleües,font  affe^congneües  par  la 

“ diffinition  de  fis  contraires, les  paraleües. 

s v p e r f i c e , esl  grandeur  produire  de  lignes 
ayant  longueur, largeur, fans  profondite. 

c o r P s,  ou  folide , efl  grandeur  caufie  defuperfices 
ayant  toutes  les  trois  dimenfions  : a fiauoir  longueur, lar- 
Notablc.  Âeur^  profonde.  Enquoyfadt  noter, que  les  Mathé- 
maticiens imaginent  par  fhts , ou  addition  des  poinct^en 
longueur  eflre  faille  la  Igné.  Du  fins  de  la  ligne  en  lar- 
geur le  fuperfice:  le  fins  de  la  fuperfice  produtâ  le  corps. 


la 


Par  ainfi  font  mmexj.es  trois  dimen fions  à fçauoiy  lon- 
gueur en  la  ligne , largeur  a la  füperflce , & profondité 
aux  corps,  lequel  s’il  efl  contenu  dyne  feule  fuperjice  fera 
dicl  Spbere , comme  monftre  lafgure  a ,&ji  de  plu- 
fieurs  fera  diél  cube, comme  lafgure  b. 

terme  efl  lafn  d yne  chafcune  chofe.  Comme  les 
poinéls  font  les  fns  des  lignes , les  lignes  extrémités  des 
fuperfces,les  fuperfces  les  bouts  des  corps. 

f i g v r.  y, efl  ce  qui  efi  contenu  d‘yn,ou  deplufieurs 
termes  d'yn  terme.  Comme  le  cercle  deplufieurs,  comme 
triangles,  quadrangles. 

f i g V r e platte,ef  celle  qui  efl  compofee  des  lignes. 
f i g v r e fait  de, efl  celle  qui  contient  les  trots  dtmen 

fions, a fl  auoir, longueur, largeur, & profondité. 

cercle,  eflfgure  platte  contenue  d’y  ne  feule  li- 
gne circuyante,  ou  enuironnant  : au  milieu  de  laquelle  efl 
yn  poinél , duquel  toutes  lignes  droiéles  tirees  a la  ho-ne 
circuyante  font  égalés  ,c  efl  a dire , que  ladicle  ligne  cir- 
cuyante, ou  enmromante  efl  dislante  du  poinél  du  milieu 
de  tous  coflexjgalement. 

circonférence  de  cercle , efl  la  ligne  qui 
contient  le  cercle. 

centre  du  cercle, efl  le  poinél  du  milieu , duquel 
les  droiéles  lignes  tirees  à la  circonférence  font  égalés. 

diamètre  de  cercle , efl  toute  ligne  droiéle,qui 
paffepar  le  Centre,  les  extrémités  de  laquelle  touchent  la 
circonférence  du  cercle.  Etfault  noter , que  ce  fie  ligne  Notable. 

a z droiéle 


DES  PRINCIPES 

droifis  efl  appellee  Diamètre  aux  Cercles , a k Sphere 
ejl  nommée  vsixe , CT  aux  angles  efl  diéle  dimetiens,ou 
me  fur  an  t, quand  les  diuife  egalement , CT  fi  les  diuife  iné- 
galement fera  diéle  ligne  incidens,cu  couppant. 

d e M y cercle,  ejl  figure  platte  contenue  du  Diamè- 
tre du  cercle  entièrement , CT  de  k moytie  de  k circon- 


Exemple* 


Notibie 


ference. 

L’exemple  de  toutes  fs  diffamons  efl  tel  a,  b,  d,  c, 
tl,  toute  cefte  fuperflee  efl  nommé  cercle,  a,  e,  d,  c,  cir- 
conférence d’iceluy  b,  c,  oh  a,  d,  diamètre,  e,  le  poinél, 
ou  centre  du  cercle,  a,  b,  c,  derny  cercle,  e b,  E a,  e c, 
e d , lignes  prouenants  du  centre  à k circonférence  éga- 
lés, a,  Bj  e,  k quarte  partie  du  cercle, ou  autrement  diél, 

quadrant  d’iceluy.  ; 

akc  de  Cercle, efl  figure  contenue  d’y  ne  droicle  li- 
me , non  paffant  par  le  centre,  les  extrémités  de  laquelle 
‘‘‘touchent  k arconfrence  du  cerclexefle  droiâe  ligne  efl 
nommée  lacorde  de  l'arc, pource  quelle  diuife  le  cercle  en 
deux  parties  inegales:CT  le  cercle  ainfi  diutse  nom  nom- 
merons lapante grande,  cotenant  le  centre.L 'arc grand, 
CT  l’autre  figure  non  contenant  le  centre , l’arc  petit  du 
cercle,  ^fmfl  tu  peux  facilement  yeoir  k différence , qut 
efl  entre  k corde  <T  le  Diamètre . Le  diamètre  paffe 
touflourspar  le  centre , CT  diuife  k figure  en  deux  par- 
ties eo-ales.  Et  k corde  ne  paffe  par  le  Centre , ains  diuife 
s ■ » ' r --  appelles  jCr es, 

ange 


la  figure  en  deux  parties  inégalés, 
l’yngrand,CT  Vautre  petit. 
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DE  GEOMETRIE*  j 

a N G l n,efynefgurefaiflepar  l attouchement  de 
deux  lignes  s eslar giflant  depuis  leur  attouchement . 

angle  droifl  , ou  jfheral,ef  fat  fl  par  t attouche- 
ment de  deux  lignes  droifles,  quand  celle  qui  defeend  fus 
l autre  ejl  perpendiculaire. 

ligne  perpendiculaire ,ef  celle, qui  defeendant  fus 
Vautre , ne  s' en clrnant  plus  à iw  co  fié, que  a Vautre  : par 
ainfi  les  angles  produiflzgpar  icelle  ligne  font  egaulx,&> 
es  cercles  enclorront  droiflement  la  quarte  partie. 

angle  obtus,  ou  mouffe,ef  celuy  qui  ejl  plus  grand 
que  le  dm  fl. 

angle  aigu, ejl  celuy  qui  ejl  moindre  que  le  droifl. 

Ces  angles  font  fai  fls , quand  la  ligne  perpendiculaire 
décliné  phis  a ~»n  quartier , que  a Vautre.  Et  tous  ces  an- 
gles aux  cercles font  fai  fls  de  lignes  droifles  a la  diffé- 
rence des  autres  produisis  de  lignes  courbes , ou  obliques. 

Comme  V angle  courbe  & jpheral.Et  de  ce  te  baille  exe- 
ple  d'angle  droifl  par  lafgure  fuyuante  a,  b,  c,  & a , 
b,  d,  lefquel^Jôntftifls  par  la  ligne  droifle  diamétra- 
le,ou  perpendiculaire,  laquelle  tombe  fur  la  droifle  ligne , \ 
qui  ejl  c,  d. 

Exemple  a lafgure  fequente  d'angle  aigu  CT  obtus-  ^xcmPIc*^ 
b,  b,  u,  ejl  l'angle  aigu , duquel  b,  h,  ef  moindre, que  le  f 
quart , ou  quadrant  du  cercle . F,  t,  g,  angle  obtus  plus  \.  * T 

grand, que  le  quadrant  du  cercle. 

angle  courbe, ou  circulaire, ef  celuy  que  les  lignes 
courbes, ou  circulaires  du  cercle  comprennent,  comme  Ion 

a 3 yoit 
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exposition 


'voit  aux  feflions  des  cercles. 

angle  fpheral,efl  celuy  qui  ejî  contenu  par  les  cir- 
conférences , ou  interférions  de  deux  cercles  de  la  Sphè- 
re,lequel  efl  manifefé  aux  interférions  des  cercles, com- 
me 'verras  par  exemple. 

Les  Geometriens  mettent  davantage  autres  exemples 
fgttres  des  angles , mats  ie  ne  t ay  icy  mis  que  celles 
des  cercles  neceffaires , conduifantes  a l intelligence 
de  la  Sphere,  & Astrolabe.  Et  ce  te  fouffira  quant  aux 
principes  de  Geometrie. 


EXPOSITION  DE 


la  SPHERE. 


N P RE  S pour  ce  que  la  con- 
gnoiflfance  du  Monde  efl  trefvtile 
pour  l’inteüigece  de  la  Sphere, il  con- 
uienl  premièrement  icy  parler  d’ice- 
luy,&  de  [es  parties. 

LVNIYEK.SEL  rond,&  mo 
Monde11  dU  hde,efl  diuisé  en  deux  parties , dont  l’y  ne  efl  corruptible, 
& l’autre  incorruptible.  La  partie  corruptible  contient 
les  quatre  éléments, & corps  composés  d’iceulxientre  lef- 

queK 
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DE  LA  SPHERE. 

quel^Ja  Terre, comme  centre, ejl  au  milieu  e fiant  immo- 
bile. 0 Apres  elle >en fuit  l'eaue,de  laquelle,  & autres  corps 
pondereux,le  mouuement  ef  de  de j cèdre  en  bas.  jPu  def 
fm  d'icelle  font  l\Air,&  le  Feude  mouuement  defquel^j 
& autres  corps  légers, ef  de  monter . Et  r notent  en  hault 
iufques  a la  Sphere  de  la  Lune . 

L'autre  partie  incorruptible  contient  les  neuf  cieulx, 
lefquel ^ enuironnent  circulairement  la  Terre  , fe 
meuuent  a l'entour  d'icelle  feulement  de  mouuement  cir- 
culaire. Dont  s'enfuit , que  les  ^ Antipodes  > non  moins  que 
nom, tirent  au  centre, ce  que  le  Poète  ha  tresbien  diél,  af- 
fermant,que  de  toutes  pars  encores  foubxla  Terre(au  re- 
gard de  nom)le  Ciel  ef  toufiours  deffm. 

des  cieulx , le  premier  mobile  ha  yn  feul  mou- 
uement , qui  ef  d' Orient  en  Occident , retournant  en 
Orient  fur  les  extrémités  d'yne  ligne  droiéle.  Ce  mou- 
uement ef  trefmanifefe , paracheuant  fa  reuolution  en 
24. heures  : auquel  efpace  de  temps  contraint  aufi  les  au- 
tres cieulx  faire  femblable  mouuement , comme  nom  dp- 
perceuons  clairement  par  le  cours  des  deux  luminaires, 
& autres  ef  oilles , lefquel^  par  iceluy  leuentgr  cou- 
chent, font  le  Jour  & la  Nuiél  : tellement , que  nom 
pouuons  dire  ce  mouuement  efre  yniuerfel  commun 

à tom  les  cieulx  de  la  machine  celefe. 

Et  pource  que  tout  mouuement  circulaire  ef  faiéi  fur 
deux  poinèls  d'y  ne  ligne  droicle , il  nom  fault  imaginer 
y ne  droicle  ligne  yenant  de  Septentrion  ,paffant  parle 

a jf  centre 


Seconde  par- 
tie. 


Antipodes. 


Premier  mo- 
bile. 
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Axe.  centre  finijfant  a Mydi , laquelle  nom  nommerons  ^Cxe 
du  Monde  : les  deux  bouts,  ou  extrémités  £ icelle , feront 
Pôles  du  nomm^s  P°les  du  Monde,  lyn  unique, & l autre  antar - 
Monde,  tique  : l'artique  nom  ejl  apparent,  & ïantartique  a nox^ 
L Antipodes . le  dy  apparent  pour  ce , que  nom  soyons  une 
ejloiüe  nomme e c Alrucaba , laquelle  ejl  prochaine  d ice - 
luy  enuiron  quatre  degrés:  car  le  y ray  Pôle  ejl  yn  poinél 
feint.  Et  ce  te  fuffife  quant  aumouuement  du  premier 
mobile . 

, les  Cteulx  (tant  celuy  auquel  font  les  efioilles  fixes, 

diac , & des  que  ceulx  des  fept planettes  ) ont  deux  mouuements,  t yn 
feptplancttcs  mturel  & propre  a eulx , qui  ejl  d'Occident  en  Orient, 
retournant  en  Occident , chafcun  fur  leurs  Pôles  : dont 
ceulx  du  Ciel  Jlellé,ou  du  xodéiac , qui  efi  partie  de  la 
hmchefme  Sphere,  font  dijlans  des  pôles  du  monde , enui- 
ron z^degrés, félon  Ptolomee. 

L'autre  mouuemment  non  naturel  & contraire  a 
eulx , ejlfaiél , comme  deffm  efi  did , d Orient  en  Occi- 
dent,retournant  en  Orient : & ce  en  l efpace  de  z^.heu- 
res , par  le  rauijfement  £r  yiolence  du  premier  mobile. 
Et  combien  qualifient  ainfi  meu ^ du  premier  mobile, 
ce  nonobfiant  il^Je  meuuent  contre  iceluy  d yn  mouue- 
ment  naturel  a eulx,  qui  efi,  comme  efi  dicl , d Occident 
en  Orient  ,&>  ce  fm  les  pôles  de  leurs  cieulx  accompli f 
fants  leurfdiâs  mouuements  en  diuers  ejfiace  de  temps : 
carie  firmament  accomplit  Jareuolution  en  36000. ans, 
Saturne  en  30.ans,Iupiter  en  12.  Mars  en  z.  le  Soleil, Ve- 

nm , 
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Mercure  en  unan  ,&  la  Lune  en  27. tours  & 
huiâ  heures . 

^Apres  duoir  eu  /’ intelligence  des  mouuemenxsde  la 
partie  celefle , il  conuientd  prefent  declairer  la  Sphere, 

&' fis  parties. 

sphere  eji  un  corps  rond  & folide  , contenu  de  Sphere. 
une  fuperflce,au  milieu  de  laquelle  y ha  unpowfl, duquel 
toutes  les  lignes  tirees  a la  fuperfice  font  égalés . 

axe  delà  Sphere  eji  une  drotéle  ligne  paffant  par  Axe. 
le  centre,  de  laquelle  les  extrémités  touchent  la  fuperfice, 
ou  circonférence  de  la  Sphere , & fur  icelle  la  Sphere  fe 
meult, comme  la  roué  enuiron  fon  efeieu. 

centre  delà  Sphere  efl  lepoinél  du  milieu . Centre. 

pôles  delà  Sphere,  font  les  deuxpoinéls  qui  finif-  pôles. 
fent,ou  terminent  l \yfxe,  car  {comme  efl  dicT)  toute  ligne 
efl  terminée  de  deux  points. 

La  Sphere  efl  compofee  de  fix  grands  cercles , ainfi  Corapoimon 
,ïy  J l J s 1 ] delà  Sphere. 

nommes  a caufe  qu  d^la  diuifent  en  deux  parties  égalés . 

j Et  de  quatre  autres  pctis , ainfi  appelles  pour  ce  que  déi- 

ceulx  efl  diuifee  en  deux  parties  inégalés.  Des  grands 

cercles  l’un  eji  nommé  Equatcr,  efl  celuy  qui  de  tou - Equator. 

tes  fès  parties  dislant  egalement  des  pôles  du  monde , dt - 

uifè  la  Sphere  en  deux  parties  égalés , lune  efl  diéle  fi- 

ptentrionale,ou  boreale,pource  que  dicelle  uient  le  uent 

Boreas  : & efl  celle  qui  ef  uers  le  Pôle  artique.  L autre  Boreas  c(He 

qui  efl  uers  le  Pôle  antartique  efl  appellee  méridionale, ou  Aü{icrjevent 

auflrale , pource  que  d! icelle partie  uient  le  uent  ^Aufler . de  Mydi. 

as  Cefluy 


t 


Il 


Ce (luy  cercle  ejî  difl  equinoflial , pour  ce  que  toutesfok 
& quotités  que  le  Soleil  ejl  foub^  iceluy  , qui  ejl  deux 

Equinocce  ^ Xn  > eclmn0CC€ Par  tme  ^ terre.  Equmocce  nefi 

autre  choje , que  égalité  des  tours  artificiels  aux  nui  fis: 
Iour  artificiel  font  nommés  tours  artificiels  , a caufe  que  toutes  gens 

d'an  peuuent  yacquer  a leurs  œuuresfile  Soleil  e fiant  fur 
Efpcces  de-  ^eur  hori^pnyou  hemifphere.  Le  premier  equinocce  e fit  ce - 
qumocccs.  lHy  du  Fnn  temps  enuiron  le  yn^jefme  tour  du  moys  de 
Mars  , quand  le  Soleil  eft  foubzjlc  premier  poinfl  du  fi- 
gue d' Mènes  y car  il  leue , ou  efi  y eu,  fur  ï Horizon  a fix 
heures caché  a fiixJf  autre  equinocce  efi  en  Mèutonne 
enuiron  le  trei^iefme  iour  du  moys  de  Septembre  quand 
le  Soleil  eft fiubzje  premier  poinfldtt  figne  de  Libra  : 
car  il  efi  alors  derechef  [oublie  cercle  Equator , & de- 
meure dou^e  heures  fus  chafque  hori'%on,&>  dou%e  def 
foub^qui  eft  la  moytté  du  iour  naturel . Le  mur  naturel 
iour  naturel,  neft  autre  chofe  y que  la  reuolution  y que  fai  fl  le  premier 
mobile  autour  de  la  terre  en  l'efface  de  24.  heures , lefi 
Diuerfîîé  des  ciuc^cs  prennent  leur  commencement  (félon  les  Mèflrono - 
jours.  miens)  i' y n Mydi  a l'autrexar  les  Babyloniens  lespreni 

nenî  d'yn  Soled  leuant  a l'autre les  Mtheniens  d'yn 
Soleil  couchant  a l'autre , ce  que  pour  le  wurd'huy  efi  ob- 
ferué par  les  Italiens . Mats  la  plus  part  de  nom  y prenons 
le  iour  d'yne  minuifl  a ï autre ycomptans  deux  fois  dou^e 
heures  .Et fault  noter yque  a caufe  de  ce  fie  égalité  des  iours 
aux  nui  fis ye fi  aufii  ledifl  cercle  nommé  Equator . 

Zodiac.  L e fécond  cercle  nommé  %odiacyefi  yn  cercle  grand. 


diuiptnt  le  cercle  equator  en  deux  parues  égalés  aux  deux 
powéls,qui  font  le  commencement  du  figue  de  Jfnes,^ 
de  Libra  : duquel  yne  moytié  décliné  'vers  Septentrion,  a 
ce  fie  caufe  ejl  appellee  feptentr  tonale  : & l'autre  'vers 
mydi,nommee  méridionale  : & les  pôles  diceluy,qui  font 
poinéls  defquelzja  ligne  eclipticque  efi  dtftante  de  toutes 
fes parties  egalement, Vwi  de  la  partie  feptentr  wnale,diél 
Septentrional  : gT  Vautre  de  la  partie  méridionale , dicî 
Mer idional,di fiant, ou  eslongné  des  pôles  du  monde  enui- 
ron  24 .degrés.  Les  Latins  le  nomment  cercle  des  fignes, 
a caufe  que  les  douxe  fignes  font  contenus  en  iceluy , def 
quelxjes  noms , Vordre,&  le  nombre, te  fera  demonflré 
en  la  table  fequente , en  laquelle  les  fix , qui  font  depuis  le 
commencement  du  figne  de  jfnes,xufques  au  commence- 
ment du  figne  de  Libra, font  Septentnonaulx,&i  les  au- 
tres fix  qui  font  depuis  le  commencement  de  Libra  iuf- 
ques  au  commencement  de  c Anes, font  Mendionaulx „ 


Signes  \Aries. 

Taurws.  1 

! Gemini,  1 

Cancer. 

Léo.  1 

Virgo. 

Septentno 

Y 

y 

xr 

52 

SI 

\,y 

naulx . 

1 

2 

3 

4 

f 

6 

Signes 

O 

Libra. 

Scorpim. 

S agit  tan  us. 

cS 

Capncor. 

xquarms. 

Pt/ces. 

Méridio- 

-A-. 

■m 

K 

naux. 

7 

8 

9 

10 

n 

; H 

da  v an  t AGE;  chafque  figne  ejl  diuisé  en  30  .de- 
grés,parquoy  s'enfuit, que  tout  le  zodiac  contient  360. par 
ttes  nommées  degrés, comme  tequinoâial  tous  autres 

cercles . 
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Notable. 


Voyc  du  So- 
leil , ou  ligne 
eclipticque. 


Eelipfede 

Soleil. 


Eciipfe  de 
Lune. 
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cercles. Et  félon  les  K Afronomiens  chafque  degré  ejl  diui- 
sé  en  6o.mmuteSycha.fque  minute  en  60.  fécondés, chafque 
fécondé  en  60.  tierce  s , & toufwurs  fuyuant  lufques  a io* 
Et  fault  diligemment  noter , que  ce  cercle  efl  different  à 
tous  autres  cercles  de  la  Sphere  : car  tous  les  autres  font 
prins  entendus  pour  lignes , n ayons  aucune  largeur . 

Cefuyefprins  pour  fuperf  ce , ayant  longueur  & lar- 
geur ; tellement , que  chafque  figne  ha  30.  degrés  en  lon- 
gueur,& n.en  largeur, félon  Ptolomee  : & la  ligne  cir- 
culaire , qui  diuife  la  largeur  d’iceluy  •zodiac  en  deux ? 
laijfant  fix  degrés  dyn  coflé , & fix  de  loutre , efl  U 
yoye  du  Soleil , à caufe  que  le  Soleil  fe  meult  continuelle- 
ment fouhzjceüe . Les  autres  planettes  fe  meuuent  aucu- 
nesfois  déclinons  d’ icelle  y ers  la  partie  Septentrionale y 
autres  fois  y ers  la  partie  ^Auürale , & aucunes  fois  fe 
meuuent  foubzjceÜe:&>  toutes  & quantesfots  que  le  So- 
leil & la  Lune  fe  rencontrent  linealement  ,foubzj  celle 
efftiél  ecltpfe , ou  fault  e de  lumière  du  Soleil , ou  de  la 
Lune.  Du  Soleil , quand  la  Lune  efant  nouuelle , ou  a la 
conion6lion,ef  entre  nofre  œil  & le  corps  du  Soleil  : qui 
ef  figne  bien  apparent , ft  en  celuy  eclîpfe  neyoyonsle 
Soleil, que  ce  ne  yient  a faulte  de  fa  lumière  ( car  il  ef  la 
lumière  de  tout  le  monde  ) ains  pour  caufe  que  la  Lune 
efant  entre  le  Soleil, nofre  œil,  empefehe  que  nepou- 
uons  receuoir  fa  lumière.  Eclîpfe  de  Lune, quand  icelle  ef 
au  plein  diamétralement  oppofite  du  Soleil  : tellement , 
que  alors  Vymbre  de  la  Terre  furmonte  le  corps  de  la 

Lune 


Lune , empefchant  quelle  ne  nom  pui [fe  donner  aucune 
clarté,  qui  ejlfigne  bien  euident  U Lune  receuoir  du  So- 
leilfa  lumière , comme  aujîi  tous  autres  plane t tes.  Et  a 
caufe  des  echpfes  qui  aduiennent  foub^icelle ligne , ejl 
nommee  d’auantage  ligne  Ecliptique. 

h e troifiefme  cercle  efi  le  Cercle  méridional , lequel  Cercle  meri- 
pajfant par  les  pôles  du  monde , & par  no^re  Zgnithrfi-  onî  ' 
uife  la  Sphere  en  deux  parties  égalés.  L’y  ne  ejl  Orienta- 
le l’autre  Occidentale. Ce  cercle  ejl  diél  Méridional, 

à caufe  que  toutes  fois  & quantes  que  le  Soleil  par  le  ra- 
uijfement  du  premier  mobile  pâment  a iceluy  en  quelque 
lieu  que  ce  fait ,&  en  quelque  temps, il  ejl faicl  Mydi:&  Mydi. 
Mydi  n ejl  autre  chofe  que  lamoytié  duiour  naturel, ou 
artificiel,  a ce  s’enfuit , que  toutes  Cités  eflans  joub^jvn 
me f nés  Mydi  difent  &1 font  loingts  egalement  d Orient 
& d’Occident  : & au  contraire  s’dz^  approchent  plus 
d’Orient , ou  d’Occident , ont  diuers  Mydi  : &’  l arc  du 
cercle  Equinoflial  couppé  par  deux  cercles  Meridionals 
e fl  appelle  longitude  des  Cités,  eu  autres  lieux.  Et  la  lati-  Longitude 
tude  d’icelles  ejl  l’arc  du  cercle  Méridional  couppe  par  le  ^es  ^IC  s‘ 
cercle  Equator,&  le  Cercle  paralelle, ou  ■zénith  d’icelles. 

Zenith  en  nom  ^Arabie,  ejl  y npoinél  au  dejfusde  nous  Zenith. 
refjondant  perpendiculairement  fus  nojlre  chef.  Les  La- 
tins le  nomment  poinél  yertical.  Le  poinél  oppofite  du 
Zenith  cél  nommé  nadair  ,&  par  nous  fera  appellé  le 
poinél  desptedzj 

le  quatriefme  cercle  ejl  nommé  Horizon.  & pour  Horizon. 

l’intell 
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l'intelligence  de  luy,  fault  noter  que  en  quelque  partie  que 
ce  fit, la  moytié  du  ciel  eü  toujours  apparente  , Vau- 

tre moytié  cache  e :&  foit  aux  grand^ou  aux  petts  iours 
fix  fignesfont  fmV  Horizon , fix  dejfcub^.  Donc 

nom  dirons  Horizon  dire  le  Cercle  auquel  tout  homme 
eflant  en  lieu  defcouuert , tournant  fa  yeüe  autour  de 
luy, fa  i>eùe  'vient  a faillir  : & les  termes , ou  extrémités 
de  la  i*eiie  font  les  endroicl^  aufquel ^ Ion  'voit  le  Ciel 
ioindre  auec  la  Terre , ou  Eaue  ( comme  il  femblé)  & a 
caufe  de  ce  fera  dicl  Cercle  terminateur  de  la  yeüe , & 
aufli  Cercle  diuifant  la  partie  du  Ciel  apparente  de  celle 
qui  efl  cachee y ou  fi  mieulx  aymés , cercle  feparant  le  wur 
de  la  nui£l  : car  autre  chofe  ne  caufe  nuiX , que  le  Soleil 
e fiant  foub ^ lediél  Horizon , comme  luy  e fiant  deffm 
donne  le  iour . Etfault  noter  que  toutes  diuerfes  régions 
Notable,  ont  dîners  Horions,  &>  de  tom  Horions  le  ^enith  fe- 
ra diX  le  pôle, à caufe  qu'il  efl  di fiant  egalement  de  tou - 
Differéces  de  îesparttes  d'iceluy.  D 'auantage  lediX  Horizon  ha  deux 
Horizon.  différences  : V~vn  efl  diX  droicl  pour  ceulx  qui  habitent 
fluh^J'equinoXial , car  a iceulx  Vyn  des  pôles  du  monde 
n efl  point  pim  esleué  fur  V Horizon  que  Vautre:  tellemet , 
que  les  habitans  foubz^  iceluy  Equinoxial  pement  ~veoir 
les  deux  pôles  fur  leur  Horizon.  L'autre  Horizon  efl 
diX  oblique  ,feruant  a ceulx  qui  habitent  delà , ou  deçà 
l eqùinoXial,  qui  font  les  parties  u fuflrale , ou  Septentrio- 
nale, pour  ce  qui>npole  efl  feulement  i >eu  fur  V Horizon, 
& Vautre  caché  foub^jceluy , Et  d'autant , que  s'eslon- 


If 
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gnant  de  l’equator  d'im  cojlé  ou  d'autre  fera  un  pôle  fur 
l'horizon  y d'autant  fera  l'autre  pôle  deffoub ^ & d'au- 
tant le  zénith  ou  pôle  de  l'hori  zon  diflera  da  l'equator . 
Par  ainfi  ejl  trefrnamfefle  ce  que  auons  diél,que  toutes  di 
uerfes  régions  ont  dmers  horizons  y & de  tous  horizons 
le  Zenith  ejî  leur  pôle.  Et  pour  plies  facile  & claire 

intelligence  de  ce  que  deffm  y tay  icy  mis  une  fgure  par 
laquelle  pourras  ueoir  tout  ce  que  auons  dicl  y & dirons 
cy  apres: 


il  y ha  aufîi  deux  antres  grands  cercles  nommés  co - 
luresy  lefquel^jie  feruent  a la  Sphere  y que  pour  fouflenir 
les  parties  d'icelle. Car  a uray  dire  y l'office  qu'on  leur  at - 


Colurcs. 
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tribue  de  diflinguer  les  folftïces  & equinocces  ,appar-, 
tient  aux  deux  Tropiques,  & Equinoxial,  comme  : ver- 
rons : djcaufe  de  ce  tien  ferafaiX  aucune  mention  en 

l’^Aflrolabe , &par  ainfi  icyfnerons  la  defcription  des 
fix grands  cer des, parlerons  de  quatre  petit,  commen 
çanspar  le  cercle  ^Ær tique. 

Cercle  Arti  Le  cercle  Unique  ejl  un  cercle  petit,  deferipî  dupo- 
clue-  le  du  zodiac  Jfnique,par  le  rauijjement  du  premier  mo- 
bile enuiron  le  pôle  du  monde  Jfr tique. 

Cercle  Antar  Le  cercle  jCntartique  ejl  defcnpt  par  le  pôle  du 
ti(luc*  diac  lAntartique , enuiron  le  pôle  du  monde  jfntar tique, 
par  le  rauijjement  du  premier  mobile , ce  que  facilement 
tu  peulx  comprendre  ,fi  bien  te  fouuient  de  ce  que  auons 
dtX  les  pôles  du  ‘zodiac  ejlre  deux  poinXs  di  flans  egale- 
ment de  toutes  les  parties  de  la  ligne  Ecliptique,  Lun  de 
iceulx  uers  le  pôle  ^Ar  tique, & l autre  y ers  le  pôle  ,jfn- 
tartique,di  flans  T iceulx  enuiron  i^degrés. 

Tropique  de  Le  troifiejme  des  cercles  mineurs, ejl  le  cercle  ou  Tro 
ŸîclHe  c^e  Lancer , defcnpt  du  foleil , déclinant  du  cercle 
equator , -vers  la  partie  feptentrionale  tant  que  faire  je 
peult,par  le  rauiffement  du  premier  mobile  : & ce  cercle 
efl  faiX  quand  le  foleil  entre  au  premier  poinX  dufigne 
de  Cancer , qui  ejl  enuiron  le  douxiefme  iour  du  moys  de 
Iuing,&  alors  difons  ejlre  le  foljhce  ejhual,pource  que  le 
Tropique  de  Soleil  ne  peult  ejlre  plus  esleué  fur  nojlre  Horizon. 
Capricorne , t n o p i q.  v h 3 ou  cercle  de  Capricorne , ejl  le  qua- 
yucrnal. CC  triejme  cercle  mineur , que  defeript  le  Soleil  déclinant  de 

ïequator 
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lequator  • vers  U partie  u fujlrale , tant  Refaire  cepeult , 
par  le  rauijfement  du  premier  mobile  : &•  ce  cercle  ejl 
faiél  quand  le  Soleil  entre  au  premier  poinâl  dufignede 
Capricorne,  qui  ejl  enuiron  le  dou^iefme  iour  du  moys  de 
Décembre  : & alors  di/ons  ejlre  le  Solflice  dyuer,pour- 
ce  que  le  Soleil  ne  peultplus  eflre  eslongné  de  nous. 

déclination  du  Soleil  ejl,quand  le  Soleil  de  ^eacf!'"*^n 
l’equator  7 >a  aux  Tropiques.  du  Soleil. 

ascension  du  Soleil  eft , quand  le  Soleil  tend 
des  Tropiques ^tu  cercle  Equator. 


FIN  DE  LA  SPHERE. 
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O V T E S chofes  necejjaires  a l'in- 
telligence de  l\Aftrolabe  ia  premi- 
fes  & declairees  y conuient  a prefent 
'venir  a nojlre  principale  intention , 
qui  efl  de  la  déclaration  dudifl 
^Æslrolabe. 

astrolabe  comme  il  ejl  diél , ejl  Spbere  fohde 
mife  en  figure  flatte,  par  lequel  on  ha  la  cognoijjance  des 
mouuemens  des  jtslr es , & utilités  procedans  d’iceulx . 

b Or 


Diuifîon  d’A- 
ftrolabe. 


Lignes  diame 

traies. 


Diamètre  de 
l'Orient. 


Diamètre  de 
Mydi. 

? 
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Or  a uray  dire  des utilités  que  d' iceluy  mettons  par  cha- 
pitres,font  petites , au  regard  de  celles  que  met  Ptolomee 
en  fon  c Almagefle . Et  brief  , les  utilités  qui  uiennent  de 
luy,ne  fe  peuuent  dire, tant  font  grandes  iparquoy  me  dé- 
port eray  d'en  e fer  ire pim  auant. 

L'  a ftrolabe  efl  diuisé  en  deux  parties, lune  efl  nom- 
mes anterieure, ou  face  d'iceluy,  a laquelle  y ha  une  con - 
cauité  appellee  la  Mere : de  ce  fie  partie  parler  os  cy  apres . 
U autre  efl  nomme  e poferieure , ou  dos  de  l'^félrolabe, 
de  laquelle  s'enfuit  la  déclaration. 

premièrement  en  iceluy  dos  font  deux  li- 
gnes diamétrales/ entrecoupons  au  centre  de  la  table, di- 
uifans  les  cercles  contenus  en  iceluy  dos,  en  quatre  parties 
égalés, feruant  aux  quatre  parties  du  monde,  Orient, Oc* 
a dent,  Septentrion,  & Mydi:  lefqueües  conuient  diligem 
ment  noter  pour  Inintelligence  de  la  fituation  des  parties 
du  monde,  La  première  uient  de  la  partie  fèneflre , ou 
Orientale ,a  la  partie  dextre,ou  Occidetale : &'  efl  nom- 
mée ï Horizon  droiél  & uniuerfel.  Lamoytié , qui  efl 
depuis  le  poin  fl  di  Orient  iufques  au  centre , efl  appellee  la 
ligne  Orientale , a caufe  que  le  Soleil par uenant  a icelle 
nous  caufe  le  iour.  L'autre  moytié,qui  efl  depuis  le  centre 
iufques  aupomel  /Occident , efl  diéîe  Occidentale, pour 
raifon  que  le  Soleil  paruenant  a icelle  nom  apporte  la 
nmd.  L'autre  ligne  diamétrale  defeend  del'aneau , ou 
partie  Méridionale/  la partie  Septentrionale efl  ap- 
pellee la  ligne  du  milieu  du  ciel  : tellement,  que  la  moytie l 

d' icelle 


d’icelle, qui  efl  depuis  l’une  du  ou  poinél  de  mydi  iufques  du 
centre , ejl  dtéle  la  ligne  de  mydi , a cdufe  que  le  Soleil 
montant  de  la  ligne  Orientale , quand  paraient  a icelle, 
fait  mydi.  L’autre  moytié,  qui  efl  depuis  le  centre  iufques 
du  poinél  de  Septentrion, qui  ejl  le  nadair  de  mydi, efl  di- 
cle  ligne  de  mynuiél  -.pour  ce  que  quand  le  Soleil  ( lequel 
defcend  depuis  la  ligne  de  mydi  iufques  a la  ligne  de  my- 
nuiét)paruient  a icelle  il  nom  caufe  mynuicl. 

secondement,  ch  la  partie  extérieure  du 
dos,  font  defcripts  cinq  cercles  contenans  quatre  interual- 
les,ou  ejpaces,  diuisés  ( comme  diél  efl  ) en  quatre  parties 
égalés  par  les  deux  lignes  diamétrales , commençant  a la 
ligne  de  l’horizon, tirant  a la  ligne  du  milieu  du  ciel,  jiu 
pim  hault  interuale  font  mis  les  nombres  des  degrés  des 
baulteurs , ou  eleuations  du  Soleil  & efloilles  fur  l’hori- 
Zÿ» , en  comptant  iceulx  de  cinq  en  cinq , commençant  a 
l’hon^on , tendant  a la  ligne  du  milieu  du  ciel,  iufques 
a 90. 

L intekvale  jityuatfont  les  degrés  jlnguliers, 
comptés  d’ion  a ion,  &-  marqués  l’ion  de  blanc,  & l’au- 
tre de  noir,  qui  font  rapportés  aux  nombres  fufdiéls  mar- 
qués en  cbijfre  de  f.en  jv 

a v tiers  interuale  font  contenm  lés  nombres  de  de- 
grés des  dou^e  flgncs , comptés  de  10 .en  io .mjques  a 30. 
qui  efl  lonflgne.  - 

A v quatriefme  interuale  font  les  noms  & caractè- 
res des  dàu%e  flgnes  du  zodiac, félon  leur  ordre. 

b z 


LES 


Notable. 


Cercles  con- 
centriques. 


Cercles  cxcen 
triques. 


Notable. 


les  trois  premiers  interludes  0 cercles  d’iceulx 
nous  repreféntent  le  cercle  des  jignes  du  zodiaque  ,par- 
quoy  feront  appelles  les  cercles  des  fignes. 

e n oultre,  iceulx  cercles  en  tous  ^fftrolabes  font  cer 
clés  concentriques , c’efl  à dire , qu’liront  pour  leur  cen- 
tre le  centre  de  l\Aélrolabe.  Et  cecy  ejl  dift  a la  diffé- 
rence des  cercles  fuyuans , lefquel ^ a nojlre  ^Æftrolabc 
font  excentriques , car  leur  centre  ejl  autre  que  celuy  de 
l’^Æslrolabe.  Et  d’iceulx  cercles , au premier  inter uale, 
font  les  tff.iours  de  l’an, marqués  par  degrés  l’i>n  blanc, 
0 l’autre  noir. 

l e fécond  interuale  contient  le  nombre  defdtéls  iours 
marqués  en  chiffre  de  to.en  io .iufques  à 30,31  .ou  28. 

a v tiers  interuale  font  les  dou^e  Moys  de  l’an,  fépa- 
rés  pardonne  petites  lignes,  chafcune  couppant  les  trois 
interuale  s en  dou^e  parties  inégalés , 0“ félon  le  nombre 
des  iours  des  moys  : car  les  aucuns  ont  30. iours,  les  autres 
$\.0  l’autre, qui  ejl  le  moys  de  Feurier,zî. 

Ces  trois  cercles  ainfi  dédiés  aux  iours , nombres,  0 
moys  de  l’an, font  icy  mis  afin  que  par  iceulx  ( qui  font  fa- 
ciles 0 notoires ) eufiions  la  congnoiffance  foub ^ quelx^ 
fignes  0 degrés  fé  meult  le  Soleil  : ce  que  facilement 
pornons  congnoiflre  , ~veu  que  l’efface  des  noms  des 
moys , nombres , 0 iours  d’iceulx,  fé  rapportent  au  cer- 
cle deffus  : auquel  font  les  noms , 0 caraéleres  des  dou- 
%e  fignes. 

dans  les  Cercles  concentriques  et  excentriques ,0 

fur 


fur  la  ligne  diamétrale  de  l’horizon  yniuerfel , font  trei- 
ze lignes  obliques  en  manière  d'arcs  fe  toignans  toutes  au 
centre  auec  ledtfl  horizon  , lefquelles  montrent  les  heu- 
res égalés  &’  inégalés,  feruans generalement  a toutes  ele 
nations  de  pôle. 

o v l t r e dans  lefdiéles  lignes, ou  arcs  font  trois  pe 
tis  cercles.  j(u premier,  font  les  lettres  domimcales.Le  fé- 
cond monüre  le  ciecle  du  Soleil:  Le  troifiefme  le  nombre 
d'or. Et  conuient  commencer  a compter  iceulx  nombres  a 
y ne  petite  croix,  l’an  que  l’^Æflrolabe  aura  ejléfaiél,& 
en  allant  yers  la  main  feneüre , fuyuant  l’ordre  des  an - 
nees,trouuerof  ce  que  demandera s. 

a v defjbubz.de  la  ligne  diamétrale  de  l’horizon  yni- 
uerfel efl  yn  quadrant  géométrique  tierce  partie  princi- 
pale dudicl  horizon, contenant  l efcheüe  jÜtimetre , la- 
queüe  efl  diuifee  en  deux  coftés , & chafcun  en 
douze  poinâs , ou  parties  égalés , feruans  à 
la  congnoiffance  des  dimenfions géo- 
métriques, comme  aux  haulteurs 
des  montaignes,chafteaux, 
ouprofondité  des  yalees 
& autres, & tou- 
tes les  chofêspre 
dtfles  font 

démon  flrees  par  la  figu- 
re çy  dejjôubzj 

b J é» 


Arc?  pour  les 
heures  égales 
& inégales. 


Cercles  pour 
trouucr  la  let- 
tre dominica^ 
le, le  ciecle  du 
Soleil  , Sc  le 
nombre  dor. 


Efchclle  Alti- 
mètre. 
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SEPT  E N T R I O N. 

E N 4000#  lAflrolabes  y bd  des  cercles  par  lefquel ^ 
ftrolaibes  ^ w/f  les  faces, triplieit  es, &>  termes  des  fept  planettes , 

marquées  de  leurs  caracleres . Comme  Saturne  , ha  une 
faulx  ï>.  Jupiter, ha  un  fceptre  1£.  Mars, ha  un  dard.O * 
Le  Soleil  en  rondeur  & splendeur  O.  Venus, ha  un  mi 
voir  2-  Mercure,  ha  un  caducee  La  Lune  ha  cornes, 
croijjant  defcroijfant  j).  aufoiy  font  les  quatre  uentx^ 
principaux , & leurs  collateraux  procedantz^des  quatre 

part 
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parties  du  monde.  Semblablement  les  28.  manfions  de  la 
Lune.  & ~rne  chacune  d efh  cles^  ma n j 1 ous  ejl  notee  par 
~vn  H,  yn  T,  ou  7 m S,  quifignifie  humide, temperee, fâ- 
che : & pareillement  plufteurs  autres  chofes , comme  les 
degrés  Putci  firtuna,  ^4d(emene,.MaJculin,Femenin,Lu 
eide, Tenebr eux, & Vacui,  lefqueües  chofes  auons  latjfces 
a tioélre  figure, pour  caufe  de  fin  petit  efpace. 

apres  auoir  de  claire  la  partie  pofierteure  de  l’^C- 
Jlrolabe , il  conuient  declairer  l’autre  partie  d iceluy,  qui  pace  _ OUp3r_ 
ejl  nommee  la  faeë.  tie  anterieure. 

l A face  esl  diuifie  en  trois  parties,  a fi auoir  le  Lim- 
be,la  Mere,&  le  Reté, ou  jlranea. 

a v Limbe, ou  bord,  efi  yn  cercle  firuant  d Equino-  Limbe, oa 
chai, dwisé  en  $6o.parties  adiomâ^fes  nombres, à caufe  bord- 
dejquel^jës parties  auront  deux  offices.  Car  rapportes 
aux  nombres  inferieurs , fer  mr  ont  pour  degrés  de  l eqm- 
noâial  defqnel^chafcun  contient  60.  minutes.  & icelles 
parties  rapportées  aux  nombres  fiiperieursj.es  quinze  d i- 
celles  nom  donneront  une  heure  égalé  du  iour  naturel  y 
contenant  24.  heures . & chajque  partie  de  ces  quinze 
contiendra  quatre  minutes  : par  ainfi  chafcune  de  ces  24.  L’heure  eft  di 

heures  aura  ôo.minutes.  minutes. 

L a Je  conde  partie  de  la  face  y efï  diéle  la  mere  d ice~ 
luy,pource  quen  icelle  font  contenues  plufeurs  tables  fer~ 
uans  a dîners  climat régions, ou  eleuatwn  de  pôle.  Pour 
congnoiflre  d’iceulx  la  diuer fit  é des  tour  s, & des  miels  s 
des  donations  & depre fions  ydu  huant  & couchant  ,des 

b 4 ftgn 


Mere. 
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fignes  &•  efioiües&plufieurs  autres  diuer fîtes, qui  ad - 
tiennent  en  iceulx  : de  cefie  partie , dtéle  la  Mere , tu  as 
la  figure  icydejfoub^. 


Notabled’im  o R pour  auoir  l’intelligence  de  toutes  les  tables , te 
portance,  fuffira  la  déclaration  de  celle  qui  efi  faiéle  pour  le  milieu 


La  cité  de 
Lyon  dans  le 
fîxicfme  cli- 
mat. 


grés,  ou enuiron , dans  lequel  efi  la  -pille  de  Lyon,  en  la- 
quelle auons  composé  toute  cefie  œuurexar  fi  bien  entens 
la  déclaration  d’icelle  table,  facilement  entendras  toutes 
les  autres, -peu  quen  icelles  toutes  parties  font  femblables , 
& ne  different  que  d’eleuation  de  pôle. 

e n cefie  table  font  deux  lignes  diamétrales,  refpon - 
dans 


dans  a celles  du  dos,couppant  la  diète  table,  le  limbe , 

en  quatre  parties  égalés  aux  points  pnncipaulx,  qui  font 
v Artes , JLibra , Cancer , & Capricorne  : dont  cbafcune 
quarte  partie  contient  90  .degrés.  Les  noms  & offices  di 
uers  des  parties  de  ces  deux  lignes  diamétrales  font  fem- 
blables  a celles  du  dos . 

a l k partie  fupeneure  de  1 Horizon  senfuyuent  des 
cercles  les  aucuns  parfaits  , & les  autres  imparfaits, 
nommés  en  nom  ^ Arabique , ^Almicantharat^,  fruans 
quant  a la  partie  Orient  ale, pour  les  eleuations : & quant 
a la  partie  Occidentale, pour  les  deprefüons  du  Soleil, pla- 
nettes, & efoilles fxes. 

z r la  caufe  pourquoy  les  aucuns  font  parfaits , & 
les  autres  imparfaits  (combien  que  la  raifon  naytefé 
declaireepar  les  compofiteurs  de  V^Cslrolabe  ) ejî  pour 
V obliquité  de  Vhon^on , couppant  lefdits  jilmieantha- 
rat^,  car  tendant  'vers  lEquator  lescouppeen  parties 
inégalés , & foubzjceluy  en  parties  égalés  : tellement, 
que  ces  almicantharatxjne  feront  iamavs  parfaits , ains 
toufiours  entrecouppés . Et  tant  plus  tendront  foub^Je 
pôle, tant  moins  front  couppés : tellement, que  foub^Je  pô- 
le front  tous  parfaits  fans  couppeure. 

d e ces  cercles  le  premier , gyplus  grand  d’iceulx, 
ef  appellé  Horizon  oblique , cef  à dire,  terminateur  de 
la  yeuë en  la  Sphere  oblique,  à caufe  qud  diuife  lhemi- 
jphere  fuperieur  de  t intérieur  : tellement,  que  tout  ce  qui 
ef  defjus  luy  nous  ef  apparent  : CT  #u  contraire , tout  ce 

b y qui 


Lignes  diame 
traies  à necef- 
faires  poin&s 
pnncipaulx. 


Almicantka- 

raa. 


Notable, 


Horizon. 
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qui  efi  dejfoub^  nom  efi  caché.  Et  'yrayement  il  e file 
pim  grand,  car  depuis  luy  tous  les  autres  Tiennent  en  di- 
mimant  iufques  a unpoinâ,  qui  efi  fur  la  ligne  de  mydi ; 
lequel  poinél  efi  le  centre  du  dernier  almicantharat , & 
Zenith  de  la  région, climat, cité,  ou  heu  au  regard  duquel 
la  table  ha  efié  defcnpte.  Parquoy , non  fans  caufe , fera 
diél  le  pôle  de  V Horizon. 

Notable  faH^  noter  HH  en  c^afcme  table, ou  Horizon, con~ 

nient  entendre  90 .cercles  almicantharats  feruans  de  90, 
degrés  d’eleuation  & deprefiion , comme  efi  dicl  ; par- 
quoy es  tables  aufqueües  ne  feront  que  t'è.aïmicantharats 
chafcun  almicantharat  feruira  pour  cinq  degrés:  car 
iceulx  font  faiâls  & trafiés  félon  la  capacité  de  t infini- 
ment > les  aucuns  de  cinq  en  cinq , les  autres  de  trois  eu 
trois , de  deux  en  deux , & d’yn  a i>n:&  en  conuient 
efiimer  trois  entre  les  deux  qui  font  tracés  de  cinq  en 
cinq. 

d a v a n t a g e fur  Vhori^on  de  ladiéle  table  font 
des  cercles  tous  imparfaiél^,  nommés  par  les  ^Arabes* 
Atimuths.  cÆ^imuths  : & par  les  Latins,  Verticauxia  caufe  quilz^ 
paffent  tous  par  le  poinél  uertical,ou  %emth,diuifant  ïho 
nxon,  & tous  les  ^Imicantharat'xjn  360 .pwties , gT 
par  les  deux  lignes  diamétrales  auec  l'horizon  , & Ve- 
quino6hal,dimsés  en  quatre  parties,  çhafeunede  90.  le  fi 
quelles  font  difhnguees  Vyne  de  Vautre  par  deux 
prkicipauk5  mmhs  prinetpaulx , a fçauoir  VypQmuth,  ou  ligne  méri- 
dionalefeptéirionale,  & de  VjE'xmuth  equinoéhal. 
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qui  paffe  du  yruy  Orient  pur  le  xennh.uu  uray  Ocadeu 
Ces  arcs  en  aucuns  Astrolabes  font  trajiés  de  cinq  en 
cinq  y aux  autres  de  dix  en  dix  y & au  nos  ire  de  quinze 
en  quinze  y eftmant  toutesfois  treize  d’iceulx  entre  les 
deux  ,'&•  huiX  entre  les  deux  qui  feront  comptés  par 
dix  : car  s'tl^jejloyent  déi>n  a >n  feroyent  en  nombre  de 
$6o.parquoy  a no  sire  figure  n en  feront  trouués  que  24. 
pour  caufe  quil^Jont  comptés  de  quinze  en  quinze  ^com- 
me diX  efy  & a celles  qui  feront  comptées  de  dix  en  dix 
feront  3 6.  Par  iceulx  on  fait  en  quelle  partie  du  monde 
le  Soleil  efloiües  leuent  couchent à toute  heu- 
re en  quelles  parties  f trouuent . 

ovltre  en  ladicle  table  senfuymnt  trois  cercles 
concentriques  èquidiüantSy  ou paraleües fondés  fur  le  cen 
tre  de  la  mereydiuisés  par  V horizon  en  deux  parties  f v- 
ne  deffusy&t  Vautre  deffoub Le  moindre  f iceulx 
pim  prochain  du  centre  efl  nommé  le  cercle  de  Cancer  y 
ou  tropique  efiualyà  caufe  que  quand  le  Soleil  par  fon  mou 
uement  paruient  à iceluy  y d caufe  lEClé  a ceulx  qui  ha- 
bitent aux  parties  feptentrionales  y gT  VlLyuer  a ceulx 
qui  habitent  aux  parties  méridionales  : a raifon  de  cey 
quand  le  Soleil  fera  au  fgne  de  Cancer , aux  uns  caufera 
X Orient ,aux  autres  V Occident  Eflmal . 

l e fécond  cercle  7 ni  peu  pim  grand  qUe  cefluy  y efl 
appelle  équinoxial  y pour  ce  que  quand  le  Soleil  paruient  a 
iceluy  y faiX  equmocce  y c efl  a dire  y égalité  des  iours  & 
des  nmXs  y lùy  eflant  au  commencement  dé  Anes  & de 

Libra , 


7 


Tropique  de 
Cancer  auec 
fon  Orientât 
Occident. 


Equinocce 
auec  fesdeux 
points. 
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Libra  y aufquelzjïgnes  eau  fer  a le  irray  Orient  & Oc- 
cident. 

Tropique  de  L E ^er{  cercle  plus  grand  de  tomy  efl  nommé  le  cer- 
Capricorne  a-  cle  de  Capricorne  y a caufe  que  quand  te  Soleil  paraient  a 
&CQccidcnL  iceluy  y il  caufe  l'hyueraux  habitant  des  parties  Septen- 
trionales^ l'eflé  a ceulx  qui  habitent  aux  parties  J(u~ 
fraies  ypour  raifonquele  Soleil  e fiant  au figne  de  Ca- 
pricorne aux  y ns  apporte  l'Orient  hyuernaly  aux  autres 
l3 Occident  hyuernal . Ces  cercles  de  Capricorne  de 
Cancer font  nommés  par  les  Grecs y Tropiques  y qui  yault 
autant  a dire  y comme  conuerfwn  en  Latin  y yeu  que  le 
Soleil  paruetm  a ïceulx  ne  ira  plus  oultre  y ains  s3 en  re- 
tourne* 

Arcs  des  heu-  s o v b z l'horizon  oblique  y font  deferipts  dix  arcs , 
res  inégalés,  commencans  au  cercle  de  Cancer  ypajjàns  par  ïequino- 
élialy&*fnijfans  au  cercle  de  Capricorne  : lefquelzjtuec 
l'horizon  oblique  y la  partie  de  la  ligne  deMymiél, 
qui  efl  entre  le  cercle  de  Cancer y de  Capricorne  y font 

douze  espaces  fer uans  pour  les  douze  heures  inégalés  ^at- 
tribuées aux  planettes  y ces  effaces  (en  noftre  fguré) 

font  nombrés  y notés  en  chifre  foubzje  cercle  de  Ca- 
pricorne y prenant  leur  commencement  a l'horizon  obli- 
que^ la  partie  Occidentale  y &finiffant  a lapartie  O- 
rientale  à3  iceluy  : tellement  que  le  nombre  de  ta  partie 
dextre  feruira  de  iour  aux  heures  deuant  Mydiy  CT  ce- 
luy  de  la  feneüre  aux  heures  apres  mydi.  Tte  nuiél  le 
nombre  de  lapartie  dextre  feruira  pour  les  heures  de- 
uant 
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vont  Mynuiél , & celuy  de  la  partie  feneflre  pour  les 
heures  apres  mynuiél. 

davantage  ilyhayn  arcpajfint  par  les  arcs 
des  heures  inégalés  ,finiffant  à l'horizon  droiél , ne  tou - 
chant  toutesfois  aucun  des  Horizons.  Iceluy  arc,  ou  ligne 
oblique  ejl  nommee  ligne  crepufiuline , à caufe  que  quand  LiS?e  cr<Ptt* 
le  Soleil  paraient  en  icelle , a fin  leuer  faiél  le  poinél  du  “* m ’ 
iour, vulgairement  appelle  l’aulbe  du  iour,&  a fin  cou- 
cher le  poinél , ou  commencement  de  la  midi.  Le  crepu- 
fctde  du  matin  dure  depuis  le  poinél  du  iour  iufipies  a So- 
leil leuant , & celuy  du  fiir  depuis  le  Soleil  couchant  iuf- 
ques  a la  miél  clofe. 

il  y ha  aufii  quatre  arcs  procedans  d’une  partie  du  Ares  des  maî- 
cercle  de  Capricorne , entrecouppans  l’horizon  oblique  fons<:elcftes‘ 
& la  ligne  du  milieu  du  ciel,fimjfans  a la  partie  oppopte 
dudtél  cercle  de  Capricorne.  Ces  arcs  auecques  l’horïo^on 
& la  ligne  du  milieu  du  Ciel, font  les  douze  mai  fins  ce- 
lé fl  es  : icelles  fint  eferiptes  &•  notées  par  leurs  nombres 
fur  la  circonférence  du  cercle  de  Capricorne :&  d’iceües 
maifinsles  fix  fint  perpétuellement  fur  l’hori%on,gy  les 
autres  fix  dejfoub^:  V "P fige  Copropriété  defqueües  te 
fera  déchiré  par  le  z$.<&  zt.chapit. 

des  cercles , arcs , & lignes  de  la  table  de  la  ré- 
gion , ou  mere  de  l’.Ælrolabe , te  mettons  icy  la  fin , & 
la  figure  fuyuante  , pour  l’intelligence  de  cequiefldiél 
audejfus. 
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SEPTENTRION. 

l a tierce  partie  de  la  face  ejt  im  cercle , ou  roue  mou 
diaque  2°~  uant€  ’ aï){)rcc1,ldnt  f ^ forme  d’unFîle,  a ce  fie  caufe  ejl 
appelle  Rete > VolueÜum , ou  jFraned  : pour  ce  qua  la  ma- 
nuelle 'verfwn  il  démon  flre  le  mouuemenî  circulaire  de 
la  Sphere  celefîe,&  congnoiffance  des  heures  égalés  & 
inégalés  autres  chofes.  Far  cefluy  nom  fera  entendue 
la  huiéliefme  Sphere  , a caufe  quily  ha  des  efoiües  fixes 
notées  par  petites  poinéïes  > a P extrémité  defqueües  con- 
tient 


D E 
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ment  entendre  ïefloiÜe  :pres  de  laquelle  ejl  efcript  le 
mm, là  grandeur, CT  nature  d'icelle , laquelle  efreferee 
aux  planettes , ainfi  que  les  carafleres  démon  firent.  Et 
au  fi  par  celuy  nom  fera  repre fente  le  cercle  oblique  CT 
excentrique,  nommé ^odiaque , partie  de  la  huiéliefme 
Sphere , foubzjequel  les  deux  luminaires , CT  cinq  pla- 
nettes font  leur  reuolution , CT  continuel  mouuement , 

[oublies  douze fignes  d’iceluypar  nombres  CT  poinéls 
aux  cercles  dejfm  manifeftés , tellement  que  les  quatre 
poinéls  principaux  a fauoir  le  premier  de  Cancer, d'^Æ- 
ries , de  Libra , CT  de  Capricorne  par  la  circongiration, 
ou  tournoyement,de  ce  Volueüum, noies  de  ferment  fur  no - 
Jlre  table,  les  trois  cercles  concentriques , défia prediéîs, 
à fauoir , le  cercle  de  Cancer, Equinoélial, CT  Capricor- 
ne , de fquelzjtuons  parlé  en  la  Sphere  foubzje  nom  des 
tropiques . 

o y l t r e , le  zodiaque  ha  deux  parties , chafcune 

* x r r 1 n 1 „ / , Diuifïondti 

contenant  Jix  Jignes.  L une  ejt  nommee  Septentrionale,  xodiac. 

pour  ce  que  de  Vequator  tend  uers  Septentrion : CT  les  f- 
gnes  d't  celle , qui  font  \Anes , Taurus , Gemini, Cancer, 

Léo , Virgo , CT  autres  efoiües  contenues  dans  le  cercle 
equinofhalfont  Septentrionadx.  L'autre  partie  efl  Mé- 
ridionale, a caufe  quelle  tend uers  Mydi  ; CT  lesftgnes 
d’icelle, qui  font  Libra , Scorpms , S agit  tan  us,  Capncor- 
nm,jÇquanm,Vifces  ; CT  autres  efoiües  contenues  hors 
le  cercle  equinoélial  feront  méridionales. 

e t fault  noter  qii en  ce  cercle  zodiaque  ef  la  ligne 
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Ecüptiqae.  écliptique , wje  Æ*  Soleil  defcnpte  a ht  circonférence, 
de  laquelle  plus  ne  t en  diray , ains  te  renuoye  a ce  qua 
eflé  diél  en  la  Sphère.  Et  pour  plus  facile  intelligence  de 
ce  que  dejfus,tay  mis  icy  la  figure  du  Retenu  jfranea* 


AR.ANEA- 


E n l\yfflrolabe  d’auantage  font  des  parties  moins 
principales, y ne  en  la  partie  poüerieure , nomme  e par  les 
Latins, Medichnium  : par  les  Grecs, Dioptra:&> par  les 
Alidade,  t Arabes, ^Midada:  qui  efi  i me  reigle  a laquelle  font  deux 
tablettes , oupinules , perfees , chafcme  de  deux  permis. 
Vif  n grand,  & Vautre  petit  : laquelle  fer  t pour  prendre 
tes  haulteurs  du  Soleil , des  efiotUes , & autres  obferua - 
tion$:&  la  ligne  d’icelle  qui  paffe  par  le  Centre, efi  nom- 
mée 
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mee  droiéle  ligne,  ou  ligne  de  fy, pour  ce  quelle faidtfoy, 
O"  monjlre  au  iujle  les  eleuatiofis , ou  deprefiions , aux 
lieux  bas  , CT  autres  chofes  : &•  de  ce  as  la  pure  icy 
dejfiub^. 


,'LIO'KEM  TOI 


./aihidapa 


l a v T r e partie  moins  principale  contenue  a la 
partie  inferieure, ou  face,  ejlnommee  Index,  ou  oüenfir,  index. 
qui  ejl  i me  réglé , la  droiéle  ligne  de  laquelle  monjlre  le 
leuer  CT  coucher  tant  du  filai, que  des  ejloiües:  la  figure 
de  laquelle  eft  cydeffiubxjnifi. 
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des  autres  parties  moins  principales  l'une  ejl  le 
Clou , qui  tient  CT  fifre  au  centre  de  VjCttrolabe  toutes  Clou. 
les  parties  d’iceluy. 

l a v t r e ejl  larmile,CT  aneau, par  lequel  on  tient  AneI 
fufpendu  l’cÆftroldbe  quand  on  s en  yeult  feruir  a pren- 
dre les  haulteurs , longueurs , CT  profondes,  tant  de  la 
partie  celefie,que  de  la  terrefire.  Et  icy  finirons  la  dé- 
claration de  l ^yfs  IroLibe  principale  intention  de  nofire  ^onc^on* 
œuure, refie  àprefint  -venir  a la  pratique  d’iceluy, apres 
tauoir  diél,  que  dans  la  mere  ejl  y ne  table  nommée  Spé- 
culum cofmographicum,Mape,ou  Miroir  du  monde:  fer-  ^r°jrç>do 

c uant 
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Pour  trouuer  en  quel  ligne  & degré  eft  le  Soleil 
chafcun  iour , <Sc  fon  degré  oppofite,  qui  eft 
nommé  Nadair.  c h a P.  u 

O V RC  E que  la  congnoiffance  du 
lieu  du  Soleil  (qui  e fi, fiauoir  foub ^ 
quel  figne  CT  degré , d eft  chafcun 
iour)  nous  démon  ftre  plufieursytili- 
tés  de  l yAflrolabe, comme  lignoran - 
I ce  d iceluy  les  nous  leuefa  caufe  de  ce 
te  déclarer ay  tout  premièrement  l’intelligence  du  yray 
heu  d’ iceluy . Tu  aduiferas  au  dos  de  ton  ^Æflrolabe  les 
cercles  des  moys , fur  tel  iour  que  youldras,ou  que  fe- 

ras , mettras  la  ligne  fiduciale  de  ton  , Alhidade , laquelle 
incontinent  te  montrera  a fon  attouchement , au  cercle 
desfignesde  yray  lieu  du  Soleil, au  Mydi  de  ce  iour  auec 
fon  Nadair , qui  eft  le  degré  oppofite.  Les  figues  CT  de- 
grés d iceulx , tant  du  Soleil , que  de  (cm  nadair, te front 
manifefies  par  les  interuales  des  lignes  plus  prochaines. 
Jtyres  auoir  trorné  le  lieu  du  Soleil , au  dos  de  l’^îflro- 

c z labe 
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Ube  > noteras  iceluy  a ïjFranea ou  a V écliptique  du  zo- 
diaque, pareillement  Jon  degré  oppofite  : & d iceulx 

degrés  oppojïtes  conuient  auoir  mémoire , car  il^Jont  très 
necejfaires,pour  les  chapitres  fuyuans . 

Exemple.  Exemple, ce  iourdhuy  dixiejmede  Feurier,  xe  yeulx 

fç auoir  foubxjquel  jigne  du  zodiac  ejlle  Soleil.  lay  mis 
la  droiéle  ligne  de  mon  jAhidade , fur  le  dixiefmeiour 
du  moys  de  Feurier,  laquelle  ma  mon  sire  'au  cercle  des 
flânes , que  le  Soleil  ejloit  ce  tour  au  fécond  degre  du  Ji- 
gne de  Pifces  enuiron  mydi,&  fin  degre  oppofite , qui  ejl 
le  fécond  du  Jigne  de  Virgo . Lefquel z^  i ay  notes  a l écli- 
ptique du  xodtac de  mon  jFranea,  pour  menferuiren 
temps, en  lieu. 

Notable.  Mais  ilfault  diligemment  noter, que  fi  en  l année, que 
tu  youldras  fçauoir  ces  chofis , ejl  bijfexte , laquelle  efl 
dinfi  appeüee,pource  que  chafiun  an,  contenant  trois  cens 
fixante  cinq  tours  naturel: z^,  & enuiron  un  quart , qui 
font  fix  heures  égalés , defquelles  de  quatre  en  quatre  ans 
onfaidl  un  iour,  qui  ejl  le  JixieJme  tour  deuant  les  calen- 
des de  Mars , iour  fatnâ  Mathias , icelle  annee  fera  de 
$66aours,appellee  bijfextile , a caufe  dudiél  iour , célébré 
deux  fois , lequel  fera  donne  au  moys  de  F eurier  : comme 
le  moins  chargé  de  tous  les  moys , le  faifant  yalloir  25?, 
tours , iaçoit  quil  ne  fiit  marqué , que  pour  28.  Parquoy 
donc  pour  trouuer  le  yray  degre  du  Soleil , ladidle  annee 
bijfextile , comtendra  mettre  la  droidte  ligne  de  l klhi- 
dade  fur  le  premier  iour  de  Mars , pour  le  zy  .de  F eurier , 


DE  LASTROLABE.  37 

fur  le  fécond  iour  du  moys  de  Mars , pour  le  premier 
d' iceluy, ainfi  fuyuant  iufques  à la  fin  de  tan. 

Le  moyen  pour  tr orner  ladiéte  année  biffextile  , Let- 
tre Dominicale,  Ciecle  du  Soleil,  & 1*  nombre  dOr  ,te 
efl  monfiré  par  les  trois  petit  cercles, qui  font  dans  les  arcs 
des  heures  égalés  & inégalés, au  dos  de  lAflrolabe . 

Pour  trouuer  le  vray  Mydi  par  le  Soleil. 

c H A P.  il. 

LTE  conuient  tenir  ï hflrolabe  pari a- 
neau , mettant  le  poulce  dans  iceluy , ou  le 
doigt  Index , & le  laiffe  pendre  libérale- 
ment aplomb,  le  tournant  contre  le  Soleil , 
iufques  a ce  que  tiw  des  pinules  fit  droiclement  contre 
iceluy , puis  le  haulfe,ou  baiffe , iufques  a ce  que  tu  'voyes, 
que  les  rayes  du  Soleil,  qui  entreront  par  les  pertuis  d ice- 
luy, fortir  par  les  pertuis  de  fon  oppofite . La  pourras  tenir 
ton  lAflrolabe  pendu,  ~un  bien  petit  de  temps  pour  fçauoir 
fi  le  Soleil  monte, ou  de fcend , ou  bien  par  interualesy  re- 
garder. Et  tant  que  tu  feras  contrainfl  desleuer  le  pitiu - 
le , qui  efl  contre  le  Soleil , pour  faire  fortir  les  rayons  du 
Soleil , qui  entrent  par  les  trouxjd iceluy , aux  troux.de 
fon  oppofite.  Le  Soleil  monter  a, & ne  fera  fur  la  ligne, ou 
ton  cercle  méridional.  Mais  quand  tu  'verras  qu  il  fera 
fur  le  poinél  du  defcendre,  la  noteras  ton  mydi  : Car  fi  tu 
tiens  là  ton  Aflrolabe , quelque  efface  de  temps,  tu  feras 
contraint  à déprimer , ou  baiffer  le  pinule  prochain , ou 

c 3 qui 
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qui  eft  contre  le  Soleil , fi  tu  yeulx  que  les  r ayons , qui  en-* 
trent  par  les  permis  d' iceluy  ,fortent  par  les  trouve  fort 
oppofite  : car  toutes jois  &>  quant  es,  que  le  Soleil  efl  fur  le 
cercle  méridional , ilcaufe  mydi*  En  la  propre  forme ,que 
tu  asjàiél  du  Soleil, te  conuiendra faire  des  ejlotlles  fixes, 
& erratiques  : car  lors  que  le  Soleil  <&  les  Efloilles  ne 
monteront  plus,ains  feront  fur  lepoinél  de  de fcendre,  il ^ 
Notable.  feront  fHr  tct  hgne  :> ou  cercle  méridional  Et  note  qu  en 
prenant  leleuation  des  efloilles , tu  feras  contraint  de 
prefenter  Ijlflrolabe  contre  ton  œil,  pour  regarder  7 me 
efioiüe  a trauers  les  deux  pinules , par  les grands  trouz^ 
d iceulx , fi  tu  yeulx  yeoir  icelle  en  plus  grande  facilité: 
car  les  petis  te  front  mal  aisés J?ien  quil^foyentplus  iu - 
fies . Le  femblable  te  conuiendra  faire  du  Soleil  en  temps 
nubtleux , ou  couuert , a caufe  quil  ne  fera  ymbre  ajfe ^ 
apparente , parquoy  feras  contrainél  a regarder  fon  corps 
( comme  celuy  d'y  ne  eftoille  ) fi  tu  lepeulx  choifir  entre 
les  nuees. 

Pour  trouuer  h t pource  queplufieurs  font  curieux  d'auoir  le  yray 

de7on  kabi-  dtydi  de  leur  habitation , lequel  ejl  facile  à trouuer  met - 
tation.  tant  yne pierre, ou  autre  corps  poly,en  lieu  plat  pofee  a ni - 

ueau  en  iceluy faire  yn  rond  a tout  y n compas , an 

cetre  duquel  mettras  ynfil  defer  affe^dehé,bien  droiél 
&posé  droiflement,c  ejl  a dire, que  la  jômmité  d' iceluy 
rejponde  perpendiculairement  au  centre  : O*  iceluy  fil  ne 
frafi grand  que  la  moytié  du  diamètre  du  rond  del'efi 
paijfeur  d'yn  dos  de  couteau, ou  enuiron, comme  le  tout  tu 

pourras 
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pourras  yeoir  par  la  figure  Jèquente , laquelle  te  pourra 
feruir  d’exemple. 

ayant  donc  disposé  ta  pierre , comme  diél  efi, 
quand  le  Soleil  leuera , i ymbre  du  fil  feia  grande , £r 
eXcedera  la  circonférence  du  cercle,  CT  comme  le  Soleil  Solwl  mon- 
montera  timbre  d’iceluy  apetijfera:  CT  lors  que  tu  -ver - l|^“brc 
ras  icelle  ymbre  toucher  a la  circonférence  du  cercle , là 
te  conuiendra  marquer  icelle  atout  lapoinéle  d’y n cou- 
teau, ou  autre  chofe  * comme  pourras  yeoirpar  la  note  a. 

Celle  ymbre  yiendra  toufiours  en  diminuant  iufques  à ce 
que  le  Soleil  aura pafié  le  cercle  méridional:  car  apres  tu 
yerrasl  ymbre  de  ton  fer  recroifire , en  la  me  fine  façon 
quelle  ha  de  fer  eu.  Et  quand  tu  yerras  que  icelle  ymbre 
croiffante  touchera  la  circonférence  du  rond , tu  la  mar- 
queras corne  la  première , dôme  pourras  yeoirpar  la  noté 
B.^fpres  tireras  yne  ligne  droiéle,  d’yne  marque  à l’au- 
tre ,quiefl  k,b,CT le  milieu  d’icelle  ligne  fera  le  yray 
mydi  : duquel  pourras  tirer  yne  ligne  droiéle  paffant  par 
le  centre,  les  extrémités  de  laquelle  toucheront  la  circon- 
férence du  cercle  : icelle  ligne  fera  diamétrale.  Et  fi  tu 
yeulx  auoir  le  droiél  orient , CT  occident , le  pourras  a- 
ttoir  en  prenant  depuis  la  ligne  de  mydi  ta  quarte  partie 
du  cercle, à tout  yn  compas,  CT  depuis  icelles  deux  quar- 
tes tireras  yne  ligne  droiéle , laquelle  aufii  fera  diamé- 
trale , car  elle  paffera  au  centre.  >yfux  extrémités  de  ces 
deux  lignes  diamétrales , tu  pourras  mettre  tes  quatre 
yents principaulx procédants  des  quatre  parties  du  mon- 

c 4 de. 
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de.  Tu  y fourras  mettre  aufit  leurs  collateraulx,  & plu- 
fleurs  autres  chofes . 


R E N S garde  en  premier  heu,  que  ton 
^Aflrolahe  foit  bien  mjlement  marqué:  ad - 
uife  a la  table  de  ton  eleuation  , & icelle 

„ , met^Jur  les  autres  : regarde  que  les 

ftrepow quel  ^eux  b^ïesdiametr aies, qui  diuifent  icelle  en  quatre par- 
fmientlem’  ^ egales,refpondent  iujlement  a celles  du  bon.  Or  pour 
blés.  ” * fÇMoir  congnoiüre  pour  quelle  eleuation  feruent  les  ta- 
bles. 


Pour  colloquer  la  haulteur  du  Soleil,ou  d’vne 
eftoillefixe  fur  les  Almicantharatz. 
c H a v.  Il  i. 
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Mes , tu  compteras  les  ^ ilmicantharat ^ qui  font  depuis 
le  cercle  equinoélial  iufques  au  ççenith  (au  long  de  la  ligne 
de  mydi tant  d’almicantharat^que  tu  tr orner  as  de- 
puis k du j cercle  equinoélial  iufques  au  •%enitb,  autant  en 
trouueras  depuis  le  pôle  iufques  au  cercle  de  l’Horizon: 
car  ïeleuation  du  pôle  fur  l Horizon , & la  dt  fiance  du  ^ 

Zgnith  d l’ equinoélial, efl  égalé,  corne  diél  efl.  Celafaiél,  ce  dù  zénith, 
tiendras  ton  Æflrolabe  d la  main, la  laijfant  pendre  libe- 
râlement , regardant  -vers  le  dos  d’icelle  les  deux  tablet-  gales. 
tes  perfees,esleuant,  ou  déprimant  l’ Albidade,iufques  d ce 
que  tu  vojcs  le  Soleil,  ou  efloille , a trouer  s lespertuis  d’i- 
celles deux  tablettes , c efl  à dire , que  par  les  permis  de 
la  tablette,  qui  fera  prochaine  de  ton  œil , tu  -voyes  le  So- 
leil, ou  efloille,  a trouer  s la  tablette  oppofite  plus  prochai- 
ne du  Soleil, ou  efloille, &•  le  degré  de  la  quarte  du  cercle 
des  haulteurs  fur  lequel  fera  la  ligne  flduaale  de  ton 
tlhidade  noteras  : car  tel  nombre  de  degrés , qui  front 
depuis  iceluy  iufques  a la  ligne  diamétrale  de  l’Horizon 
•vniuerfel,  tant  de  degrés  fera  le  Soleil,  ou  efoille , esleué 
fur  ton  Horizon.  Cefaiél,  regarderas  en  la  partie  ante- 
rieure l efoille  notee  a ton  ^Aranea,  de  laquelle  auras 
prins  fon  eleuation , ou  le  degré  du  Soleil , lequel  auras  ia 
noté  à l’ecliptique  ( comme  par  le  premier  chapitre  tefl 
declairé  ) icelle  efloille , ou  degré  du  Soleil , mettras  fur 
tant  d’almicantharatx^,  que  tu  as  trouué  de  degrés , fon 
eleuatiomcar  les  almicantharatxjaom  fl  ruent  de  degrés, 
comme  par  la  déclaration  d’iceulx  ha  eflé  diél. 

c S 


Exem 


4î  £ A nACII  Q_v  E 

Exemple.  Exemple.  Prefuppofe,  que  tu  ayes  tromé  le  Soleil , ou 
yne  eftoille  , esleuê  en  la  partie  Orientale  de  trente  de- 
grés , tu  mettras  fur  le  trentiefme  almicantharat , de  la 
partie  Orientale,  le  degré  de  l’echptique  foubzjequel  efl 
le  Soleil  iceluy  iour  ,oula  poinftc  qui  fera  notee  pour  ton 

eftoille.  En  prenant  l’eleuation  tant  du  Soleil,  que  dyne 
A duertiilè-  ’ d°nne  tc0>  £ar^e  & Attifer  en  quelle  partie  ik 

menr.  feront , pour  en  femblable  les  conjîituer  fur  les  almtcan- 

tharatz^,  car  tu  errerois  fi  tu  efimois  CT  iugeois  à la 
partie  Orientale,  & quellefuft  a l’Occidentale  : mais  le 
Moyen  pour  moyen  pour  le  congnoiüre  efl  tel  : <Apres  auoir  prinsfon 
en queHespar  a^‘tude,  ou  Quation  par  l’Tilbidade , dans  peu  de  temps 
tics  eft  le  So-  retourneras  regarder  le  Soleil, ou  eftoille, (T  f tu  tr ornes 
faille*.1”  E"  clMe^e  foit  davantage  esleuee , que  la  première  fois,  la  in- 
géras a la  partie  orientale :CT  au  contrairefi  elle  ef  de- 
primee.  Car  depuis  que  le  Soleil , ou  yne  efioiüe,  ha  pafté 
ton  cercle  méridional , ilz^commencent  a de fcendre:  CT 
la  comient  iuger  a la  partie  occidentale.  Tu  pourras  donc 
aifeement  congnoiflre , quand  déferont  fur  ta  ligne  de 
mydi , ou  cercle  méridional  : car  elles  efians  aux  parties 
orientales,  ou  occidentales , te  contraindront  a tourner  la 
face  y ers  icelles , fi  tu  les  yeulx  yeoir  CT  (peculer  par 
les  pinules  de  ton  ^ Cflrolabe . 

Pour  trouuer  Meuation  du  Soleil  à Mydi,c’eft 
à dire,combien  de  degrés  il  eft  efleué  fur  ton 
cercle  méridional  chafcun  iour: «5c  par  icel- 
le eleuation,  fçauoir  & trouuer  le  iour  in- 
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DVISANT(  comme  par  le  fé- 
cond chapitre  ha  ejié  dicl  ) par  le  dos  de 
ton  <Aftrold.be  iufiement  le  monter  du  So- 
leil , iufques  à ce  qutl  yohldra  commencer 
a defcendre , & le  degré  de  la  quarte  du  cercle  des 
bdulteurs  fur  lequel fera  L ligne  fduciale  de  l’alhidade, 
noteras  : car  tel  nombre  de  degrés, qui  feront  depuis  icelle 
note  iufques  a la  ligne  diamétrale  de  l’Horizon , feront 
le  nombre  des  degrés,  que  le  Soleil  aura  eflé  esleué  iceluy 
jour  fur  ton  cercle  meridionahcome  fi  amour  d’huy, que  le 
Soleil  ha  eflé  esleué  de  f ixante  degrés , & quelque  peu 
moins, on  pourra  dire, que  le  Soleil  ha  efé  esleué  (à.mydi) 
dans  Lyon,enuiron  6o.degrés . Vn  tel,ou  femblable  exem  Exéplepour 
pie  te  pourra  fruir  à congnoiflre  le  iour  a toy  incongneu:  Jf 

car  prefuppof  que  tu  euffes  demouré  en  quelque  heu , du-  gneu. 
quel  tu  fais  bien  la  latitude,  ou  eleuation  du  pôle  ( Comme 
dans  Lyon)  & quand  tu  aurois  oublié  icelle , le  moyen 
pour  la  trouuer  te  fera  declairé  par  le  dixneuf , & 

' vingtiefme  chapitres.Et  là  e faut, toy  ou  autre, aurois  eflé 
priué  de  clairté,diflraiél  des  gens, fa ns  toutesfois  que  per- 
fonne  parlaf  à toy, fit  pour  ton  plaifir  ou  autrement.  Or 
efi  il  ainf  que  tu  as  oublié  le  moys  & le  iour  tant  pour  la 
longueur  du  temps, que  pour  autre  chofe,  çg"  pour  trouuer 
iceluy  tuprens  ton  Aftroldbe , l’ifage  duquel  as  retenu 
en  ta  mémoire , ou  bien  la  veulx  pratiquer  par  leliure, 
icelle  Astrolabe  efiant  pendue  ( comme  par  cy  deuant  efl 

diâ) 
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diâ)  tu  regardes  iufiement  le  monter  du  Soleil,  lequel 
trornes  esleué  à mydi  de  6o.degrés,ou  enuiron.  Tu  regar 
deras  a la  partie  anterieure  la  table  de  ton  eleuation,  qui 
ejl  de  quarante  &•  cinq  degrés , & en  icelle  fur  la  ligne 
de  mydi  noteras  le  foixantiefme  almicantharat,puis  tour- 
neras l’^Æranea  iufques  a ce  que  auras  trorné  vn  degré 
de  1 écliptique,  qui  touche  iceluy  foixantiefme  almicantha 
rat , qui  fera  le  dixiefme  degré  du  ftgne  de  Taurus  : ce 
faiél , regarderas  au  dos  de  ton  <Aftrolabe,  & aux  cer- 
cles desfignes  le  dixiefme  degré  dufigne  de  Taurus,  & 
fur  iceluy  mettras  la  ligne  fduciale  de  Ï^Alhidade , la- 
quelle te  monfrera  aux  cercles  des  moys , qui  font  def- 
jôubz^,  le  vingtiefme  iour  du  moys  d\Auril,  parquoy 
pourras  dire , que  iceluy  iourefl  le  vingtiefme  d'^Æuril. 
Et  ce  certes  ef  bien  aisé  a tr orner , car  tout  ainfi  que  le 
iour  que  tu  fais  & congnots  te  monflre  en  quel ftgne 
degré  ef  le  Soleil , le  ftgne  & degré  du  Soleil  te  mon- 
trera le  moys  & le  iour  que  tu  ne  fçauo'ts.  Or  pour  ce  que 
en  tournant  ton  jLranea  fur  la  ligne  de  mydi  pour  trou- 
uer  -vn  degré  de  l’ecliptique , qui  touche  le  foixantiefme 
iAlmicantharat,tu  tr  orner  as  que  le  vingtiefme  deo;ré  du 
ftgne  de  Léo  touchera  iceluy  foixantiefme  <Almicantha- 
rat, comme  le  dixiefme  de  Taurus  -.parquoy  te  fembleroit 
chofe  doubteufe  fur  quel  ftgne  & degré  tu  deurois  met- 
tre ta  ligne  fduciale  de  l’^âlhidade  : car  fi  tu  la  met ^ 
fur  le  vingtiefme  degré  du  ftgne  de  Léo , tu  -verras  au 
deffoubzj  du  long  dé icelle  ligne  aux  cercles  des  moys , le 
troifiefme 
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troifiefne  tour  du  moys  d’Toufl  : mais  ton  iugement,  CT 
la  raifon,te  pourra  aifeement  diriger  : car  tu  'verras  bien 
fi  ceft  deuant  ou  apres  le  printemps  ,fi  les  iours  croijfent 
ou  defcroiffentfi  la  terre  -vient  en  fertilité  ou  jlerihté.Et 
toutes  ces  chofes  te  pourront  feruir  eflant , ou  allant , par 
V Europe, & par  delà  le  cercle  de  Cancer, enuironnant  la 
terre  foub%jvn  ouplufieurs  paralelles,  pourueu  que  foyes 
toufiours  aux  parties  feptentrionalesxar  nauigant,ou  che 
minant  par  delà  l’equinoétial,  te  conuient  ayder  des  fi- 
gues oppofites,  CT  d’autres  ejloiUes,  par  lefquelzju  puif- 
fes  fçauoir  l’eleuation  de  l’autre  pôle , que  nom  appeÜons 
antartique. 

Pour  trouuer  l’heure  egale,tant  de  ionique  de 
nuitt.  c h a p.  v. 

L conuient(par  le  premier  chapitre)  fçauoir, 
en  quel  figne  CT  degré  ejl  le  Soleil , & par 
le  troifiefne, le  confhtuer  fur  les  almicantba- 
ratz^:  puis  mettre  la  droiéle  ligne  de  ton  o- 
f en  for,  fur  le  degré  du  Soleil , car  iceüe  te  montrera  au 
bort,l  heure  CT  les  minutes.  Exemple.  Le  Soleil  ejloit  au  Exemple. 
yingtquatriefme  degré  du  figne  des  Poijfôns(le  quatrief- 
me  iour  du  moys  de  Mars)ï ay  prins  fon  eleuation  deuant 
Mydi, laquelle  ay  trouuee  de  3 o.degrésyay  mis  le  -vingt - 
quatrïefme  degré  du  figne  de  Pifces  ia  noté  (en  l’eclipti- 
que  de  mon  Trama)  fur  le  trentiefme  almicantharat  de 
la  partie  Orientale,  CT  ht  reigle  fur  iceluy  degré, laquel- 
le 
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heures, & trois  degrés,  qui 
• Et  fi  tu  veulx  f auoir  de  nuiCÎ 
heures  de  la  les  heures , par  Les  eJloilles,le  four  as  ctifeement , pourueu 
Xlles.1  lM  f*e  tu  congmjfes  icelles,  &•  quelles  foyent  bien  notées  a 
ton  Mranea  : mais  le  moyen  pour  les  congnoiflre  te  féru 
declairé  pur  le  dixfeptiefne  chapitre.  Tenant  donc  l'yf- 
jlrolabe  a la  main , le  laijfant  pendre  libéralement , esle- 
uant  icelluy  cotre  taface,mfques  a ce  que  l’-vn  des  pinules 
fit  prefenté  contre  ton  œil , lequel  auras  ta  drefé  contre 
l’efloille,  de  laquelle  tu  veulx  auoir  fon  eleuation ,&  par 
laquelle  tu  veux  f auoir  l’heure,  ton  ^fslrolabe  esleué  en 
cepoinfl,  tu  regarderas  par  les  trouxjticeluy  l’eftoille, 
& tant  haulferas,ou  déprimeras  ton  ^Alhidade , que  te - 
faille  que  tu  vois  au  Ciel , foit  prefentee  a ton  œil,  ou  que 
la  ligne  vif  ale , qui  efi  depuis  l’efoiüe  iufques  a ton  œil , 
pénétré  les  deux  pinules  paffant  par  les  t rou zi  d’iceulx. 
Cefaiél  noteras  au  cercle  des  haulteurs , le  degré  fur  le- 
quelfera  la  droiéle  ligne  de  l’klhidade , pour  en  fembla- 
ble  almicantharat  mettre  la  poinéle  de  l’efloille , <&•  la 
Le  Soteil  mo  réglé  fur  le  degré  du  Soleil  (car  cefl  le  Soleil , qui  donne 
ftre  les  heures  qes  heures,  & non  les  efoilles)  laquelle  réglé  te  monfre- 
ra  au  bort  l’heure , & les  minutes,  comme  pourras  veoir 
Exemple,  par  exemple,  lceluy  iour,quatrieJme  de  Mars , prefppo- 
fe  que  tu  congnoijfes  y ne  ef aille  nommee  jpica  Virginis, 
& que  icelle  tu  tr ornes  esleuee,en  la  partie  Orientale  de 
quinze  degrés,tu  mettras  lapoinéle  de  lefoiüe , qui  fera 
notee  a ton  u franea , pour  fpica  Virginis,  fur  le  quin^ief 
me 


le  nia  mon  flré,au  bort 

Pourfçauotr  douze  minutes 

trouuer  les 
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me  almicantharat  de  la  partie  Orientale ,&  fans  bouger 
leftoiüe  de  fon  lieu, regarderas  au  degré  du  Soleil,  qui  ejl 
le  ■vingtqudtriefne  degré  duftgne  de  Pifces,  & luy  met 
tras  la  droiéle  ligne  de  ton  Osienfor  deffus , laquelle  te 
monftrera  au  bort  qutlxjont  neuf  heures,  & - vingt  mi- 
nutes apres  mydi. 

Pour  trouuer  le  leuer  & coucher  du  Soleil  tous 
les  îourSj  & le  crepufcule  d’iceulx,  qui  eft  le 
pointt  du  iour,&  de  la  nuift.  c H a v . v i. 

PRES  auoir  tromé  par  le  premier  chapi- 
tre foubzjquel  figne  tgr  degré  eft  le  Soleil , 
iceluy  noté  a ton  jCranea , tu  mettras  le 
degré  de  1‘ écliptique  ( ia  noté ) fur  le  premier 
almicdnthardt,a  la  partie  Orientale,  la  réglé  fur  ice- 

luy degré , laquelle  te  monélrera  au  bort , l’heure  & la 
minute  de  fcn  leuer.  Le  Jèmblable  feras  a la  partie  Occi- 
dentale,pour  ftauoir  le  coucher,  mettant  le  mefmes  degré 
de  l’ecliptique  fur  l'Horizon  oblique  de  la  partie  Occi- 
dentale,& la  réglé  fur  iceluy  degré,laquelle  te  montre- 
ra l’heure.  Et  pour  exemple,  metrje  quinziefme  degré  Exemple. 
du  figne  de  Pifces,  qui  ejl  le  degré  fcubzjequel  eft  le  So- 
leil ce  iourd’huy  trcificfme  de  Feurier , fur  la  ligne  de 
ï Hor  ixyn  oblique  a la  partie  orientale , & la  réglé  fur 
iceluy  degré  laquelle  te  monftrera  au  bort , que  le  Soleil 
ha  leué,  dans  Lyon , a ftx  heures  & trenteftx  minutes, 

& couché  a cinq  heures  & -vingtquatre  minutes.  Et  ft 

tu 
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Pour  trouuer  tu  veulx  fçauoir  le  crepufcule , ou  poinél  du  iour  d’ iceluy 
M&  minuté  iour,metzjçeluy  qutnxiefme  degré  de  Pifces  fur  la  ligne 
doibt  eftre  le  crepufculine  du  cofé  d’ Orient  à tout  la  réglé , laquelle  te 
crepufcule.  monfirerd  du  yon  fa  heures  & fa  mmtes  . mm  fi  m 

quelque  ^Aélrolabe  n y ha  point  de  ligne  crepufculine , tu 
mettras  le  nadair  du  Soleil, qui  ejl  fn  degré  oppofite  ,fur 
le  dixhuiéhefme  almicantharat  de  la  partie  occidentale, 
& la  réglé, ou  oflenfor,  fur  le  degré  du  Soleil , qui  fera  a 
la  partie  orientale , laquelle  te  monfrera  au  bon  l’heure, 
&les  minutes  du  poinél  du  iour  : le  femblable  feras  pour 
la  nui  cl.  Et  fi  en  regardant  ~i >ne  e faille,  comme  ferait  Cor 
leonis , autrement  nommee  Rex , & par  icelle  tu  ~veulx 
fçauoir  fi  le  poinél  du  iour  ef,  ou  fera  tofi,  aduife  ce  iour- 
Moyen  pour  ^uy  troifefme  de  Feurier  iceluy  Rex , ou  Cor  leonis  ,ft 
fpuoir  trou-  [c  trouues  esleué  a la  partie  occidentale  de  trente  de- 

ucr  par  les  e-  - . - 1 

ftoilles  le  cre-  gres  le  met^Jur  le  trentiefme  almicantharat  de  la 
pufcule.  panw  occidentale , il  te  monfrera  que  le  quinze fine 
degré  du  fgne  de  là  -vierge  ( qui  ef  le  Nadair  du  Soleil 
pour  ce  iour)  ef  enuiron  le  trentefptiejme  almicantha- 
rat : parquoy  pourras  dire,  qu’il  nef  encores  le  poinél  du 
iour , ny  fera  de  deux  heur  es,  ou  enuiron  : car  il  ne  peult 
efre  le  poinél  du  iour, ou  crepufcule,  que  iceluy  nadair  ne 
foit  ftr  le  dixhuiéliefme  almicantharat  de  la  partie  occi- 
dentale. Et  f tu  prens  bien  garde  à ton  jCélrolabe , &• 
quelle  fit  bonne  & iufle,  toutesfois  & quantes  que  le 
nadair  du  Soleil  fera  fur  le  dixhuiéliefme  almicantha- 
rat tant  de  la  partie  occidentale , que  orientale , le  degré 
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du  Soleil féru  fur  la.  ligne  crepufculine.  Si  tu  metxjors  la 
ligne  fiduciale  de  ta  réglé  fur  le  degré  du  Soleil,  icelle  te 
monjlrera  au  bort  l’heure,  CT  les  minutes  du  crepufcule, 
comme  ce  tour  d'huy, que  fera  loaninutes  deuant  fix  heu - 
res, crepufcule  du  matin. 


Pour  fçauoir  combien  y ha  de  tcmps,que  le  So- 
leil cft  leué,ou  couche.  c H a p.  vu. 


CACHANT  le  precedent  chapitre, 

le  leuer  CT  coucher  du  Soleil,  depuis  fon  le- 
uer,ou  coucher,  tufques  a l’heure  qutl  te  mon 
flrerafera  le  temps  qu’il fera  leué,ou  couché. 


Le  femblable  efl  du  crepufcule, comme  par  la  déclaration 
ha  efté  diél.  Exemple.  Ce  tourd’huj  -vingttrmfiefme  du.  Exemple. 
moys  de  Feurier,le  Soleil  ha  leué  dens  Lyon  a fix  heures 
CT  T/ingtquatre  minutes:  CT  défont  a prefent  deux  heu 
res  apres  mydi , tu  pourras  dire  qu’il  y ha  fept  heur  es, CT 
trente  fix  minutes , que  le  Soleil  ejl  leué.  En  femblable  Ja- 
pon conuiendra  faire  au  coucher. 


Pour  trouuer  les  heures  inegales.nommees  heu 
res  des Planettes , au  iour  artificiel,  & fem- 
blablement  à la  nuict.  chap.  viii. 


TANT  trouué  de  iour , l’heure  égalé , le 
degré  oppofite  du  Soleil  te  montrera  l’ iné- 
galé , aux  arcs  qui  font  dejjoub ^ T Horizon 
oblique , lesquelles  prennent  leur  commence- 
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ment  en  Occident, -venant  far  mynuiél  en  Orient. La prt 
miere  heure  inégalé  du  iour  commence  à Soleil  leuant, 
( félon  les  Babyloniens  ) &•  prend  fin  nom  du  iour  nom- 
mé:&  celle  de  la  nuiél  a Soleil  couchant.  Les  heures  in- 
égalés du  iour  font  trouueespar  le  nadair  du  Soleil  aux 
arcs  qui  font  fiubzj’ Horizon , & celles  de  la  nuiél  aux 
tnefines  arcs  par  le  propre  degré  du  Soleil , les  prenant  a 
lecltptique. 

par.  ces  heures  inégalés , lefquelles  font  attribuées 
auxfept  planettes , efi  requis  de  donner  a congnoiflre  a 
toutes  heures  tant  de  iour, que  de  nuiél, quelle  planette  re- 
Motable.  ^ne  : par quoy  fault  noter  qu’il  y ha  deux  dijferences  de 
heures.  L’-me  ejl  commune , ou  vulgaire  ,faicle  par  les 
heures  égalés,  chafcune  contenat  la  vingtquatriefme  par- 
tie du  iour  naturel.  L’autre  efi  propre  aux  Phyficiens  ré- 
férant toute  congnoiffance  aux  natures , & complexions 
des  planettes, & font  nommées  heures  naturelles,  ou  iné- 
galés , à caufe  que  la  double  fine  parue  des  iour  s gy  des 
nuiéls  artificielzfqui  le  plus  fiuuent  font  inegaulx,  exce- 
pté aux  equinocces)font faiéls  d’iceües.Et  pour  fiauoir  en 
quelpouuoir  gy  domination  des  planettes  efi  vne  chaf- 
cune heure , t’ay  icy  mis  vu  exemple  par  lequel  pourras 
clairement  entendre  ce  que  deffus. 

Exempte,  Exemple.  Ce  iourd’huy  quinze  fine  du  moys  de  Mars 

1/4/.  ïay  tr orné, que  le  Soleil  leuoit  dens  Lyon  deux  de- 
grés,qui  valent  huiél  minutes,  devant  fix  heuresiou  bien 
k cinq  heures  gy'  cinquante  deux  minutes. fay  regardé  * 
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fon  nadair,qui  efi  le  cinquiefme  degré  du  figne  de  Libra, 

& l ay  tromé  a l Hori  zon  oblique  de  la  partie  occiden- 
tale, qui  efi  le  commencement  de  la  première  heure  ineo-a 
le.  Or  pour  ce  que  ceiour  efi  yn  dimenche , la  première 
heure  inégalé  efi  au  Soleil  O 5 senfuiura  donc  que  la  fé- 
condé fera  a Venus  2 , la  tierce  a Mercure  $ , la  qua- 
triefme  a la  Lune')), la  cinquiefme  a Saturne  }y,la ftxief 
me  a lupiter  yt , lafeptiefme  a Mars  o*,  la  huifliefme 
au  Soleil,  la  neufiefme  a Venus,  la  dtxiefme  a Mercure, 
lu  -nn^iefme  à la  Lune , & la  dou^iefme  & derniere 
heure  du  iour  fera  à Saturne.  La  première  heure  de  la 
nuiél  fera  a Iupiter , la  fécondé  à Mars , la  troifiefme  au 
Soleil,  la  quatriefme  a Venus,  la  cinquiefme  a Mercure , 
lafixiejme  a la  Lune,  la  feptiefme  a Saturne, la  huiflief 
me  a Iupiter, la.  neufiefme  a Mars , la  dixiefme  au  Soleil, 

~»n%iefme  a Venus,  la  dou^iefme  & derniere  heure 
de  la  nuta  fera  b Mercure:  & ainfi  fuyuant  l'ordre  des 
planettes  lequel  ejh 

Saturne.  Iupiter.  Mars.  Sol.  Venus.  Mercure.  Lune  ,>  , J 

3>  y a*  O î s y ,P1»“ 

Iceluypny , comient  recommencer  , fuyuant  l’ordre  d’i- 
ceulx,  O- par  tel  moyen  tu  tromeras  l’heure  du  planette 
tant  de  tour  que  de  nui  fl.  Et  note(comme  diflefl)aue  Notable 
les  heures  inégalés , font  trouuees  de  nuifl  ,pdr  le  propre 
degre  du  Soleil,  de  forte  que  tout  dyne  y eue  tu  pourras 
tr orner  l’heure  égalé  & inégalé.  Le  nombre  des  heures 
égalés  efi  trouue  au  bort, mettant  la  réglé  fur  le  degré  du 

d z Soleil , 


Exemple. 
Eour  trouuer 
tourdVne  vc 
nue  l’heure  c- 
gaie , & me- 
gale. 


l’heure  égalé 
Sc  legale,  trou 
uee  par  les  e- 
ÜQÜies* 


Soleil , & celuy  des  inégalés  a t écliptique  foubxj a mef- 
me  réglé /lux  arcs, qui  jont foubzj. Horizon, diélinguant 
icelles . Exemple.  Ce  tour  meftnes  au  matin  a dix  heures 
égalés,  î’ay  trouué  qu’ilx,  efoyent  pafés  quatre  heures 
inégalés , CT  efimt  Ie  nadair  du  Soleil fur  le  commence- 
ment de  la  cinquiejme , qui  ef  l'heure  de  Saturne  J> Et 
a neuf  heures,CT  quatre  minutes  apres  mydi,heures  éga- 
lés, t’ay  trouué  que  le  degre  du  Soleil  ejloit  fur  la  fn  de 
la  troifejme  heure  inégalé  de  la  nuiél  , qui  ejloit  l heure 
du  Soleil  0.  Et  à icelle  heure  y ne  ejloille  nommee  Ocu- 
lm  Taurin , ou  autrement  JÛdebaran,  esloit  a la  partie 
Occidentale  esleuee  de  dixhuiél  degrés , lequel  apres  l’a • 
uoir  logé  fur  le  dtxhuiéliejme  Ümicantharat  de  la  par- 
tie Occidentale , CT  la  droiéle  ligne  de  mon  oflenfor , fur 
le  degré  du  Soleil  m’ha  monslré  au  bort  neuf  heures,  CT 
quatre  minutes  : heures  égalés, & a l ecliptique(Jôub%l4 
mefme  ligne')  aux  arcs  des  heures  inégalés,  la  fn  de  trots 
heures  inégalés, qui  efloit  lheure  du  Soleil  0 : car  la  pre- 
mière heure  inégalé  d’icelle  nuiél  eftoit  a Iupiter  y;, com- 
me diél  ef.  Parquoy  de  nutél  tu  pourras  par  les  efoilles 
aufi aifeement  fçauoir  les  heures  égalés, & inégalés, 
comme  de  tour  : pour  ce  que  de  nuiél  les  efoilles , qui  font 
notées  a ton  <Aranea , te  monfrent  le  degré  de  l’eclipti- 
que,foub\lequel  ef  le  Soleil:  CT  de  iour  iceluy  degré  te 
monflre  les  ejloiües,CT  en  quelle  partie  elles  font. 

Pour  réduire  les  heures  égalés  en  heures  inéga- 


lés. 
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OIT  aux grands, ou  aux  petit  iours,il  con 
nient  dm  fer  les  heures  du  tour  endou^e 
parties, &>' celles  de  la  nuiélaujh  : comme 
: le  tour  auoit  huiél  heures  & cinquante 
fix  minutes  égalés , qui  ejl  le  quatriefme  tour  du  moys  de 
Ianuier  : car  a iceluy  iour  ( dens  Lyonfe  Soleil  leue  a fept 
heures  trentedeux  minutes , & Couche  a quatre  heures 
uingthuiél  minutes  :parquoy  demeure  huiél  heures , & 
cinquantefix  minutes,  fur  l'Horizon  de  Lyon  : lefquelles 
huiél  heures, & cinquantefix  minutes , uallent  cent 
trentequatre  degrés  de  lequinoélial  : car, comme  ejl  diél 
par  la  déclaration , chafque  heure  ha  quinze  degrés  cl i-  ^tre^hoiv^ 
celuy  equinoélial:  & quinze  degrés  de  lequinoélial  que  le  temps, 
mettent  un  temps  a monter  ou  a defeendre  fur  chafque 
Horizon, lequel  temps  ejl  appeüé  heure  égalé . Si  donc  en  dre  la  2 4.  par 
une  heure  montent  quinze  degrés  de  lequinoélial, qui  ejl  equino^iaf* 
la  uingtquatriejme  partie  du  cercle,  en  huiél  heures  mo~  *°r  c hai  que 
ter  a la  tierce  partie  dudiél,qui  font  \zo.de grés.  Or  pour-  tîornon* 
ce  que  iceluy  tour  auec  les  huiél  heures  de  temps  nous 
auons  cinquantefix  minutes , lefquelles  cinquante  fix  mi- 
nutes uallent  quatorze  degrés , pour  ce  que  chafque  de- 
gré uault  quatre  minutes , iceulx  quatorze  degrés  con- 
uient  adioufler  auec  les  cent  <&*  uingt  degrés,  & feront 
centtrentequatre , lefqueh C 134  * degrés  conuient  diuifer 
par  douze , qui  font  les  douze  heures  inégalés  du  iour: 
iceulx  diuisés  trameras , que  chafque  heure  inégalé  de  ce 
iour  ri  aura  que  un%e  degy'és,  & quarante  fécondes , que 
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font  la  feinte (me  partie  d’vn  degré  : parquoy  fera  v ne 
chafcune  d icelles  heures  plus  petite  de  trois  degrés  cm - 
quant  eneuf minute  s, & 'vingt  fécondés , que  l’heure  éga- 
lé. Celles  de  la  nui  fl  feront  d'autant  pim  grandes , car 
chafque  heure  inégalé  (Ficelle  nui  fl  aura  dixhuifl  de- 
grés trots  minutes , & vingt  fécondés , çe  certes  efh 

facile  a trouuer  : car  fichant, &>  entendant  les  réglés  de 
jCrifmetique  trouuer  as  les  chofes  en  la  propre  forme  qui 
t’efl  declairee. 

Pour  fçauoir  & trouuer  tout  d’vne  veue^les 
heures  égalés  & inégalés  par  le  dos  de  ton 
Aftrolabe.  c H a p.  x » 


il  L te  contient,  par  le  quatriefme  chapitre  fça 
uoir  l’eleuation  du  foleil  a mydi . Et  a la  mef- 
me  altitude, que  la  ligne fduciale  de  ton  jE- 
Ihidade  fera  a mydi , la  lairras,  pour  a icelle 
faire  vne  note, ou  marque  : car  fans  esleuer , ou  déprimer 
icelle  iMhidade , tu  aduiferas  au  long  de  ta  ligne  fducia- 
le  le  lieu  quelle  touchera , la  fixiefme  ligne  oblique,  notée 
pour  la  fixiefme  heure  inégalé  du  cadran  des  dou^e  heu- 
res inégalés , qui  efl  aufii  notee  pour  la  douxiefme  heure 
égalé  : & au  lieu  de  l’inter feflion , qui  feftifl  par  la  li- 
gne fduciale  de  ton  JÛhidade  ,fur  icelle  ligne  mettra* 
vnpeude  cire , ou  autre  chofè.  Et  toutes  fois  & quant  es 
quitte  plaira  de  feauoir  l’heure , prendras  lahaulteur  du 
Soleil , 0*  la  marque  que  tu  auras  fai  fl  a ïdhidade , te 
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monürera  l’heure  égalé  & inégalé , four  ce  que  icelle 
marque  fera  fur , ou  au  milieu  dey  arcs  defdiéles  heures . 

Mais  il  te  conuiendra  changer  ta  marque  félon  que  le  So- 
leil monter  a, ou  défendra  tous  les  tours.  Exemple.  Ce  tour  Exempte. 
d’huy  deuxiefme  de  Mars  le  Soleil  ha  efé  esleué  fur  le 
méridien  de  Lyon  quarante  &•  deux  degrés , ou  enuiron, 
apres  auoir  noté  a mon  Alhidade  fur  la  ligne  fiduciale 
au  droit  l du  fixiefme  cercle  oblique  des  heures  tant  éga- 
lés que  inégalés . I’ay  aduisé  a l’esleuation  du  Soleil  au  ma 
tin  , lequel  ay  trouué  esleué  de  dixhuiâl  degrés  : la  note  ^ 
que  l'auoye  fatéle  m’ha  monüré  qu’il  efott  bien  près  de  & inégales/ 

huiâl  heures  égalés,  <&  -une  heure  & trois  quars  we?a-  Jtouuees  P“ 

1 ■ a ■ ri  1 „ „ 1 . , P_  la  note  de  la 

les,  qui  ejioit  l heure  de  Saturne  Jy, pour  ce  que  tceluyfe-  Alhidade. 

cond  iour  de  Mars  efloit  yn  Lundy.  Et  fi  apres  Mydi  le 
Soleil  ejl  a femblable  eleuation , fer  oit  quatre  heures  éga- 
lés , <&•  dix  &•  yn  quart  inégalés , quiferoit  l’heure  de 
Mars,  d* . Ladite  marque  fepeult  noter  fans  prendre 
l’eleuation  du  Soleil  a Mydi  : car  fçaehant  par  le  premier 
chapitre  en  quel  figne  & degré  ejl  le  Soleil , femblable 
figne  & degré  de  ton  écliptique  te  conuiendra  mettre 
fur  la  ligne  de  Mydi  à la  table  de  ton  eleuation , & re- 
garder fur  quel  ^ Almicantharat  touchera  iceluy  degré 
de  l’ecliptique  pour  fur  femblable  degré  du  cercle  des 
haulteurs  mettre  la  ligne  fiduciale  de  l’xlhidade  , & 
apres  mettre  ta  marque  drotél  de  la  fixiefme  heure  in- 
égalé. Par  tel  moyen  pourras  fç auoir  tous  les  tours  par 
ton  Aranea , le  nombre  des  degpés  que  le  Soleil  aura 
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monté  a mydiyftns  veoir  iceluy,<&*  combien  il  approche 
oti  eslongne  de  ton  zrnith  , <&  a quelle  heure  il  leue  ou 
couche y&  femblablement  lepoinéldu  ioury&plufieurs 
autres  chofes* 

Pour  fçauoir  combien  de  temps  vne  eftoillc 
demeure  delïuSjOU  delloubz  l’Horizon,&  à 
quelle  heure  elle  leue  ^ ou  couche, 
c H a P.  xi. 


E G^ÆRD^AN  T a ton  jfranea  Ve- 
floille  de  laquelle  tu  ~veulx  fçauoir  le  te  fs 
quelle  demeure  fur  ton  Horv^on  y & pa- 
reillement Vheure  de  fin  leuer  y icelle  te 
conuient  mettre  fur  la  ligne  de  V Horizon  oblique  ? à la 
partie  orientale  y & la  droifle  ligne  de  ton  Oflenfir  fur 
icelle  ejloille  y laquelle  te  montrera  au  bort  le  degré  & 
Vheure  y laquelle  noteras  en  ta  mémoire  > ou  autrement: 
puis  tourneras  Vxranea  'vers  lapartie  occidentale  y met- 
tant lapoinÛe  de  ladifle  ejloille  ( a tout  V Oflenfir  )fur 
la  ligne  de  V Horizon  oblique:  & la  partie  de  la  circon- 
ferenceyqui  fera  depuis  la  ligne  droifle  de  V Oflenfir  iuf 
ques  a la  première  noteyfera  le  temps  quelle  demeure  fur 
V Hort^oUyla  rejle ejl  le  temps  quelle  demeure  dejfoub 
Exemple,  comme pourras  ~veoir par  exemple.  Tu  as  a ton  jfranea 
~vne  ejloille  nommee  Cor  Leonis  y fit u met^  icelle  fur  la 
ligne  de  ton  Horizon  a lapartie  orietale  a tout  la  réglé, 
la  droiéle  ligne  de  laquelle  repofera  fur  cinq  heures  qua - 
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tre  minutes , qui  eji  im  degré  apres  cinq  heures,  CT  fats 
tourner  1‘ sranea fur  ton  hemijfhere a tout  la  réglé,  U 
droïc  le  ligne  de  laqlle  foit  toujours  fur  lapoinéle  de  ton 
ejloille , CT  metzja potnéle  de  ton  efioille  fur  la  ligne  de 
ton  Horizon  a la  partie  occidentale  : ladiéle  ligne  de  ta 
réglé,  laquelle  repofera  fur  fept  heures , te  montrera  que 
la  partie  du  bort,  qui  eji  depuis  la  première  note  iufques  à 
icelle, ef  de  quatorze  heures  moins  quatre  minutes . Icel- 
les quatorze  heures , moins  quatre  minutes  ,ejl  le  temps 
que  mettent  a monter  209.  degrés  de  l'equinoélial.  Si 
V arc  du  cercle  equinoéhal , qui  efi  fur  l’Horizon  depuis 
le  monter  CT  defcendre  de  Rex,eji  de  209. degrés,  celuy 
qui  fera  dejfoubgne  fera  que  de  ifuqui  yallent  dix  heu- 
res , CT  quatre  minutes.  Tu  pourras  donc  dire , que  Rex 
demeure  fur  l'Horizon  de  Lyon  treize  heures  CT  cin-  L’eftoille  nS- 
quantefix  minutes  ,CT  dix  heures  quatre  minutes  meure  qUï. 
deffoubr.  Autant  en  pourras  faire  des  autres . Mais  fi  tu  toree  heure*, 

U , y . , ,,  1 J 11  n 11  l moins  quatre 

T teulx  fçauoir  a quelle  heure  icelle  ejtoiUe , ou  autres , le-  minuces , fur 
tient  CT  couchent , il  te  conuient  regarder  au  degré  du  l’Horizon  de 
Soleil  l’ ejloille  efant  fur  la  ligne  de  l’Horizon  oblique,  pourffauoit 
Cy  mettre  la  droiéle  lt<rne  de  ta  reo-le  fier  iceluy  deoré,  * <l1uelle  heu* 
laquelle  te  monjirera  au  bort  1 heure , CT  les  minutes, car  couchent, tôt» 
cejl  au  Soleil  que  nous  auons  recours,  comme  au  plus  no- 
ble  de  tous  les  corps  celefes.  Exemple.  Ce  iourd’huy  2t.  au  foleil. 
de  Mars  Cor  Leonis  ejloit  a la  partie  orientale  ,fur  la  li-  ExemP1**1 
gne  de  l’Horizon  de  Lyon, a deux  heures  CT  neuf  minu 
tes  apres  mydi , CT  a quatre  heures  CT  cm<]  minutes 
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apres  mynuiél  a lapartie  occidentale , à la  ligne  d’iceluy 
Horizon  : parquoy  pourras  dire , que  Rex  ha  leué  iceluy 
tour  a deux  heures  & neuf  minutes  apres  mydi&  cou - 
Diuerfîté  de  ché  a quatre  heures  & cinq  minutes  apres  mynuiél.  Et 

uer r& dcou - Ÿ°Urce le So^ei[ ne  ^emeure  toufiours foub^yn  mef- 
chcrdeseftoil  me  figpe,ny  degré,  conuient  changer  de  note  : car  iceluy 
Rex  ne  leuera  e»  tout  temps  a U mefme  heure , comme  le 
gne/oùbz  le-  treiziefme  iour  du  moys  de  Iutng,que  le  Soleil  ejl  au  prt- 
jjuel  eftle  So  mer  fa^.'  fa fa  Cancer, fi  tu  met^Rex  fur  la  li- 
Exemple.  gne  oblique  de  ton  Horizon , a la  partie  orientale,  & la 
droifle  ligne  de  ta  réglé  fur  le  premier  poinél  de  Can- 
cer , iceUe  te  monfirera  au  bon , que  Rex  leuera  a huiél 
heures  & quarante  cinq  minutes , ou  trots  heures  &• 
quinze  minutes  deuant  mydu^futant  en  pourras  faire  de 
toutes  les  autres  ejloilles,  qui  feront  notées  a ton  ^Aronea. 

Pour  trouuer  la  longitudeja  latitude  A la  dé- 
clination des  eftoilles  fixes:  enfanble  com- 
bien les  degrés  de  l’ecliptiqne  déclinent  du 
cercle  equino&ial.  c h a P.  x 1 1. 

V dois  entendre,  que  la  longitude  des 
ef  ailles  ejl  la  distance  qui  ejl  depuis  le 
commencement  du  figne  de  Séries  iufques 
au  yray  lieu  d’icelles.  La  latitude  ejl  la 
deuiation  gy»  diftance  d’ icelles  ef  ailles,  du  zodiac  ou 
ecliptique,yers  la  partie  auflrale,ou  feptentritmale.  Et  la 
Déclination . déclination  tant  des  efoilles , que  des  degrés  de  l’eclipti - 
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que  ricjl  autre  chofe,  que  la  di fiance  qu'liront  du  cercle 
equmoclial.  Pour  trouuer  donc  laAeclmation  du  Soleil, ou 
dyne  ejioille , tl  te  fault  mettre  le  degré  de  le  clip  tique, 
ou  la  fommité  de  l ejioille  telle  que  youldras(pourueu  que 
elle  fott  bien  notee  a ton  ^ Æranea  ) fur  la  ligne  de  mydi, 
puis  regarder  le  nombre  des  almtcantharats , qui  feront 
depuis  le  cercle  equmoclial  iufques  a rejloiüe , les  com- 
ptant du  long  d'icelle  ligne  de  mydi  : 0*  tel  nombre  de 
lAlmicantharats  fera  le  nombre  des  degrés  de  la  décli- 
nation,autant  en  feras  d'yn  degré  de  lecliptique. 

P o v r.  fçauoir  la  latitude  d'y  ne  efloiüe  met\la 
poinâe  de  ladiéle  fur  la  ligne  de  mydi , & compte  les 
<Almicantharats  ( au  long  d'icelle  ) qui  feront  depuis  ton 
ejioille  iufques  au  degré  de  ï écliptique  , qui  fera  fur  la 
mefme  ligne  de  mydi , & tel  nombre  d' Almicantharats 
feront  les  degrés  de  fa  latitude, ou  deuiation.Et  fi  de  tou - 
tes  ces  chofes  tu  yeulx  exemple,  regarde  yne  ejioille, qui  Exemple, 
efl  notee  en  ton  ^Æranea  pour  Oculm  Tauri,  ou  autremet 
iAldebaran,&>  fi  d'iceluy  tu  yeulx  fçauoir  la  longitude, 
latitude , déclination , met^  la  fommité  de  ladiéle 
ejioille  fur  la  ligne  de  mydi,  & au  long  d'icelle  regarde 
le  degré  de  ï écliptique,  tu  trouuer  as, que  le  troifiefme  de- 
gré du  figne  de  Gemini  fera  fur  icelle  ligne,  ou  bien  le 
fécond  & trois  quars  ; parquoy  pourras  dire, que  Oculus 
Tauri  efl  au  fécond  degré,  quarantcanq  minutes, 
du  figne  de  Gemini , qui  efl  fotxantedeux  degrés  & 
quarante  cinq  minutes,  lomg  du premier  poinël  de  Jbr  tes, 

qui 
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ey?  afcenfion  droiéle.  Sans  bouger  l’efioiïïejk 

U ligne  de  Mydi, compte  au  long  d’icelle, les  aîmicantha- 
vatXj>  qui  font  depuis  l’ecliptique , iufques  a la  poinéle  de 
l’efioille:  & y en  trouueras  cinq & quelque  peu  d’auan- 
toge  y qui  pourroyent  ejlre  enuiron  dix  minutes : ^fcesle 
caufe pourrai  donc  dire,  que  OculusTauri,ha  de  latitude 
cinq  degrés, & dix  minutes.  Icelle  latitude  ejl  Méridio- 
nale,pour  ce  que  l’efioille  de  fuie  de  l' écliptique  - vers  la  par 
tie  Méridionale.  La  déclination fètrouue  fans  bouger  la- 
diéfe  efloille  de  la  ligne  deMydi  ,fi  on  compte  les  almi- 
eantharatxjtu  long  d’icelle  ligne  depuis  le  cercle  equino- 
élial iufques  à la  fommité  de  l efloille  y en  trouueras 

féi^e,  ou  enuiron  iparquoy  pourras  dire, que  Oculus  Tau- 
ri  ha  quinze  degrés,  & cinquantecinq  minutes  de  décli- 
nation. Et  pour  ce  que  iceluy  oculus  Tauri  ejl  dens  le  cer- 
cle equinoélial,  fa  déclination  ejl  Septentrionale, . Autant 
en  pourras  faire  de  toutes  celles  qui  font  a ton  ^Aranea., 
Et  par  tel  moyen  les  reéhfer  , gj*y  mettre  celles  que  tu 
‘Vouldras  ,pourueu  que  ayes  ? me  table  bonne  <Q"  iuéle , a 
laquelle  fera  le  nom , la  longitude , latitude , déclination , 
afcenfion  droiéle , magnitude ,&•  nature  d’icelles  eéloil- 
les, laquelle  nature  eft  rapportée  aux  planettes. 

Or  fi  tu  neulx  fçauoir  , quelle  décimation  ha  le  troi - 
fiefrne  degré  dufgne  de  Gemini, compte  depuis  le  cercle 
equinoélial, au  long  de  la  ligne  de  Mydi , iufques  a iceluy 
degre,  lequel  ejl  fur  icelle  Igné , tu  trouueras  que  il  y 

ha  -vingt  gy  im  almicantharat^,  ou  enuiron  : parquoy 
pour 


fourrai  dire , que  le  troifiefme  degré  dufigne  de  Gemini 
ha  -vingt  degrés  quarante  minutes  de  declindtion. 
Icelle  décimation  ejl  Septentrionale, pource  que  lediél  de- 
gré ejî  dens  le  cercle  equinoéhal.  „ Autant  en  fourras  fai- 
re des  autres  degrés. 

Pour  trouucr  les  quatre  angles  du  Ciel, qui 
lont  les  quatre  maifons  principales. 
c H A F.  XIII. 

PRES  auoir  mis  le  degré  de  l’eclip tique, 
( Joub  ^lequel  ejl  le  Soleil  iceluy  iour)  fur,ou 
entre  les  almicantharat^  en  femblable  élé- 
vation que  l’auras  tramé,  far  le  dos  de  l\yf- 
jlrolabe , le  figne  & degré  qui  fera  fur  V Horizon  obli- 
que en  lafartie  Orientale  fera  l’angle  d’ Orient de  la 
première  maifon , qui  ejl  nommé  Horofope , ou  degré  d- 
feendant,  & fn  degré  oppofite  fera  l’angle  de  l’Occi- 
dent,&•  de  lafeptiejme  matfon,&  le  degré  du  figne  qui 
fera  fur  la  ligne  de  Mydifera  l'angle  de  Mydi,&  de  la 
dixiefme  maifn , & fn  degré  oppofite  l’angle  de  my- 
miél,&‘  de  la  quatriefme  maifn. 

Pour  trouuer  auec  quel  figne&degrc  leue,ou 
couche  vneeftoille  fixe.  chai,  xiiji. 


E T T A N T la  foinéle  d’vne  ejloille,  tel- 
le que  vouldras , de  ton  ^Cranea  fur  la  ligne 
de  l'Horizon  oblique  à la  partie  Orientdle 
( fi  tu  veulx  f auoir  fn  leuer  ) le  degré  de 

l’ecli 
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t écliptique  , que  tu  y erras  lors  fur  icelle  ligne  de  l’Hori- 
Z on, fer  et  le  degré  qui  leuera  auec  ton  ejloiüe.  Et  pour  fça 
noir  fon  coucher , mettra  la  fommité  de  ladtcle  à la  par- 
Exemple.  tie  Occidentale  fur  l Horizon  oblique . Exemple.  Tu 

yeulxjçauoir  quel  ftgne  degré  leue  & couche  auec 
Ocuhts  Tauri.  Si  tu  metzja  poinéle  d’iceluy  fur  l’Hori- 
zon oblique,de  la  partie  Orientale,  tu  - verras  fur  icelle  le 
douais fme  degré  du  ftgne  de  Gemini.Parquoy  pourras  di 
re,que  le  douzjefme  degré  du  ftgne  de  Gemini  leue  auec 
oculus  Tauri:& pour  fçauoir  du  coucher,  tournant  l’Ara 
ma  à la  partie  Occidentale,  mettat  la  fommité  de  l’efoil- 
le  fur  la  ligne  oblique  de  l'Horizon, -verras  que  le  yingt- 
huiéliefme  degré  du  ftgne  de  Taurus  couche  auec  elle. 
t Autant  en  pourras  faire  des  autres. 

Pour  trouuer  combien  le  degré  du  Soleil, ou 
vne  eftoille  fixe  leue  loing  du  droift  Orient, 

8c  fe  couche  : Pareillement  trouuer  à toute 
heure,en  quelle  partie  du  monde  fe  trouuent 
le  Soleil,<Sc  les  çftoilles.  chat,  xv. 


V doibs  entendre , que  les  deux  feéhons  qui 
font  faiêles  par  le  cercle  cquinoélial,  &•  ce- 
luyde  l’Horizpn , font  les  droiêls  poinéls, 
l’yn  d’Orient,  & l’autre  d’Occident : icelles 
deux  fêlions , nous  diuifent  le  cercle  de  l’Horizon  en 
deux  parties  égalés , dont  l’y  ne  ef  Septentrionale , & 
Vautre  Méridionale.  La  partie  Septentrionale  ef  celle , 
qui  ejl  depuis  les  deux  feélions  du  long  du  cercle  equino- 

élial. 
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âial,yenant  y ers  le  Pôle  ar tique  : & la  méridionale  ejl 
celle , qui  ejl  depuis  icelles  deux  feâions  du  long  d’ iceluy 
equinoâial, allant  y ers  le  Pôle  antar tique.  Comme  le  tout 
t? ha  eüé  déchiré.  S’enfuyura  doncques,  que  tout  degré 
(k  l écliptique, ou  ejlotlle  fixe,  qui  ne  leuera,ou  couchera  à 
tceulx  deux  poinâs  ,fera  Méridional , ou  Septentrional. 

Pour  trouuer  doncques  h dtüance , que  le  Soleil,  ou  les 
eJloilles,ont  d’iceulx  deux  poinâs , tant  au  leuer , que  au 
coucher, il  conuient  mettre  le  degré  de  l’ecliptique  ,foub ^ 
lequel  fera  le  Soleil, ou  la  fommité  d’y  ne  ejlotlle , telle  que 
youldras , fur  h ligne  de  l’Horizon  oblique , a la  partie 
Orientale  : & les  azimut ^ te  monslreront  la  dtüance, 
qui  fera  depuis  le  Soleil, ou  ejloille  iufques  au  droiél  poinél 
equinoâial.  Et  conuient  commencer  à compter  iceulx  a- 
Xjmut^dux  feélions , qui  je  font  par  le  cercle  equinoâial 
au  cercle  de  l’Horizon  oblique , dont  la  ligne  diamétrale 
pajfe  par  icelles  feâions , parquoy  ejl  appetlee  h ligne  du 
droiâ  Orient.  Exemple.  Tu  yeulx  fçauoir  auiourd’huy  Eremple. 
dixiefme  du  moys  d'^Æuril  fi  le  Soleil  leue  a la  droiâe  li 
gne,  oupoinâ  oriental  : tu  as  mis  fur  la  ligne  de  ton  hori- 
‘Xonfa  h partie  orientale,le  huiâiefme  degré  du f gne  de 
Taurm  ( qui  ejl  le  degré foubglequel  ejl  le  Soleil  iceluy 
iour)et  lediâ  as  trouué  fur  le  yingtiejme  agimuth  fepten 
trional, parquoy  pourras  dire,  que  le  Soleil  ha  leué  y ers  la 
partie feptentrionale  yingt  degrés  loing  de  l equinoâial. 

Et  jl  à iceluy  tour  tu  trouues  le  Soleil  esleué  de  cinquante 
trois  degrés  ( qui  fera  a dix  heures  & yingtfix  minutes 
an  mat 
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au  matin  )&tu  vueilles  fçauoir  a quelle  partie  du  mon - 
de  il  eft,en  regardant  iceluy  le  tr orner as  fur  le  cinquan- 
tième aximuth  orientahparquoy  pourrai  dire , que  le  So- 
leil ejl  a la  partie  orientale,  &•  feptetitrionale , quarante 
degrés  loing  de  la-ligne  de  mydi.Et  f encores  lediél  iowr 
tu  -veulx  fçauoir  ( apres  mynuicl  & Dingtquatre  minu- 
tes) en  quelle  partie  ejl  l’ejloille  nowmee  Rex,  tu  la  trou - 
ueras  esleuee  a la  partie  occidentale  dixneuf  degrés  gÿ* 
demy,&  fur  ledicl  aximuth  occidental. 

Pour  congnoiftre  & trouucr  en  toutes  régions, 
les  quatre  parties  du  Monde,  c’eft  à fçauoir 
Orient,Occident,Septentrion,<5c  Mydi. 

c H A P.  XV  I. 

E S quatre  parties  du  monde  Je  peuuent 
trouuer  en  diuerfes façons.  La  première, 
par  ~vn  cadran, en  dirigeant  iceluy : car  les 
cornes  de  l’ejguille  mobile , qui  tou  fours  fe 
dirige  au  pôle , mon  firent  la  partie  feptentrionale , & la 
poinéle  la  méridionale, &•  les  extrémités  de  la  ligne  dia- 
métrale , qui  couppe  icelle  ejguille  à trouer  s , te  montre- 
ront l’Orient l’Occident.  La fécondé, en  defcriuant 
i >n  cercle  fur  une  pierre , comme  par  le  fécond  chapitre 
ha  eflé  diél.  La  tierce, par  V \trolabe:& pour  ce  faire 
fault , par  le  precedent  chapitre , trouuer  la  di fiance  que 
ha  le  degré  du  Soleil  du  itraypomél , ou  aximuth  equi- 
noèhal  : & s’il  efl  fptentrional,  ou  méridional,  pour 
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en  femblable  lieu  qutl  fe  tr orner a mettre  ht  droite  ligne 
de  l klhidade , comme  Ji  tu  l auots  mife  fur  le  trcnttcjme 
degré  du  cercle  des  haulteurs  de  la  partie  orientale , qui 
ferait ftgne , que  tu  aurais  trouué  le  Soleil  fur  le  trentief- 
me  azimut  h oriental:  cecy  faicl, coucher  as  ton  „ Æfrclabe 
en  heu  plain,  &•  a nyueauje  dos  deflts , & fans  toucher 
a V klhidade  tourneras  ton  jtttrolabe  iufques  a ce  que 
V-vmbre  des  pinules , mefmement  des  ray  s du  Soleil,  qui 
paieront  par  les  permis  d’iceulx,foyent  fur  la  ligne  fdu- 
ciale  de  l' klhidade  ne  déclinant  plus  d’vn  cofé,qus  d’au- 
tre:&  les  extrémités  des  lignes  diamétrales  te  montre- 
ront les  quatre  parties  du  monde, lesquelles  quatre  parties 
noteras , ou  marqueras , pour  y remettre  ton  t Aslrolabe , 
quand  bon  tefemblera,  & ce  pour  te  feruir  la  nuiél  aux 
(failles. 

Pour  congnoiftre  de  nuift  les  eftoilleSjpar  cel- 
les qui  font  notées  en  ton  Aranea. 

C H A P.  XVII, 

EGARDAnt  par  Vim^iefnie  chapi- 
tre le  leuer  de  l éf  aille  que  tu  ~ueulx  premiè- 
rement congnoisîre  notee,  & nenfee  a ton 
jCranea, comme  pourrait  efre  OculusTauri, 
& autres, lefquelles  de  nuiél  tu  ueulx  congnoi  dire, fâche 
premièrement  a quelle  heure  elles  doiuent  leuer  & cou- 
cher , & apres  que  les  auras  y eues,  les  bien  noter,  car fi 
tu  en  congnois  bien  7 me,  tu  congnoiftras  aifeement  toutes 

e les 
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les  autres.  Si  tu  yeulx  donc  fçauoir  congnoiflre  Oculm 
Tauri,  autrement  nommé  uüdebaran,  qui  -vulgairement 
ejl  appelle  le  Renard  , pour  caufe  qu il  fuit  la  Poujüniere, 
ïceluy  Oculm  Tauri  ejl  de  la  première  magnitude, & de 
couleur  rouge , pour  caufe  qu  il  ejî  de  la  nature  de  Mars. 
Magnitudes  Mais  pour  entendre  les  magnitudes  des  ejloiUes  (le fqueU 
jlcseftoiiles,  ^ fcnt  en  nombre  fix)  celles  qui  font  de  la  première 
magnitude , font les  pim grandes  gT  apparentes,^  font 
nommées  fulgentior es , c ejl  a dire , rejplendijjantes , ou 
plus  luyfantes,dont  Oculm  Tauri  eji  du  nombre, Hirom, 
Cants  maior,C or  Leonis,Spica  Virginis,  Lanceator,  Vul- 
turcadens,  Rigel,  fini  fier  pes  Orients  , Aexter  humérus 
Orients, autres.  Les  autres, qui  font  de  la  fécondé  ma- 
gnitude ^viennent  en  diminuant, comme  ejl  caput  Medu~ 
fa,  ufquila,  ou  Vultur  yolans , fini  fier  humer m Orionis. 
t Les  autres  de  la  troifiefme , comme  celle  que  Ion  prend 

Epmnlepo'  pour  le  Pôle  ar  tique,  nommee  Mlrukaba  : par  aucuns 

le,nômce  Al-  f ejloille  du  Nort  : &>par  autres,  la  Tramontane , iaçoit 
quelle  ne  foit  le  P oie, car  le  Pôle  ejl  yn  pom  fl  feint  qui  ne 
bouge,  mâts  fifaiflfien  icelle  ejloille  pour  ce  que  ion 

nenyoit  point  de  pim  prochaine  au  Pôle , de  plufeurs  ejl 
prinfepour  le  Pôle . Ladifle  ejloille  ejl  le  bout  de  la  queue 
de  la  petite  Vrfe , & ejl  défiante  du  yray  Pôle  quatre 
degrés , ou  cnuiron  : car  fi  tu  la  regardes  yn  ejpace  de 
temps , la  verras  tourner  comme  les  autres.  Sa  longitude 
ejl  au  dixiejme  degré  de  Gemini jou  enuiron : fa  latitude 
ejl  de  fixante  degrés  , & fa  décimation  d’oflantefix 

degrés , 
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degrés, ou  enuiromelle  ef  de  la  nature  de  Saturne, & de 
Mercure.  Les  autres  jontdela  quatnejme  magnitude, 
comme  efl  fundus  Va  fis , CA  autres.  Les  autres  delà 
cinquiefme,  comme  font  Pléiades,  Virglte,  Atlanmk,que 
-vulgairement  ef  nommée  la  Poufimere , pource  quil ^ 
font  plufeurs  cjloiües  prcfque  toutes  a ~i>n  monceau,  com- 
me petit  pouf  ms  i car  aucunesjots  s en  yoyent  cinq, autres 
fois  fept, félon  que  la  y eue  les  peult  comprendre.  Celles  de 
lafxiefme  magnitude, 'a  peine  pernent  efire  y eues.  Et  no 
te , que  toutes  ef  ailles  fxes  ont  ~i me  yiue  clairté , ce  que  Toutes  eftoil 
n ont  les  autres , qui  ont  apparence  d’efi ailles.  Pourfça-  le.s  fixe?  ont 
uoir  donc  congnoiftre  Oculus  Tauri , juyuant  CA  appro-  V Ue  c'a*rt^' 
chant  la  Poufiniere  de  dix  degrés, ou  enuironfi  tu  reo-ar 
des  le  treixtefne  tour  du  moys  de  Novembre  à la  partie 
Orientale, & Septentrionale ,zf degrés, ou  enuiron,loing 
dupoinâ  equinoélial,  le  - verras  leuer  fur  ton  Horion  a 
cinq  heures  CA  huiâl  minutes  apres  mydi:  par quoy, ayant 
difosé  ton  Aürolabe,  félon  les  quatre  parties  du  monde, 
comme  par  le  precedent  chapitre  ef  diél , CA  la  ligne  f- 
duciale  de  lAÜndade  fur  le  yingtroifefme  degré  du  cer 
cle  des  degrés  des  haulteurs  a la  quarte  Orientale,  & 
Septentrionale,  aduife  lors  a trauers  les  permis  du  pinule, 
qui  efl  a la  partie  Occidentale  ,fur  le  yingtroifefme  de- 
gré tendant  yers  la  ligne  de  mydi, lequel  refond  diamé- 
tralement a celuy  qui  ef  a l Orient , CA  tu  y erras  par 
les  permis  des  deux  pinules  leuer  tdn  efoille  a icelle  heu- 
re , CA  ce  certes  ef  facile  a tromer  tous  les  iours.  Apres 


e z 
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que  tu  duras  y eu  icelle , & remer  chee , la  noteras  en  ta 
mémoire,  pour  y ne  autrefois  la  fçauoir  congnoislre,a  fin 
que  par  fin  moyen  tu  yiennes  a la  congnoiffiance  des  au- 
près,qui  feront  notées  en  ton  jfraneafans  quelles  te  fioyet 
rnonfîrees  > comme  ejl  yne  nommee  Simflerpes  Orionis, 
laquelle  auec  fini  fier  & dexter  humérus  Orionis , & 
trois  autres, qui  font  la  ceinture  diceluy  Onon,  font  nom- 
mées les  enfiignes,yulgairement  le  Rajleau , ou  fol  man- 
che. Ou  bien  yne  autre , qui  ejl  nommee  Cor  Leonis , ou 
""  Rex, laquelle  ejl  bien  prochaine  de  l echptique, car  elle  n a 
que  dix  minutes  de  latitude  Septentrionale  , iceluy  Rex 
leuera  à ce  iour  apres  dix  heures  quarantehmÛ  minutes 
de  nuiclfa  la  partie  Septentrionale  yingt  degrés  loing  du 
poinél  equinoâial . Parquoy,  fi  tu  le  yeulx  prouuer, feras 
comme  de  Oculm  Tauri , couchant  ton^Aflrolabe, 
la  dififiofant  filon  les  quatre  parties  du  monde . Mais  il  te 
Rouble.  ^auit  entendre, que  pour  approuuer  toutes  ces  chofis,ie  pre 
füppofe  que  tu  fois  enyn  lieu  , auquel  tu  ayes  trouuede 
iour, par  le  Soleil,  les  quatre  parties  du  monde  en  la  façon 
que  diâ  ejl,  &*  icelles  notées, ou  marquées,  pour  de  nuiél 
enfimblables  lieux, & Cartes, remettre  ton  jCfirÛabe, 
Icelle  donc  bien  diffofe, filon  les  quatre  parties  du  monde, 
mettras  la  droicle  ligne  de  l’Alhidade  du  coflé  de  Septen 
trion  a la  partie  Orientale , fur  le  yingtie fine  degré  du 
cercle  des  degrés  des  haulteurs  : car  Oculm  Tauri, lequel 
Prouuer  as  esleué  de  cinquatefix  degrés,  a la  partie  Orien 
tale,&  furie  cinquantequatriefme  a%imuth,te  monflre- 

ra,que 


rauque  Rex  huera  a la  mcfmc  heure , & endroiél.  Pur - 
quoy  uifant  u truuers  les  pinules  ,au  verras  iceluy  Rex 
leuer  pur  les  trom  d'iceulx.Lediél  Rex&  Oculm  Tuu - 
ri  , te  montreront  , qu'une  uutre  belle  ejloille, tendant  a 
roitgeur  pour  cuufe  quelle  ejl  de  lu  nature  de  Mars , <& 
de  Venm  > lu  longitude  de  laquelle  ejl  a lajïn  du  figne  de 
Libr a, icelle  ejloille  ejl  nommee  Loceator,  ou  cAlramech, 
& fera  uudicl  iourfa  deux  heures  demye  apres  my- 
nuiél  , fur  la  ligne  de  ton  Horion  a la  partie  Orientale, 
Septentrionale , trente  degrés  loing  dupoinél  equino - 
âial:  car  il  ejl  fur  le  trentiefme  axÿnuth,&  dans  le  cer 
cle  equinoéhal  ,&> fia  l'heure  tu  regardes  Oculm  Tau - 
ri  y le  tr  orner  as  esleué  a la  partie  Occidentale  quarante - 
huiél  degrés . Par  quoy  l'ayant  mis  fur  le  quarotehuiéltef 
me  e Almicantharat  de  la  partie  Occidentale >te  monjlre - 
ra  qu  il  ejl  fur  le  trentequatriefme  a^imuth  Occidental, 
c ejl  a dire , qu'il  ejl  loing  du  poinél  equinoélial  Occiden* 
tal  trentequatre  degrés , & Cor  Leonis , à icelle  heure, 
uingtdeux  degrés  de  l'Oriental,  & fera  fur  le  uingu 
quatrief  ne  almicantharat  Oriental  Si  donc  tu  prends 
fon  eleuationpar  le  dos , la  tr  orner  os  pareille  que  fur  les 
xAlmicantharats  : car  une  efoilîe  de  laquelle  tu  os  prins 
fon  eleuation,  en  femblable  l'os  conéhtuee  fur  les  jlU 
micantharatSjte  montrera  fur  quel\almicantharats  fe- 
ront les  autres.Et  fi  tu  ueulx  fçauoir  s'il  fera  ainfbmet ^ 
la  ligne  fducicde  de  ton  ^Alhidade  fur  femblable  degré 
du  cercle  des  degrés  des  haulteurs , que  auras  trouué  ton 
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efloiüe  aux  almicantharats,gy  fans  remuer , ny  toucher 
à ton  jühidadé,  dreffeioy  -vers  la  partie  que  t’aura  mo- 
Jlré  ton  eüoille.  Ton  ^Aürolabe  a la  main , pendant  libé- 
ralement prefnteras  à ton  œil , aduife  a trduers  les 

tablettes  percees  par  les  grands  permis  d’icelles, car  indu- 
bitablemêi  tu  -verras  tort  efoille  au  ciel  a traders  iceulx. 
Et  en  cefle  façon  pourras  congnoiflre  toutes  les  efiotües, 
qui  front  notées  à ton  Jfraned , pourueu  quelles  foyent 
bienpofees  : femblablement  pourras  yeoir  quel  figne  &■ 
devréefl  afcendant  ,&  quelles  eftbilles  font  a ton  zé- 
nith,fur  la  ligne  de  Mydt,l’  Orient,  l’Occident,  & fur  la 

Aftrolabe,fi-  j\4ynmcl , car  tenant  l’xftrolabe  a la  main , tu 

gure  de  toute  cS  - 7 y . 

fa  machine,  tiens  la  figure  de  toute  la  machine. 

Pour  congnoiflre , combien  le  Soleil  approche 
tous  les  iourSjOu  eflongiie  de  noftre  zénith, 
qui  eft  le  poinft  vertical. 

c H A V.  XV  I I I. 


E TT  A NT'  fur  la  ligne  de  Mydi  le  de- 
gré de  ï écliptique  foub^Jequel  fera  le  Soleil , 
puis  au  long  d iceüe  compte  les  almicantha- 
rat^y  qui  feront  depuis  le  zénith  ? iufques  au 
degré  du  Soleil , & tel  nombre  d’almicantharatz^qm  fi 
tr ouuer ont yfubtr ai6ls  de  nouante,  & la  refie  qui  demeu- 
rera fera  la  di  fiance y qui  efi  du  Soleil  a ton  ^ enith . 

Exemple.  Exemple.  Le  inngtiefme  iour  d\unl  le  Soleil  efi  fiub ^ 
le  dïxiefme  degré  du  figne  de  Taurm  y metxle  dixiefine 

degré 
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degré  de  Taurmfur  la  ligne  de  Mydt,  et  trouueras  quil 
touche  le  fioixatiefme  Hhnicantharatjojle  fixante, de  no 
nante,rejlera  trente.  Parquoy  pourras  dire,qu il s’en  jault 
trente  degrés,  que  le  Soleil  ne  fait  yenu  iufques  a ton  zé- 
nith : Par  ainft  pourras  fiauoir  toits  les  iours,  combien  le 
Soleil fera  esleué fur  ton  Méridien  : Car  tant  plus  il  ap- 
proche du  %enith , tant  plus  ejl  esleué  : & tant  plus  ejl 
esleué, tant  plus  ha  de  déclination,  ïentens  quand  fin  ele- 
uation excede  quarantecinq  degrés  dens  Lyon  ; & au 
contraire, tant  plus  efl  déprimé. 

Pour  fçauoir  par  le  Soleil , combien  vne  ville, 
ou  autre  lieu  ha  de  latitude , laquelle  efl  au- 
trement nommée  eleuation  de  Pôle, 
c H a P.  xlx. 

L E V HT IO  N de  Pole,gy  Latitude, 
ejl  yne  me  fine  chofe.  Or  latitudeÇen  cejl 
endroiéjn  ejl  autre  chofe, que  la  partie  du 
cercle  Méridional , qui  ejl  entre  deux  li- 
gnes paralelles,  corne  diél  cfuLa  dijlance  doncques,qui  ejl 
depuis  l’equinoélial, iufques  au  zénith,  efl  appellee  latitu- 
de, laquelle  ejl  aufii  grande , que  celle, qui  ejl  depuis  le  Pô- 
le, tujques  à l’Horizon.  Pour  tr orner  doneques  la  latitude 
d’yne  yille , ou  autre  heu , il  te  conuient  prendre  audiél 
heu  l’ eleuation  du  Soleil  a Mydi,  quand  il  ejl  au  premier 
poinél  dujîgne  de  ^ 4ries,ou  de  Libra,  & le  nombre  des 
degrés  d’icelle  ojler  de  nouante, car  ce  qui  reliera  fiera  la 
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Exemple*  y raye  latitude . Comme  ji  dens  Lyon , le  yn^iejme  iour 
du  moys  de  Mars  y ou  le  treize fme  de  Septembres  trou 
uoi6  le  Soleil  esleué  (a  Mydi)  de  quarantecinq  degrés,  ou 
enuiron , tu  ojlerois  quarantecinq  de  nouante  , la  refefe- 
roit  quarante  cinq , CT  telle  femt  leleuation  du  Pôle  ar- 
tique  dens  Lyon , CT  la  deprefion  de  lantar  tique.  Mais 
iladuient  peu  fouuent , que  lors  que  le  Soleil  efl  au  cercle 
méridional  de  Lyon  , il  foit  foub^  le  cercle  equinoélial  ; 
car  le  plus  fouuent  il  ha  déclination  oLuflrale,  ou  Septen- 
trionale : parquoy  femble  chof  doubteufe , de  tr orner  la 
latitude , iufques  a y ne  minute.  Et  pour  ce  que  le  Soleil  ne 
fe  trouue , que  deux  fois  ban  foubz^  le  cercle  equinochal, 
CT  tous  les  iour  s tu  yeulx  fçauoir  la  latitude  des  lieux, 
ffecule  diligemment  par  ton  ^ Cftrolabe  le  monter  du  So- 
leil a Mydi  : CT  note  en  ta  mémoire  (pu  autrement)  tel 
nombre  de  degrés  : Ce  fa  cl , regarde  le  degré  de  Vech- 
ptique(fub\lequel fera  le  Soleil  iceluy  iour) CT  Ie  met 2^ 
fur  la  ligne  de  Mydi  (à  la  table  que  tu  e fîmes  efre  de 
ton  eleuation)  puis  compte  au  long  d icelle  les  almicantha - 
rat^qui  feront  depuis  ton  degré  du  Soleil, iufques  au  pre- 
mier almicantharat , ou  horizon  oblique.  Et  fi  tu  trouue  s 
que  le  nombre  des  alrmcantharatxjoit  femblable  au  nom 
bre  des  degrés  des  haulteurs , refequés  par  la  ligne  fdu- 
ciale  de  l klhidade, tu  diras  CT  tiendras, icelle  table  bon- 
ne pour  ton  eleuation.  <yfyant  donc  trouué  la  table  de  ton 
eleuation  iufle , regarde  diligemment  par  le  dou^iefmc 
chapitre, la  déclination  du  Soleil  ; car  fi  icelle  décimation 
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tji  Méridionale,  contiendra  adioufler  le  nombre  des  de - 
ores  & minutes  d icelle , aucc  le  nombre  des  degrés 
minutes  de  leleuation : & tous  [es  nombres  enfemble  con 
ment  ojler  de  nouante ce  qui  rejlera  fera  la  yraye  la- 
titude, ou  eleuation  : mais  fi  la  déclination  efl  Septentrio- 
nale,il  contient  ojler  icelle  de  l eleuation, & ce  qui  rejle- 
ra ojler  de  nouante,  le  rejle  de  la  fubftraclion  de  no- 
uante,fer  a la  yraye  latitude . Exemple.Regarde  au  qua- 
torxiefme  iour  du  moys  de  May , que  le  Soleil  ejl  enuiron 
le  troifiefne  degré  du  figue  de  Gemini  ( a Mydi)  tu  le 
trouueras  iceluy  iour  esleué  fur  le  cercle  Méridional  de 
Lyon , foixantequatre  degrés  & deux  tiers , qui  'valent 
quarante  minutes . Si  tu  aduifes  fa  déclination,  tu  la  trou- 
ueras de  'vingt  degrés  a ta  partie  Septentrionale  : ojle  de 
foixantequatre  degrés , quarante  minutes,  "vingt  de- 
grés, referont  quarantequatre  degrés, & quarante  mi- 
nutes,lefqueh^ofés  de  nouante , le  rejle  feront  quarante- 
cinq  degrés  & "vingt  minutes  t & telle  fera  ton  ele- 
uation dens  Lyon . Mais  pour  trouuer  toutes  ces  chofes 
~ vrayement,il  ejl  requis  yn  bon  & iujle  ^fftrolabe,  com- 
me taypredtfl. 

Pour  trouuer  Teleuation  du  Pole^ar  les  eftoil 
les  fixes.  c H A Fr  xx. 

T>  VI S E premièrement  en  ton  Aranca, 

! fi  leftoiüe  que  tu  y ois  au  Ciel  ,yejl  bien 
j notée,  tu  prendras  tufement  ïeleuation  de 
icelle, quand  elle  fera  fur  ton  cercle  Meri- 
c s dtonal 


Exemple. 
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diondl(Ja  congnoiffance  de  ce  t’efi  declairee,par  le fécond 
troifiefme  chapitre}icelle  eleuation  noter  autour  once 
la  déclination  efre  adwuflee , ou  d icelle  diminuée , com- 
me du  Soleil  ha  efe  dicl . Et  pour  plus  claire  facile 
Exemple,  intelligence  ietayicymirvn  Exemple. ^Æduife  (efiant 
dens  Lyon ) 7 me  ejloille  nommee  Vultur  cadens,  ou  Vue - 
ga , laquelle  tr orneras  esleuee  fur  ton  cercle  Méridional,, 
de  oclantetrois  degrés , & quelque  peudauantage , qui 
pourra  ejlre  dix  minutes  : regarde  par  le  dou^iejme  cha- 
pitre fa  déclination , laquelle  trouueras  de  trentehuicl  de- 
grés ,<&*  dix  minutes  à la partie  Septentrionale  : ofie de 
oélantetrois  degrés,  & -vingt  minutes  (qui  ef fon  eleua- 
tion} trentehutél  degrés, & trente  minutes, qui  ejl  fa  Se- 
ptentrionale déclination,  refera quarantequatre degrés,. 
&"  quarante  minutes:  iceulx  quarantequatre  degrés, &* 
quarante  minutes  o fer  as  de  nouante,  la  refe feraquaran 
tecinq  degrés , -vingt  minutes  : telle  fera  l’ eleua- 

tion du  pôle  artique  fur  l’Horizon  de  Lyon,&  la  depref 
Notable*  fon  de  l antartique . Situ  regardes  à la  figure  de  ton  ' 
hemifphere  notce  en  la  page  i p Celuy  qui  ef  fur  la  terre 
qui  te  montre  d-vnemain  l’Horv^on , cgy  de  l’autre  le 
Zenith, tu -verras  que  depuis  le  zénith,  qui  ef  toufoursle 
Foie  de  1‘ Horizon, iufques  à la  ligne  diamétrale  de  l’Ho- 
rizon font  nouante  degrés, i-vn  coflé&  d’autre  (qui  fl 
la  quarte  partie  du  cercle ) <gy  aufi  -verras  que  la  difan- 
ce,qui  ef  depuis  l’equinoélial , iufques  au  zénith , ef  pa- 
reille a celle  quief  depuis  le  Foie  iufques  à l’Horizon. 

Far 
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T<tr  le  prefent  chapitre , & fin  precedent  tu  pourras  ai- 
fement  congnoiüre  mec  la  table  cy  apres  mi fe,  en  quel 
des  neufchmatxju  feras.  Si  par  fortune  tu  efiois  en  quel- 
que lieu  efgdré,0"  * toy  tncongnew.Car  apres  auoir 
trouueî' eleuation  du  lieu  ou  tu  fer  as, icelle  élé- 
vation te  monürera  en  quel  des  neuf  cli- 
matzju  es,&  ce, certes  eft  auj li  ai- 
sé,comme  il  ejl  aisé  par  le  qua- 
tnefme  chapitre, de  trou- 
i uerleiour  in- 


conmeu. 

O 
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T v dois  entendre , que  Climat  ejl  yn  efpace  de  terre  Diffinmon 
contenu  , ou  enclos  entre  deux  lignes  par  ale  Ues  : & y ha  Climar* 

yariation  de  tour  artificiel , de  tyn  a Vautre  climat  , de 
trente  minutes  cl  heure , qui  y allen  t demye  heure  dhoro- 
loge.Car  depuis  le  commencement  du  premier  climat y iuf- 
ques  au fécond  y les  tours  font  plus  grandz^en  Eflé  dyne 
demy  heure  : & au  contraire  plus  petit  en  Hyuer . il  te 
conment  fçauoir,  que  yn  chafcun  climat  paffe  par  quelque 
Région, Isle,Fleuue, ou  Cité, duquel  il  porte  le  nom.  Le  mi- 
lieu du  premier  climat  paffe  par  y ne  cité  d Afrique  nom- 
mée Mer oës , laquelle  efl  dtélante  de  Vequmoédial fei^e 
degrés  : les  plus grande  iours  fouh^jceluy  paraleüe  font 
de  treize  heures ,&  les  plus  petit  de  yn%e.  Le  milieu  du  Lignes  para- 
fécond  climat  paffe  par  y ne  cité  d Egypte  nommée  Sie- 
ne,  laquelle  efl  loing  de  Vequinoédial,yingtquatre  degrés,  des  climats. 
& yingteinq  minutes. Le  plus  long  iour  foub'xjceluy  pa- 
ralelle  efl  de  treize  heures , trente  minutes.  D auan- 
tage  doibs  entendre, que  depuis  le  commencement  du  pre- 
mier climat, iufques  a l ëquinodhal  font  dou^e  degrés  & 
quarantecinq  minutes, qui  font  892 f.fiades  : & toufiours  Stade,  con- 
füyuant  yn  cercle  méridional  trouueras  le  nombre  des 
fïadesyde  Vyn  a Vautre  climat,  lefquel^nombrcs  font  no- 
tés fur  la  fin  de  la  table  : car  au  commencement  d icelle, 

& y ers  la  main  feneftre  efl  noté  le  nombre  d 1 ce  ulx  cli- 
matPuis  yenant  y ers  la  main  dextre, fuyuant  noftre 
mode  & fiilefùnt  notées  les  heures  &*  minutes, du  com- 
mencement ? du  milieu  > & de  la  fin  diceulx.  jCpres  les 

degrés 
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degrés  & minutes ,de  la  latitude , du  commencement ,dvt 
milieu, & de  la  fin  dliceulx  : & a la  fin  de  tout, les  noms, 
des  lieux  par  ou  il^jpaffent. 

...  s i donc  tu  i/eulx  fçauoir  en  quel  des  neuf  climats  e fi 
la  cité  de  Lyon,  regarde  en  ta  table , aux  degrés  de  ïele- 
uation , & cherche  tant  au  commencement , ait  milieu > 
que  a la  fin  diceulx,que  tu  trouues  'vu  nombre  de  4/.20* 
qui  yeult  dire  quarantecinq  degrés  , & 'vingt  minutes > 
qui  efi  l eleuation  de  Lyon . Iceluy  nombre  tromé.  a 'vingt 
minutes  près , regarde  au  long  de  la  ligne  diamétrale , oit 
bien  tranfuerfale,qui  'va  de  la  mainfeneélre  a la  dextre, 
& fur  icelle,  a l extrémité  de  lapante  feneélre,  ' verras 
ton  climat  noté:&*  a X extrémité  de  la  dextre, le  heu  par 
ou  il  paffe,aduife  alendroit  de  ton  eleuation , au  long  delà 
ligne  perpendiculaire  montant  en  hault,  car  icelle  te  mon - 
firent , que  tu  es  au  milieu  du  fixiefme  climat  , qui  pajje 
par  Pontos  des  plus  grands  ioursfiubzjceluy  cercle  para- 
telle  font  de  1 s heures  & 50, minutes.  Parquoy  pourras  di 
re,que  Lyon  fur  le  Rofne  efi  au  milieu  du  fixiefme  climat 
a Vingt  minutes  près :car  le  milieu  du  fixiefme  climat  ha 
4 f. degrés  40 .minutes, parquoy  s en  fault  'Vingt  minutes, 
qui  'vallent  dix  lieues  Françoyfis , telles  quon  les  compte 
autour  de  Paris, que  Lyon  ne  fit  foub^Je  cercle  paralelle 
du  fixiefme  climat.  Et  fi  tu  yeulx  fiauoir  icelle  di  élance 
par fiades , trouuem  quil  y ha  z^.fiades  41.  pas , trois 
pieds, & quatre  doigts : et  celle  qui  efi  depuis  ledifl  Lyon 
iufques  au  cercle  equinoélial  ( fiub%yvn  méridien  ) efi  de 
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yij^fades  q.\.pas,trou  pieds, & quatre  doigts  ,qui  -val- 
lent  90 6. lieues  & deux  tiers, lieüts  communes-.car  chaf 
que  degr  é de  le:jmnochal,ou  du  cercle  méridional,  yault 
pr  ia  terre  trente lieues  Françoyfs,yingt  heües  commu- 
nes,^ quinze  grandes.  joo.Jlades , fixante  miliaires, 
ayant  chafque  miliaire  1000  .pas,  &•  chafque  fade  12/. 
pas,chdfquepas  cinq  pieds  : chafque  pied  f i^e  doigts: 
chafque  doigt  quatre  grains  d’orge  en  trauers. 

Pour  fçauoir  la  longitude  de  deux  villes,  ou 
autres  lieux.  c h a p.  x x i. 


Ongitude,en  cef  endroit },  ne  fl  autre  cho 
fe  que  l’arc  du  cercle  equinoélial , qui  efl 
entre  deux  cercles  méridiens  , comme  ejl 
diâl  a Vexpoftion  de  la  Sphere  : & scelle 
longitude  conuient  commencer  a compter  au  méridien 
des  Isles  fortunées , lefqueUes  nous  font  Occidentales  par 
les  degrés  de l’equimchal^tlldnt  -vers  Orient,  fuy nanties 
trwcensfdixante  degrés  duditl  cercle  ,iufjues  au  méri- 
dien du  lieu  que  youldras  : & tant  plus  yne  -ville, ou  au- 
tre lieu,ef  loing  duMydi  des  Isles  fortunées,  iufques  à la 
mynuitl  d’iceües,tant  plus  ef  Orientale  : gy-au  contrai- 
re,depuis  la  mynuiél  d’icelles  lsles,Occidentale  a nous.  Si 
de  deux  yiües,ou  autres  lieux,  l’y  ne  ha  z^degrés  de  lon- 
gitude,gy  Vautre  zf  . celle  qui  en  ha  zf.  ef  plus  Orientale 
de  deux  degrés , que  celle  de  y 'mgttrois  : & pour  caufe 
que  la  plupart  des  longitudes  & latitudes  ont  eflé  oh  fer 

uees. 
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ptotomee  mi  uees , & rédigées  en  tables  par  le  feientifique  Ptolomee , 
roir  des  Cof-  duquel  tous  autres  Géographes  ont  prins  leurs  fondemes. 
Biographes.  ^ ejl  facile  de  f auoir  leur  distance  en  foubflra.ya.nt 

la  petite  de  la  grande  : mais  fi  la  longitude  d’une  -mile, ou 
autre  lieu  tel  que  youldras,  ne  fl  eferipte  aux  tables,  ains 
nous  ejl  incongneüe,ou  bien  qu’on  la  yueille  y enfer,  il  la 
conuient  obferuer  par  deux  ^Astrologues  au  temps  d’y n 
eclypfe,  dont  l’yn  fera  en  y h lieu  duquel  on  ef  certain  de 
fa  longitude , & l’autre  en  yn  autre , lefquel\regarde- 
ront  iuflement,  chafcun  à fon  lieu , l’heure  & la  minute 
que  l’eclypfe  commencera.  Et  fi  l’yn  trouue , que  le  com- 
mencement de  l’eclypfe  foit  a trou  heures  & demye,  & 
l’autre  a deux  & trois  quars , le  heu  auquel  l’eclypfe  au- 
ra commencé  a trots  heur  es, & trente  minutes , fera  plus 
Oriental  de  quarante  cinq  minutes, qui  yaüent  trois  quars 
d’heure  de  temps  :car  qui  o fier  a deux  heur  es, & ^.mi- 
nutes, de  trois  heures  ^.minutes,  re fiera  4/.  minutes : 
parquoy  pourras  dire  & iuger  iceluy  lieu  plus  Oriental 
de  trois  quars  d’heure. 

Pour  congnoiftre  la  diflance  de  deux  villeSjOu 
' autres  lieux, apres  auoir  congncu  leur  lon- 
gitudepSc  latitude.  chat.  x x 1 r. 

L coûtent  premier  ernet  par  le  dixneufef- 
me,ou  yingtiefme  chapitre, fç auoir  la  lati- 
tude des  heux  defquel^tu  yeulx  auoir  la 
diflance  : & fi  tu  les  trouue  differents  en 
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en  latitude , noteras  icelle  pour  foubflraire  la  petite  de  la 
grande  : comme  fi  l’un  auoit  quarantehuifl  degrés 
demy,&>  l autre  quarante un  et  quarante  minutes  ,foub- 
Jirats  41 . degr  és,  4 o. minutes,  de  48. 3 o. minute  s , restera 
ô.degrés  fojnimtes.Regarde  apres  par  le  precedent  cha 
pitre  leur  longitude , laquelle  te  conuient  fçauoir  par  Ta- 
bles,conionfhons,echpfes,ou  autrement . ^fuoir  une  mon - Prôptmoyen 
Jlre  d'or  loge  bien  tufle,  icelle  mettras  tuflement  au  mydi  L^ïôgkudcs! 
de  ton  habitation , duquel  tu  es  ajfeuré  de  la  longitude, 
puis  ten  iras  -vers  les  parties  Orientales, ou  Occidentales, 
la  ou  bon  te  femblera,  & chemineras  toujours  iufques  a 
ce  que  fois  au  lieu  duquel  defires  fçauoir  la  longitude  :& 
là  e fiant , regarderas  par  un  bon  & iufle  cadran , ou 
bien  par  ton  ^fftrolabe , le  mydi  d iceluy  lieu  & de  ta 
monflre,&  fi  tu  trouues  qudzjoyent  dijferents, regar- 
deras la  différence  de  l'un  à ïautre:car  fiaumydidu 
heu  ou  tu  es  arriué  tu  trouues  qu’il  ne  foit  encores  mydi 
à ta  monflre,&  quil  s3 en  faille  deux  heures, ou  bien  une 
heure  & cinquante  minutes , tu  pourras  congnoiflre  & 
dire , que  le  lieu  ou  tu  es  ef  plus  Oriental  d'une  heure 
/o.  minutes, que  celuy  duquel  tu  es  departy  : & au  con- 
traire , fi  au  mydi  du  heu  que  feras  tu  uois  à ta  monflre 
une  heure  yo.minutes,  ingéras  iceluy  lieu  plus  Occiden- 
tal d'une  heure  fo.minutes.  Or  pcurce  que  le  plus  fou- 
uent  les  longitudes, ny  les  latitudes, ne  fe  conuiennent, 
font  en  diuers  paralelles,  il  conuient  réduire  leur  dijferen 
ce  en  degrés  de  l’equinoéhal , & multiplier  chafque  dif- 
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J Qrence  par  foy,<&  les  deux  nombres  ioindre  enfemhle,et 
d’içeulx  predre  la  racine  plut  prochaine  laquelle  eji  nom- 
mée racine  quarree,&  le  nombre  qui  fe  tramera  fera  la 
di  fiance  de  l'yn  a l autre  par  droiéle  ligne . Four  trou - 
uer  donc  la  di  fiance  d'yn  heu  a l'autre , conuient  y fer, 
comme  deffm , de  la  racine  quarree  , qui  n'aura  tables  a 
ce  calculées,  ou  globes  bons  &J  mêles,  pour  pim  facile  in - 
teügence.  Si  tu  yeulx  donc  auoir  la  di  fiance,  qui  ejl  de- 
puis Lyon  mfques  a Venifepar  droiéle  ligne, tu  trouueras 
que  de  Lyon  a Venife  font  4900  fades , 612.  mihers 
demie,  ou  ïojv grands  lieues,  jfutant  en  pourras  faire  de 
Rameau  de  lerufalem,  duquel  apres  auoir  regardé  la  di- 
fance.yparla  droiéle  ligne,  trouueras  que  de  Lyon  en  le- 
rufalem \ font  /43  .grands  lieues , & trots  quars , ayant 
chafque  lieiie  46  fades  & deux  tiers : car  fi  tu  aduifes 
bien  la  dfance,qm  ef  depuis  Lyon  iufques  en  lerufalem, 
tu  trouueras  ^.degrés, ^ yn  quart  : & de  Lyon  a Ve- 
nife , fepi  degrés  de  l'equinoélialen  droiéle  ligne  : & tu 
peulxyeoir  par  le  inngtiefne  chapitre, que  c eji  que  yault 
yn  degré  de  l'equinoélial . Le  nombre  d'i  ceulx  degrés 
doncques  m'ont  donné  l'efface  fufdiél.  il  ef  afexjiotoi - 
re , que  ceulx  qui  font  foub\yne  ligne  par delle,  ont  éga- 
lé latitude , & ceulx  qui  font  foub^yne  ligne,  ou  cercle 
méridional , mit  égalé  longitude . il  ef  doncques  impofi - 
ble,que  ceulx  qui  ont  égalé  latitude , ayent  égalé  longitu- 
de , car  l'y n fera  plus  Oriental , ou  Septentrional,  que  ne 
fera  l'autre. 

Four 
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Pour  trouuer  l’afcenlîon  des  lignes,  ou  l are  de 
l ecliptique  j en  la  Sphere  clroicte. 

CHAI'.  XXII  1. 


Scenfwn , ou  monter  d’im  figne,  ne  fl  autre  Afcenfîon  de 
chofe , que  la  partie  du  cercle  équinoxial, qui  ligne. 
monte  auec  lediél  figne , qui  ejl  le  temps  que 
met  à monter  la  douais  fine  partie  dudiél 
cercle  :&  iceluy  temps  ejl  prins  à l'equi noc  liai , pour  ce 
quilleue  reguherement  en  toutes  fies  parties , ce  que  ne 
fait  le  "zodiac , ou  écliptique , pour  caufe  de  fin  obliquité: 
car  les  -unes  parties  leuent  plus  tofi  les  autres  plus 
tard.  Pour  feauoir  donc  le  monter  de  quelque  figne  à la 
Sphere  droiéle , il  te  conuient  faire  monter  fur  la  ligne 
diamétrale  de  ï Horizon  tout  le  figne , qui  ejl  noté  à'  ton 
Hranea , iufques  a la  fin  d‘ iceluy , & le  commencement 
de  fin  fiyuant  lairras  fur  la  ligne  diamétrale  de  ï 'Hori- 
zon y & mettras  la  droiéle  ligne  de  ton  Oélenfir  fur  le 
commencement  d’ iceluy  : & l’arc  du  bort , qui  fera  de- 
puis la  ligne  diamétrale  de  l’Horizon  iufques  a la  droi- 
éle ligne  de  ton  Oslenfor  fera  la  partie  de  l’equinoélial, 
qui  aura  monté  fur  l’Horizon  delà  Sphere  droiéleÆt  fi 
tu  trouues,que  la  partie  d’iceluy  bort  foit  moindre ,oüplm 
grande, que  de  ^o.degrés,  tu  pourr.ts  dire  que  le  figne,  qui 
ha  leué  auec  t equinoélial , ha  leué  obliquement , ou  droi- 
élementiobliquement, fi  moins  de  trente  deorés:&  droi- 
élement, fi  plus  de  trente degrés.  En  fimblable façon  con 
nient  aduifir  au  de  fendre, mettant  lediél  figne  à la  par- 
! f z tie 
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tie  Occidentale ,ou  a la  ligne  de  Mydi  : car  le  monter  ou 
defcendre , ou  meridieri  des  fgnes  en  la  Sphere  droiXe, 
Notable,  ef  tout  yn.  Et  note, qu  en  la  Sphere  droite  quatre  fgnes 
huent  & couchent  droiXement,et  font  n,  leurs 
oppoftes, qui  font  •>-+,  /b,  et  tows  les  autres  obliquement : 
car  auec  chafcun  d’iceulx  leuent  trentedeux  degrés  du 
cercle  equinoXial , qui  font  deux  degrés  d’auantage  que 
de  b écliptique.  Ce  chapitre, fon  fuyuant,nom  ef  de  pe 
tite  ytilité , car  il  ne  fert  que  a ceulx  qui  habitent  foub ^ 
V equinoXial , comme  les  Ethiopiens,  y ne  Isle  grande 
bonne,  nommee  Taprobane,  le  milieu  de  laquelle  ef  a s 4. 
degrés  du  méridien  de  no^Ahtipodes, aux  parties  Orien 
taies,  disante  de  Calicut  en  drotXe  ligne,  yers  la  partie 
Orientale, Méridionale,  33 .degrés,  qui  yallent  1980* 
miliers  d’Italie* 

Pour  congnoiftre  lafcenfion  droi&e  de  chat 
cun  degré  du  zodiac^  des  eftoilles  fixes, 
c h a p.  ' £ x 1 1 1 1. 

Scenfion  droiXe  ( comme  diX  eff)  nef  autre 
chofe,que  lare  du  cercle  équinoxial, qui  mon 
te  auec  les  degrés  de  l écliptique, & efoilles 
fxes  yfur  lhemifphere  droiXe , Et  commen- 
ce iceluyarc  ala  feXion , qui  fefaiX  de  lechptique  auec 
l equinoXial,  a laquelle  ef  le  commencement  du  fgne  de 
v4ries.Pour  fçauoir  donc  lafcenfion  d’yn  degré  de  l écli- 
ptique,ou  efoiüefxe , en  la  Sphere  droiXe,  il  te  conuient 
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mettre  iceluy  degré  fur  la  ligne  diamétrale  de  i Hort- 
%on , & la  ligne  fduciale  de  ta  réglé  fur  ie  commence - 
ment  du  ftgne  de  tAries,puis  compter  au  bort  les  degrés , 
qui  feront  depuis  la  ligne  diamétrale  de  l’Horizon , luf- 
ques  a la  réglé  : car  tel  nombre  de  degrés , qui  fe  trouue- 
rontfera  lajcenfton  de  ton  ejloille , ou  degré  de  /’  éclipti- 
que. Exemple.  Met^Vultur  cadens  fur  la  ligne  diurne-  Exemple. 
traie  de  l’Horizon , a la  partie  Orientale,  & la  droiéle 
ligne  de  ta  réglé  fur  le  commecement  du  ftgne  de  cAries: 
compte  (au  bort)  les  degrés, qui  feront  depuis  la  ligne  dia- 
métrale de  l Horizon  à laquelle  commencent  ftx  heures, 
allant  y ers  Mydi , lufques  a la  droiéle  ligne  de  ta  réglé, 
laquelle  tr orner  as  fur  dow^e  heures  & yn  quart , & 
quelque  peu  d’auantage  (apres  mynuiâ ) &yen  tr  orne- 
ras 274.  qui  yalent  ^.heures,  1 6. minute  s.  Parquoy pour- 
ras dire , que  Vultur  cadens  ha  274.  degrés  d’afcenfton 
droiéle. 

Pour  fçauoir  l'afcenfion  des  lignes,  ou  arc  de 
l’ecliptique  en  la  Sphere  oblique. 

CHAT.  XXV. 

Estant  le  commencement  d’ y n ftgne  tel  que 
youldras  ,fur  la  ligne  de  l'Horizon  oblique, 

& la  droiéle  ligne  de  la  réglé,  fur  le  com- 
mencement diceluy.  Icelle  te  rmmlrera  au 
bortjl’endroiél  de  fon  leuer.  Iceluy  endroiél  noteras , puis 
feras  monter  tout  le  ftgne  a tout  la  réglé,  iufques  au  der- 
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nierfoinfl  d’iceluy,  lequel  Livras  fur  la  ligne  de  ton  Ho - 
rt^on  oblique  : & la  réglé  qui  fera  fur  le  commencement 
diceluy,  te  montrera  au  bon , le  nombre  des  degrés  qui 
feront  depuis  Lpremiere  note , iufques  à la  dermere.Et 
Notable,  fois  recors  que  tout  fogne , qui  met  plus  de  deux  heures  a 
leuer,qui  font  trente  degrés  de l equinoéhal,leue  droifle- 
ment  : & s il  met  moins  de  deux  heures , ou  que  auec  luy 
leue moins  de  trente  degrés  de  lequmoéhal , il  leue  obli- 
quement : car  le  monter ou  defcendre  dvn figne , nefo 
autre  chofo , que  la  partie  du  cercle  equinoâial  , qui  leue, 
ou  cQUcheifur  iHemiffoheré)  auec  lapante  du  zodiaque. 

Exemple.  QH  eefyti(Iue  ><lUt  efi  appeUee  fogne . Comme  fo  tu  metzje 
premier  poincl  du  fogne  de  Sagittarim  fur  ton  Horizon 
oblique la  droicle  ligne  de  ta  réglé  fur  iceluy  premier 
degré , laquelle  fera  au  bort  fur  fept  heures , & fox  de- 
grés. Fais  monter  tout  le  fogne  fur  ton  Hemifphere  a tout 
la  réglé , excepté  le  dernier  poinél  d iceluy,  lequel  Livras 
fur  la  ligne  de  P Horizon,  oblique , & la  réglé , qui  fera 
fur  le  premier  degré  dé  iceluy  fogne , & au  bort  fur  neuf 
heures,  douxe  degrés, te  monftrera  que  lare  du  bort, 

qui  efo  depuis  la  première  note,iufques  a la  féconde , efo  de 
trente  fox  degrés  : parquoy  pourras  dire , que  a ton  Hori- 
zon le  fogne  du  Sagittaire , leue  droiclement  : car  auec 
luy  leuent  36. degrés  de  ï equinoélial , qui  font  fox  degrés 
dauantage  que  de  T écliptique,  le  fquelxjlx  degrés  'valent 
Notable.  24 •minutes  de  temps, ou  trois  cinquiefmes  dheure.  Note, 
que  a la  Sphere  oblique , fox  fognes  leuent  drotélement, 
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^ couchent  obliquement  > &*  font  Cancer  > Léo  SLy 
Virvo  \yp,Libra  =£h,  Scorpiws  itb  ^ Sagxttanm 
£r  nu  contraire  y Capncornm  % y yAquarivts  x&.yV\+ 
fces K, ,yfn«  Y, Taurus'd, & Gemini  xr, fc«e»f  obli- 
quement, & couchent  droiéîement. 

Pour  eriger,ou  trouuer  les  douze  maifonsCe- 
Ieftes  à toute  heure, fpecialement  les  qua- 
tre angulieres,fondamentales  des  autres, 
c H A P.  XXVI. 

Es  anciens  Hslrologues  ont  diuiséle  Ciel  en 
dou^e  parties  ,fuyuans  les  douze  fines  : lef- 
quelles  font  appellees  matfons , dont  y en  ha 
perpétuellement  fix  deffm  l’Horizon ,&  fx 
dejfoubz,-  Les  propriétés  d’icelles, te  feront  declairees  par 
le  -vinothuiéhefme,  CZ  dernier  chapitre . Icelles  maifons 
fe  pernent  faire  en  diuerfe  forte , mais  nous  enfuyurons 
celle  du  doéle  Ioannes  de  monte  Rego , comme  la  plus 
commune.  Si  tu  yeulx  donc  fçauoir  domifer  par  ton  H- 
jlrolabe  a toute  heure , qui  ejl  fçauoir  trouuer  en  quelles 
de  ces  douze  parties font  les  douze  fines  celefes.Saches 
premièrement  l’heure  gz  minute , tant  de  iour  que  de 
nuiét.  Et  metzja  droicle  Igné  de  ta  réglé  fur  femblable 
heure  ç)Z  minute,  &'Jans  remuer  icelle, tourne  l xranea 
iujques  a ce  que  tu  ayes  mis  ( foubzja  droiéle  Igné  de  ta 
reilé)  le  degré  foubz lequel  ef  le  Soleil  iceluy  iour  : ce 
faiél  regarde  quelzfines  font  par  les  \z.maifns,gZ  par 
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efpecial  lefigne  & degré, qui  fera  fur  la  ligne  de  Mydi, 
car  par  iceluy  tu  pourras  aifeement  domifer.  Quand  en 
quelque  Astrolabe  n’y  aura  point  de  mai fins marquées, 
Mode  facile  à tu  ^duiferas  à l’heure que  vouldr as  domifer , le  ftgne 
domifier.  degré , qui  fera  fur  la  ligne  de  Mydi  (ayant  diffiosé 

ton  Aranea, comme  ejl  diâl.)Et  apres  auoirfaiél  -une  fi- 
gure en  papier , telle  que  tu  - verras  cy  apres , efcriras  de- 
dans l’An, le  moys,le  tour, l’heure,^  la  minute xelafaicl 
auec  pareil  figne  & degré,  que  auras  trouué  fur  la  ligne 
de  Mydi  de  ton  Aürolabe,  ten  viendras  aux  Epheme- 
rides,es  tables  de  ton  eleuation , lefqueües  tables  font  inti- 
tulées Tabulædomoru  ad  4/.graduslatitudinis:  et  à 
la  colomne  fur  laquelle  fera  le  caraâere  du  ftgne  ia  trou- 
ué fur  la  ligne  de  Mydi  entreras  a ta  diéle  table , 
foubxja  troifiefme  colomne , qui  ejl  marquée  pour  la  di- 
xiefme  maifon,trouuer  as  pareil  degré,que  as  trouué 
fur  la  ligne  de  Mydi  de  ton  Aftrolabe.  Sem- 
blable ftgne  & degré  mettras  a ta  figu- 
re : fur  la  ligne  de  Mydi , laquelle 
t’ ejl  notée , comme  tu  pourras 
veoirpour  tejèruir 
d’exemple * 


DE  USUOUBE. 


l’  a N mille  cinq  cens  quarantecinq , & le  Ieudy 
7'ingtfixiejme  jour  du  moys  de  Mars  a trois  heures  & 
demie  apres  mydi , heure  du  Soleil  dixiefme  inégalé,  ie 
l/eülx  drejjer  la  figure  celefle  pour  fiauoir  par  agrono- 
mie la  natiuité  d'~fn  enfant , qui  ejl  nay  dens  Lyon  : i’ay 
aduisé  en  mon  ^fftrolabe , gfr  ay  trouué  que  a trois  heu- 
res &•  ^.minutes  le  huiéhefme  degré  dufigne  de  n 
efioit  fur  la  ligne  de  mydi , qui  ejl  l'angle  de  la  dixiejme 
maifon , gy  a la  table  de  l eleuation  de  4/.  degrés  ay  re- 
garde foubxja  troifiejme  colomne , laquelle  ejl  marquée 
pour  la  dixiefme  maifon , le  huiéliejme  degré  dufigne  de 
Gemini  n , lequel  mha  monftré  que  le  fei^iefme  degré 
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du  figne  de  Cancer  s?  eftoit  a l’angle  de  l’-vnxjefmemai 
fin , qui  ejl  la  ligne  de  ma  figure , apres  la  ligne  de  mydi 
allant  -vers  la  main  fine ftre  : car  depuis  icelle  ligne  ïuf- 
ques  a la  ligne  de  mydi  ejl  ta  dixiefme  mai  fon , CT  toufi 
iours  fiuyuant  la  droiéle  ligne  dens  ma  table  des  Ephemc 
rides  allant  -vers  la  main  droiéle, comme  tu  peulx  -veoir. 
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/'aï  trouué  mes  fignes  CT  degrés.  ïay  mis  a l'an- 
gle de  la  dou^iefine  maifon  de  ma  figure,  le  dixhuséltefi 
me  degré  du  figue  de  Léo  SL.  & à,  fa  ligne  fuyuante ,'qui 
ejl  l'angle  de  la  première  maifon , ay  mu  le  dou-^iefme 
degré  du  figne  de  la  Vierge  Y%>.  CT  iceluy  ejl  l’horofco - 
pe,ou  degré  afcendantiet  à fa  ligne  fuy  liante,  qui  ejl  l'an- 
gle de  la  féconde  maifon , ay  mule  cmqmefme  degré  du 
figne  de  Ltbra  troi fief  ne  degré  du  figne  du 

Scorpion  VL,à  fa  ligne  fuymnte , qui  ef  l’angle  delà 
troifiefme  maifon , fa  ligne  fuyuanteef  la  ligne  de  my- 
nuiél , le  figne  CT  degré  de  laquelle  efi  oppofite  à celuy 
de  mydi.En  icelle  ay  mis  le  degré  oppofite  de  Gemini  xt, 
qui  ef  le  huiéliejme  degré  du  figne  de  Sagittaire  >-*• . 
Icelle  ligne  efi  l’angle  de  la  quatriefme  maifon.Et  tout  ce 
qui  efi  entre  ces  deu,x  angles , à fiauoir  depuis  l’angle  de 
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la  troiftèfne  maifon,  auquel  ef  le  troifiefme  degré  de  tu,. 
iufques  a langle  de  la  quatnefme  maijon , auquel  ejî  le  8. 
degré  de^>,ejt  de  la  troijiefme  maifon  a quatre  degrés 
près, comme  veulent  no^^fjlronomtens:  car  depuis  le prc 
mier  degré  du  fgne  de  Scorpius  -irt  > lufques  au  trafic f 
me  > ejt &fe  tient  de  la  troijiefme  maifon  : & depuis  le 
premier  degré  de  Sagittanm  iufques  au  quatnefme 
d iceluy , ef  de  ladich  troifiefme  maifon  : mats  depuis  le 
quatnefme  de  J>^yiufquesau  double [me  degré  de  Capn 
cornus  ^o,ef  de  là  quatnefme  maifon . Or  donc  ayant  lo- 
gé les  fx jlgnes  , qm  font,  en  la  partie  Orientale,  aux  ftx 
mai  fins  Orientales:  Leurs  oppof  tes  font  a la  partie  Occi- 
dentale , comme  le  16.  degré  du  fgne  de  Capricorne  fo, 
qui  ef  al  angle  de  la  cinqmefne  maifon  : laquelle  efx  op- 
pofte  de  la  'vn^iefme  y le  18.  degré  du  fgne  d’Aquarius 
ææ  ;>  qui  efl  a langle  de  la  fxiefme  maifon, oppofte  de  la 
double fmeyle  i zAegré  du  jigne  de  Pifces  K,  a langle  de 
la  feptiefme  maifon, oppofte  de  la  première,  le  s -degré  du 
fgne  de  yfries  Y, à langle  de  la  hmchefne  maijon , op - 
pofte  de  la  fécondé , & le  troifiefme  degré  du  fgne  de 
Taurus  tt,  a langle  de  la  neuf  ef  ne  maifon, laquelle  ef  op 
pofte  delà  3 .Et  toutes  ces  chofes  tu  peux  i/eotr  clair emet 
par  la  figure  fuyuante  : en  laquelle  fon  t les  planettes  chafi 
cune  en  fin  lieu , calculées  pour  l heure , fans  auoir  eu  efi 
gard  a leur  latitude.  Mais  qui  y ouldra faire  leschofs 
plus  exactement,  le  pourra  faire  en  y mettant  les  efotUes 
fixes,  ayant  au  fit  efgard  a plufeurs  autres  chofes , car  ce 
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que  i’en  ayfaiél  icy,nejî  que  par forme  d’exemple. 
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0 fubjlantiœ  fo  22. 8 

Pour  congnoiftre  falpcftyoïr  regard  des  Pla- 
nettes,  c h a p.  xxvir. 

X re  conuicnt  entendre,qutly  ha  quatre  for- 
tes d’afjxéls  y ou  regards  y &>  félon  aucuns 
escomptant  la  comonéhon  o-pour  ~vn.  Le 
^premier  regard  efi  appelle  fextile  qui  efl 


quand  deux  planettes  je  regardent  par  laftxiefme  partie 
du  cercle font  6o.degrés  lomg  b y ne  de  ïautreycom - 
me  le  premier  degré  du  figne  de  jLries  V * au  premier 
degré  du  figne  de  Gemini  xr*  ou  de  jfquarïus  /VVVr  Ice- 

luy 
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hy  regard  ejl  nommé  regard  de  moyenne  amytié , pour 
caufe  que  les  deux  figues fe  concernent  en  une  qualité , 
qui  ejl  chauldexar  trots jignes  font  toufiours dyne  com- 
plexion  gy  nature.  Les  mis  font  chaulds  gy  fecs,  de  na- 
ture de  feu,  comme  ^Æries  Y,  Leu  SL , Sagtttarius  ->-s. 
Les  autres  chaulds  gy  humides, de  nature  d’air,  comme 
Gemini  n,  Lihra  ^!=,^fquarius  zssi.  Les  autres  froids 
gyfecs,de  nature  de  terre, comme  Taurus  y,  Virgo  np, 
Capricornus  Jo.  Et  les  autres  font  froids  gy  humides ‘de 
nature  d’eaue, comme  Cancer  si,Scorpim  in,  gy  Pifces 
K.  Le  fécond  ajpeél  ejl  appellé  quart  a,  qui  ejl  quand  les 
planettesfe  regardent  par  la  quarte  partie  du  cercle , qui 
font  90.  degrés  , comme  le  premier  degré  du  figne  de 
mfnesV,  au  premier  degré  du  figne  de  Cancer  sh.  Icc- 
luy  regard  ejl  d’inimytié  : car  le  figne  de  ^Aries  ejl 
chauld  gy fec,gy  celuy  de  Cancer  ejl  froid  gy  humide. 
Le  troifiefme  regard  ejl  Trine  A , qui  ejl  quand  les  pla- 
nettes  fe  regardent  par  la  troifiefme  partie  du  cercle,  qui 
font  no.degrésyComme  le  premier  degré  de  ^ Aries  Y, au 
premier  degré  de  Léo  SL, ou  de  Sagittarm  . Iceluy 

regard  ejl  de  parfaire  amytié  : car  les  deux,  ou  trois  fi- 
gnes  font  d’y  ne  mefme  complexion  gy  nature , qui  ejl 
chaulde  gyfeiche.  Le  quatriejme  afpeél  ejl  oppofite  00, 
qui  ejl  quand  les  planettes  fe  regardent  diamétralement: 
comme  du  premier  degré  de  „ Æries  Y,  au  premier  de  Li 
bra  ou  autre  femblable  : iceulx  couppent  le  cercle  en 

deux  parties  égalés,  laiffans  d’yn  codé  180  .degrés , gy 

180. 


180 . de  l'autre.  Iceluy  regard  efl  d'inimitié  parfaiéîel 
Conionclion  efl  , quand  deux  ou  plu  fleurs  planettes font 
foubxjvn  meflne  figne,&  degré  d'iceluy  : & pour  plus 
facile ,&  claire  intelligence, ie  t'ay  mis  icy  laflgure  defl 
diéls  afyecls. 


Pour  fçauoir  lhorofcope,  & degrés  afcen  dans 
de  noz  reuolutions  des  natiuités  ekftions, 

6c autres chofes.  chap.  xxvi  iî» 


Euôlutions  fe  prennent  en  plufieurs  fortes, 
& de  toutes  pouuons  7 fer.  Et  première- 
ment , reuolutions  tant  des  ans  du  monde, 
comme  des  natiuités  & autres  chofes, defl 
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quelles  finies  curieux  pôurr  as  aifemént  fçauoir  en  re- 
gardant aux  liures  a ce  requis,  lefquelxj mftruiront  & 
donneront  la  yraye  congnoiffance.  Reuolution  des  moys 
du  Soleil  efi  l’entree  du  Soleil  à la  première  minute  d’yn 
figneicar  adonc  comencet  les  y ray  s moys  naturels.il y ha 
y ne  autre  reuolution  des  moys  Lunaires , lefquel ^ com- 
mencent auxnouuehes  Lunes,  ilx^  font  aujü  reuolutions 
des  moys  Lunaires  aux  natiuités,  & font  toutes  et  quali- 
tés fois  que  la  Lune  retourne  au  me  fine  figne , degré , &• 
minute, quelle  efioit  à la  natiuité  : & ce  en  17. tours, 
quafi  'è.heures . Pour  renouueller  les  reuolutions  des  ans, il 
conuient  auotr  yne  heure  fixe & tous  les  ans  y âdmfler 
%7*degrés  \%.minutes  : ou  y.  heures  49. minutes  & infé- 
condes, qui  efprefque  tout  yn.Ou  bien  calculer  l’heure, 
& la  minute , que  le  Soleil  entrera  a la  première  minute 
du  figne  de  ^ Æries  iceluy  an  : & a femblable  heure  & 
minute  a ton  félrolabe  mettras  la  droicle  ligne  de  ta  re 
gle  fur  le  bort , & fans  remuer  icelle  de  fon  lieu  tourne- 
ras l’Aranea  iufques  a ce  que  tu  ayesmis  le  premier 
poincl  du  figne  de  .Anes , noté  en  l’ écliptique  ffoub ^ la 
droiéle  ligne  d’icelle  réglé  : & ce  faiél  tu  y erras  fur  la 
ligne  de  ton  Horizon  oblique  le  figne, degré. qui  fera 
afendant.  Comme  fi  cefle  annee  174.7.  fur  l’Horizon  de 
Lyon  le  Soleil  entraf  a la  première  minute  du  figne  de 
Anes  le  dixiefme  tour  du  moys  de  Mars  a 4. heures  6. 
minutes  apres  mydi , tu  trouuerots  lors , que  le  neufiefme 
degré  du  figne  de  la  Vierge  feroit  afendant  d’icelle  an- 
nee, 
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nee  y&^i  feroit  le  feigneur  de  l'afcendantypource  que  le 
figne  de  la  Vierge  ejl  lune  de  fes  maifons.  Mais  tl  con- 
utent  icy  noter  y que  tous  mouuements  notés  aux  epheme- 
Notable.  çQnt  calclile's  au  rnomement  de  l écliptique  feinte  du 
premier  mobile , & les  conuient  réduire  au  mouuement 
de  la  huifliefme  Sphere  > car  autrement  en  prouiendroit 
erreur. Tu  dois  d'auantage  entendreyque  chafque  planette 
excepté  le  Qy&>  l*  J^nt  deux  maifons  propres  a eulx, 
desquelles  lune  ejl  diurne l autre  noflurne  Mer  cure 
donc  ha  pour  fes  maifons  le  figne  de  la  Vierge  y&lefi- 
gne  de  Gemini : Gemini  ejl  la  diurne y&  la  Vierge  la  no 
flurne.  La  Lune  ha  Cancer  pour  fa  maifon  diurneyet  no - 
f{ urne.  Le  Soleil  Leoydiurney  noflurne.  Saturne  Ca- 
pricorne jCquarim  ; JPquarius  diurne >et  Capricorne 

noflurne.  Jupiter  ha  Sagittarius > &*  Pifces  : Sagittarius 
diurne y Pifces  noflurne.  Mars  w Aries  > S cor  plus: 

u Aries  diurne  y Scorpiws  noflurne.  Venus  ha  pour  fes 

maifons  le  figne  de  Libray&  de  Taurus  : dont  Libra  efl 
diurne  y&  Taurus  noflurne. Or  pour  ce  que  plufieurs  font 
curieux  d'entendre  l \ftronomie, laquelle  nef  commune 
à un  chafcun  y ains  leur  efl  occulte  tant  pour  faulte  d'en- 
tendre la  langue  Grequeyou  Latine , que  pour  autres  rai- 
fonsy  il  ne  fera  mal  feant  de  declairer  icy  la  propriété  des 
dou^e  maifons  celefles. 

propriété  des  l a première  maifoHy  qui  efl  celle  qui  naifl  fur  la  ter- 

».maiTons.  re  çn  parfîe  Orientale  y ejl  le  commencement  de  toutes 
chofes  foyent  bonnes  you  mauuaifes.  ^ qui  ejl  planette  mé- 
diocrey 


diocre,ceJi  a dire  bon  auec  les  bons  y 0 marnais  auéc  leé 
marnais  y Je  refiouyt  en  icelle  maifon  y mefmement  au  de- 
gré  afcendant.  La  fécondé  maifon  y qui  ef  fuccedente 

à la  première yef  la  mdifon  de  longuement  ~viurey  de  ben- 
ne fubüdnceyde gdingyou  profit  domettique.  Lu  tierce 

maifmyqui  ef  cheanteyefi  ld  mdifon  desfreresfœHrs, pro- 
chains parents affinsdepar  lafemmeyde  briefsy  oupe 
tls  -voyages yde  mutation yde  repos  & de  religion:en  icelle 
troifiefme  mdifon  fe  refiouyt  la  J)  y laquelle  efl  froide 
humide ybenigney&  dont  les  ejfeéls  font  mamfettes.  La 
quarte  maifon  y qui  ef  V angle  de  mynuicl  y ou  fondement 
de  tout  y ef  la  maifon  du  propre  héritage  paternel  y du  lieu 
ou  Ion  ef  nayydes  chofes  fermes  0*  fablesy  0*  des  thre- 
fors  cachés  .Icelle  maifon  figntfe  le  pere.  La  quinte  mai - 
fon  y qui  ef  fuccedente  a la  quatrxefme  y ef  la  maifon  de 
plaifirsy&  : voluptés  d'en  fans  yde  -vefemens  yde  mufique* 
de  "viandes y d'abondance  de  threfrs  y d'ambajftdes y 

ou  meffagers:  2 qui  ef  planette  fortunée yfroide> & humi 
dey  benigne  y 0*  phlegmatique  yfe  refiouyt  en  icelle  cin- 
quiefme  maifn . La  fixxefme  maifon  y qui  ef  cheante 

de  l'angle  de  mynuittyef  la  maifon  de  maladies  y de  peti- 
tes bettes  tant  a quatre  pieds yque  autresyde  feruitude  0* 
chetiuité  : O* y qui  ef  planette  infortunée > chauldyfecy0* 
cholere  yfe  refiouyt  en  icelle  fixiefme  maifon . La  fe - 

ptiefme  maifon  y qui  ef  l'angle  d'Occident,  ef  la  maifon 
de  nopceSyde  femmes  y de  tençonSy  contrariété  s y0*  d'enne 
mis  publiques  >0*  delà  moytié  de  la  ine  humaine.  La 

g hdél 
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huiÛiejme  maifon , qui  ejl  fuccedante  à la  feptiefme , ejl 
la  maifon  de  mort, ou  fin  de  la  viencelle  maifon  ejl  la  mai 
jôn  de  fub  fiance  de  la  femme, de  riche  [je, de  héritage,  qui 
■vient  par  efcheutes  de  grands  maladies.  La  neufiefme 
maifon,  à laquelle  le  Soleil  Q,qui  ejl  chauld,  fec,  & be- 
ning,fe  refiouyt, ejl  la  maifon  defoy,de  religion,  de  philo- 
fophie ,&  fapience, de  grands  voyages,  de  deuinations,de 
fonges,&  interprétations.  La  dixiefme  maifon, qui  ejl 

l'angle  de  Mydi,ejl  la  maifon  Royale  fie  grand  honneur, 
<&^exaltation,de  mémoire ,de grande  maiefé  et  renom- 
mée : icelle  maifon  eft  attribuée  a la  mere,  combien  que  à 
toutes  natiuités  le  © ejl  fignificateur  du  pere,  et  la  })  de 
la  mere:  & félon  la  difjofition  d’iceulx,  tu  pourras  iuger 
du  pere, et  de  là  mere.  La  vn^iejme  maifon, laquelle  ejl 
fuccedante  a la  dixiefme, ejl  la  maifon  d’e(perance,de  for 
tune, de  grands  lo^,  d’amys  de  grand’  ajjinité,d’amour, 
& de  faueur. En  icelle  fe  refiouyt  Iupiter,qui  eflplanette 
de  grande  fortune,  chauld, et  humide, fanguin,&  bening. 

La  dou^iefme  maifon,  en  laquelle  fe  refiouyt  Saturne 
planette  de  grande  infortune, froid, & fec,  mélancolique, 
maling,ennemy  de  nature,  & deflrufleur  de  vie.  Icelle 
ejl  maifon  de  triftejfe , d’enuie , déception , afluce  d'en- 
nemis couuerts , de grandes  prifo ns, de  feruitude,de  gref- 
fes be fies, comme  cheuaulx ,&  autres  tparquoy , félon  la 
difpofition  des  feigneurs  des  maifons  fufdifles,  tu  pourras 
iuger  des  ejfeéls.  Et  icy  mets^fn  quant  aux  vttlit  és  de 
la  partie  cele fie. 
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DE  LA  PARTIE 

TERRESTRE, 

X 

Semant  àmefurerlesdimenfions^tant  en 
longueurdargeur.queprofonditc^trou 
ues  par  lefchelle  Altimètre. 


L EST  bien  neceffaire  & requis , 
de  accommoder  quelques  introdu- 
ctions en  manière  de  Préambule  aux 
mefures , qui  fèfont  par  art  de  Géo- 
métrie . Geometrie  donc  efl  i me  do- 
ctrine y & enseignement  de  gran- 
deur , des  formes  &•  figures , qui  fe  contemplent 

peuuent  imaginer  jelon  la  grandeur.  Et  a parler  Simple- 
ment y Geometrie  efl  un  nom  tire  y & pnns  du  Grecyqui  Diffiniti6  de 
J . 7 . . r 1 7 t 1 Geometrie. 

igntfie  autant yCommc  qui  diroit  me  jure  de  terre . Les pre  inuenteurs  de 

miers  inuenteurs  d’icelle  ( comme  tefmoigne  ^Alphora-  Géométrie. 
biné)  ont  ejît  les  Egyptiens  a caufe  de  la  necejüté  quil^ 
ont  ,de  la  dmifion  des  bouts  & extrémités  de  la  terre, 
lefquel^le  fleuue  Nilrn , au  temps  du  deluge , confondit 
pur  mandations , en  les  retirant  du  limon  de  la  terre.  Et 

Z s iceulx 
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iceulx  mefnes  ont  derechef distingué  les  Egyptiens  pur 
raifons , & principes  Géométriques , en  rendant  a i m 
chafcun  dé  iceulx  y ce  qui  leur  appartenait.  Mais  combien 
que  ce  fie  fpeculation,  & imagination  ayt  eflé  première- 
ment inuenteepour  l ai fance,&*  commodité  de  la  mefure 
& dmenfion  de  la  terre , & déiüec  ayt  prins  & tiré 
fon  nomy&  dénomination  : fi  eji  ce  toutesfois,  que  qui  di- 
ligemment cherchera  la  raifon  di  celle , par  les  chofespo - 
fîeneures>il  trouuera.que  la  commodité  d'icelle  imagina- 
tion y s’eflend  a autres  chofes  y defqueües  la  congnoijfance 
Grand  profit,  efl  de  grand  profit  y & l exercice  de  grande  récréation  : 
dcGcomctnc  &' ne  fifault  aucunement  esbahir  yfi  tant  cefle  P que  les 
autres  difciplines  y & enfeignemens  ont  prins  leur  com- 
mencement par  opportunité  profit  : car  tout  ainfi  que 

Phcnicics  pre  — Phéniciens  ont  prins  le  commencement  de  la  congnoif 
miers  inuen-  fance  examinée  des  nombres  y a caufe  des  commutationSy 
metique  & changemens  : aufii  les  Egyptiens  ont  prins  la  Geome- 
Egypticns  de  trieypour  les  caufe  s raifons  deffufdiâes.  c Amy  leéleur 
UGcometric.  ^ comprendras  facilement ay sèment  le  grand  profit^ 
necefiité  de  cefl  art  par  expérience  : quand  tu  auras 
apprins&  conceuyla  maniéré  de  me  fur  er  par  inflru- 
mens.  Et  certes  eüeproduiél  y & met  en  auant  plufîeurs 
arsycomme  la  Mécanique y&  la  Perfpeâiue:  par  lefqueU 
Geçéetrïe  ^es  tyde  y & profite  beaucoup  a la  ~»ie  humaine . Et 

profitable  àla  certainement  les  in flrumens  de guerre  > comme  machi- 
ne umainc.  nes^YtéiderieSybmbardeSy&  autres  deffenfes  ont  eflé  in- 
uentés  & infirmât  y par  lesprecepte$y&*  enfeignemens 

de 
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de  ce  fl  art  : pareillement  la  congnoijfancc  du  cotons  des  ParlaGeome 

heures  des  afiettes  des  lieux , &•  'dimcn  fions, ou  me  fur  es,  tne  ’ ont  cl}c 
11  11  i J i i ri  inuenrcesplu 

tant  de  la  terre, que  de  la  mer . Et  dauantage  ha produict  fours  choies, 
les  trebufehets,  & balances , pour  egalement  rendre  par 
iufle  & loyale  mefure , a un  chafcun  ce  qui  luy  appar- 
tient.Plus  ha  exposé ,&•  mis  deuant  V œil  de  l’homme  par 
fimihtudes  & imaginations , l’ordre  & intelligence  du 
Monde  umuerfel,  généralement  de  tout  ce , qui  ejl 
contenu  en  iceluy.  Ha  demonjlré  les  dislances  &' gran- 
deurs de  tous  les  corps  celejles  , afçauoir  le  Soleil,  Lune, 

Vlanettes,  EjloiUes.  Finablement  ha  efclarcy,defcou - LaGcometrie 

ttert , fai 61  probables  a I homme  plusieurs  chofes  con-  ^ efclarcy  plu 

fufespar  ignorance, le fquelles  de  foymefme  nadmettoyent.  confufes. 
ny  receuoyent  aucune  foy.  il  fe  dtél  en  oultre , que  Thaïes  L’art..^e  Gco~ 

U 1 r • . J J j _ ^ 1 _ metne  appor 

Muejius , qui  premièrement  de  Grèce , je  transporta  en  te  d’Egypte 

Egypte, ha  apporté  cejl  art  dudicl  Egypte,  & puis  la  in-  ^hfosMU^ 

troduifl  en  Grece:&*  depuis  ha  inuenté  & adwujlé plu  Eus. 

fleurs  chofes  en  cejle  faculté,  jipres  luy  ef  furuenu  jP-  ^Txa-cras 

meriflus,  homme  fort fludieux , & amateur  de  Geome-  Ctazcmenius 

trie , lequel  ha  fuiuy  jPnaxagoras  Cla^omenius,  pa-  cyrenæusS 

reillement  Theodorus  Cyrenaus.  Hippocrates  toutesfois  Hippocrasp- 

ha  efté  le  premier , qui  ha  efeript  lesfondemens  de  Geo-  J™ [a  cküpt 

metrie,  auquelha  fuccedé  Platon, qui  y ha  beaucoup  adiou  lcs  fondemês 

fié.  Pareillement  plufieurs  autres, apres  lefquel^Euclides 

ha  recueilly,&‘  excerpé  les  elemens.  Euclides  ha  fuc-  Euclides. 

cede  Oronce  Finee  Delphinois , lequel  apres  auoir  leu  à Ppcc 

Paris , diligemment  & continuellement , par  l’ efface  de  naircduRoy. 
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rrarte  enuiron,les  fciences  Mathématiques, en  icet 

les  ha  fut  œuures  trefexceüentes. 

Des  genres  & elpeces  de  Géométrie. 
chapitre  x. 

Lyha  en  Géométrie  deux  genres,  ce  fl  x 
fçauoir  la  Théorique,  & la  Pratique.  La 
Théorique  ejl  celle  qui  regarde  gT  contem 
pie  les  grandeurs,  proportions,  & me  fur  es 
d3 scelles, par  imagination  Tefprit  feulement . La  Prati- 
que fe  dut , quand  par  expérience  fenfble  nom  mefurons 
Efpeces  de  lincongnme  quantité  de  quelque  chofeAc  elle  ha  trois  ef- 
Mefures.  peces  fe  mefyÇS>  a fçauoir,  Altimétrie, Planimetrie,& 

Altimétrie  Stereometrie . .Altimétrie, ef  mefure  de  haulteur  gj*  Ion 
gueur , & fe  dit  tant  feulement  de  la  mefure  de  gran- 
deur, félon  une  dimention,  ce  fl  adiré,  félon  la  longueur 
Planimetrie,  feulement : Planimetrie,ef  mefure  de  planure,  & fe  dit 
la  mefure  des  quantités , félon  la  longueur  & largeur . 

Stéréométrie.  Stereometrie, c éf  a dire  mefure  des  chofes  folides,et  fa- 
bles ,f  dit  des  mefures  de  grandeur , félon  la  longueur, 
largeur, profondit  é,  et  ef dite  par  une  dit  ion  Grec- 
que Stereon,qui  fignife,en  F rançoysfolide, ferme,  fable, 
& bien  fondé Metron,qui  uault  autant  a dire , com 
me  mefure  : comme  qui  dirait , mefure  des  chofes  folides. 
Nom  dtfons  toutes  chofes  folides  celles  qui  s3 e fendent  par 
trois  interuales,ou  dmentions,  a fçauoir, par  longueur,  lar 
geur-jCt profondité  : car  premièrement  nous  mefurons  par 
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lignes,  fecondement  par  mefures  fuperficieles,  tiercement 

par  mefures  corporelles.  Oultre , mefurer  quelque  gran-  Mefurer. 

deur , ejî  trouuer  quantesfois  fe  trorne  en  icelle  quelque 

grande, ou  fameufe  quantité  : ou  la  quantiefme,ou  les  quan 

tiefmes  pars  font  de  quelque  grande  quantité,  ou gradeur. 

Les  qualités  fameufes  font  celles  qui  sot  yfltees  enuersplu  Fameufes  quî 
„ ' > j . J , 1 .j  , titcs  des  tne- 

fteurs , corne  yn  doigt, y n palme, y n pied, y ne  coudee,yn  fures. 
pas, ou  hafyite  perche, y n fade, y n miliaire,  yne  lieue, et 
chofes  femblables.  Vn  doigt  cefl  la  moindre, la  chofe  de  la  Doigt. 
quelle  yfoyent  les  jfnciens  a mefurer  leurs  terres, et  con- 
tient iceluy  doigt  quatre  grains  d’orge,  difposés  l’yn  tou- 
chant l’autre  en  largeur, comme  pourras  yeoir  cy  apres. 

Vn  palme  contient  quatre  doigts. 

Vn  pied  contient  quatre  palmes. 

Vne  coudee  contient  yn  pied  & demy,  & efl  appel- 
le par  plufleurs  yne  aulne.  \ 

Vn  pas  de  geometrien  contient  cinq  pieds,  parquoy  efl  Vis. 
appelle  pas  double  : le  pas  flmple  ne  contient  que  deux 
pieds  & demy. 

Vne  toijê  contient  flx  pieds.  Toife. 

Vne  perche, ou  mefure,  de  laquelle  yfe  communément  F'rche- 
le  geometrien, efl  yne  yerge  affe^longue,  contenant  dix 
pieds, &•  pour  celle  caufe  eflappellee  decempe damais  la 
perche  efl  diéle  par  fmihtude  déporter,  car  le  me  fureur 
la  porte  a fa  main  pour  mefurer  les  champs. 

Vn flade  contient  cent  yingtcinq  pas,  & efl  diélefla 
de  par  fimilitude  d’arrefl,ou  demeure,  pour  ce  que  les  en- 


Palme. 

Pied. 

Coudee. 


fans  courons  s arrefloyent  a la  fin  dudiél 
efface:  oupource  que  Hercules  auoit  pre- 
mièrement figné  tel  efface, ejlant  arrefié 
apres  qu  il  eut , ou  auoit  couru , d’yn  feul 
fouffle. 

Vn  miliare  contient  buiél fades , qui 
font  mille  pas, pour  caufe  defquel^efl  nom 
mé  miliaire. 

Vne  lieue fraçoyfe  codent  deux  miliai 
r es, ou  fente fades, qui  yalent  zooo  pas. 

Vne  lieue  commune  contient  z666.pas 
& deux  tiers. 

Vne  grand’  Heite  contient  4000  pas. 

llef  a noter, que  ceulx qui  ont  traiclé 
des  Mathématiques , &■  me  fur  es,  en  ont 
beaucoup  diél:  mais  quant  a la  demonfra 
don  par  figure, bien  quelle  fit  neceffaire 
s’en  trouue  peu,  & la  figure  laijfee  rend 
grande  obfcurité, me  finement  aux  parties 
fondamentales.Parquoy  t’ay  icy  mis  la  fi- 
gure du  pied. 

C efe  diéle  figure, e fi  celle, que  l’excel 
lent  Budee  donna  a Glareanus,  luy  affeu 
rant  efire  yenue  des  Romains, aux  Gau- 
lois, corne  plufieurs  autres  chofis:De  fem 
blable  me  fur  c y fient  a Parisfqui  ef  la  fé- 
condé t Athènes  ,pour  le  iourd’huy  ) tout 

ornri 


mûriers  publiques.  Et  fi  plws  tu  en  i>eulx  eftre  certifie, 
regarde  le  quin%iefine  chapitre  de  la  Géographie  du  do- 
i (le  Glarean,  lequel  oultre  ce,di(î  auotr  confédéré  en  plu- 
fieurs  contrées  la  figure  du  pied , dont  en  plufieurs  d’ icel- 
les efioit  plus grande,  & en  autres  plus  petite  .au  reffefl 
de  la  prefinte,parquoy  il  afferme  cefie  icy  eflre  U yraye , 
par  le  regard  de  laquelle , les  autres  ejloyent  dicles  plus 
grandes,ou  plus  petites. 

e n apres  pour  fçauotr  les  principes  de  bien  mefitrcr, 
finit  noter, que  tous  principes  & commencemens,de  tou- 
tes parties  me furables  ,fint  totalement  femblables.  Car 
( comme  éél  lePhyficien)  Toute  yifion  (en  comprenant 
lesefipeces  d’yne  chofe  yifible ) efl  caufoe  par  le  dedens, 
& la  quantité  de  la  chofe  yifible , efi  comprinfo  fouh ç, 
quelque  coing  bien  aigu,  par  forme  gy  maniéré  de  fonde- 
ment:gy  d’autant  qu’il  efi  plus  aigu  d’autant  efi  la  quan- 
tité d’iceluyiugee  moindre  par  bonne  raifoon , iouxte  le 
principe,qui  diél,que  a petit  coing,  rejfiond petit  gy  moin 
dre  fondement.  Et  par  ainfi  la  haulteur  tient  heu  d’yne 
ligne  droiéle,par  yifion, gy  regard  de  haulteur:  gy  l’e- 
fface d’yne  autre  : gy  la  ligne  yifible  tient  lieu  d’y  ne 
autre  troifiefme  ligne  : defoqueües  trois , efi  faiél  gy  con- 
finai le  Triangle,  il  s’enfuit  donc,  que  toute  haulteur  mé- 
fier able, ou  a mefurer,  ou  efface  gy  profimdité  doibt  touf- 
iours  efire  ffeculee ,gy  imaginée  filon  fis  droites  lignes, 
comme  plus  a plain pourras  yeotrpar  experietice  en  la  fi- 
gure,qui  s’ enfuit, figurée  gy  fignee  par  h, b,c,  en  laquelle 
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Glarcaaus. 


Notable. 


Triagle  fai& 
par  trois  li- 
gnes droides 
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les  hdulteur,&‘  efface  ,font  & comprennent  ~»n  droiél 
angle  : ce  fi  à fçauoir,  c,&  aucunes  fou  fiubzj’anglet  de 
b,  nous  comprenons  l’efiat  de  a,  c:&*  autres fovs  foub ^ 
l’anglet  de  a,  comprenons  b,  c,  & ainfi  filon  Upetitefje 
des  deux  anglets  aigus  a,  et  B,pouuons  comprendre  chofi 
plus  grande  }ou  moindre.  Et  ce  par  fens  &•  iugement  de 
raifon  :comme  plus  àplainefi  contenu  en  laperfpeéliue. 


E T pour  ce  quil  nefi  pas  du  tout  pofiible , que  le  fins 
0*  la  raifon  puijfint  bien  congnoiüre  la  yraye  quantité 

de 
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de  l’onglet  aigu  <&*  yaruble,par  dittji  tljêroit  très  diffi- 
cile de  naturellement  comprendre  la  certaine  quantité 
d yne  chofe, par  la  fcience  de  la  perffeéliue  feulement. 

celle  caufe  les  anciens  Getmetriens , £7“  me  fureur  s, 
ont  inuenté  certains  wflruments  artificiels':  &■  par  le 
moyen  diceulx  ont  donné  facilement  a congnoiüre  les 
quantités  des  chofe  située  la  certitude  d’iceüesrMavs  pour 
ce  quily  ha  plu fieurs  & diuers  instruments  feruants  et 
faiéls  pour  ceji  art, comme  font  7 >n  Cadran , 7 m Triangle  mlnTdêc^o 
geometrique,BacidusIacob,Vmbraculumyiforium,  Ver  pétrie. 
ge  géométrique, Horloge  manuel,  Quilindre,  gy  autres, 
defquelzj-’yjage  feroit  long  à déchirer  je  pajfe  oultreyet 


la  ligne  de  myniâü , qui  efi  appellee  h fiat  ion , ou  arrefi, 

tient  le  lieu  de  hprcfondité,ou  haulteur.L’efcbele  ioinéle 

à icelle, fituee,&  mife  à trauers,  efi  l’efchele  de  h droi-  sr-M,  de  1* 

die  7 mitre,  ou  eüendue  : çgy  efi  diuifee  en  dou^e  parties  ^oi&c  »m* 

egales,lefqueües  s'appellent  doigts,  oupoindls , de  la  réglé 

de  h droifte  ymbre.  L'autre  efchele,qui  efi  droiÛe,ten- 

dant  y ers  l’aneau , efi  l’efchele  de  l’irmbre  reflexe  ton-  EfAefe  de 

traire  ahdroicle:  icelle  efi  aufii  diuifee  en  doutée  par-  jfexeT'1'” 

ties.  Ces  deux  efcheles  ainfi  dmfees,&*  ioinéles,font  ~m 

angle  droiél.  Le  diamètre  du  cadran  s'appelle  la  ligne  et 

ymbre  du  milieu: h ligne  fiduciale  de  l’Jhidade efi  I^^Tp^d 

lymbre,ouh<me  yilüale.Pour  exemple  prendras  h fim-  ’f  Kg""  de 

recy  apres  pourtmèle.  milieu. 


a v ftvplm  ejî  a conjïderer , que  à chafque  chofe  me - 
furable  nom  fuppofbns  toute grandeur  finie , ou  termina - 
Toute  chofe  ^e’foît  langue foit  briefue,  effve  diuifee  en  dou^e  parties 
mefurable  di  égalés,  lesquelles  nom  appelions  doigts, ou  points  : & par 
Reparties ega  a*nft  l/n  doigt, ou  un poinfl,  ejî  la  dou^iefme partie  d’y- 
kg,  ne  chofe  diuifee  en  doux? . De  ces  parties  doncques 

airifi  diuifee  s, il  y en  ha  aucune  s fois  quelques  ynes  qui  font 
égalés  de  nombre  auec  l ymbre , comme  en  haulteur  au- 
tres fois  moindres, ou  pim gr ad  nombre,  félon  ce  que  j’ym- 
brt  ejî  pim  gr ande , ou  moindre , par  la  diuerfe  haulteur 
du  Soleil,  ou  de  la  Lune  : & pour  ce  fie  caufe  noflre  ca- 
dran ha  deux  codes,  qui  font  partis  en  dou^e  parties  ega 

les : 


les  : auprès  de fquelles  parties  nom  apprenons  compre- 

nons ces  maniérés  & diuerfités  dçs  chefs  , & ambres, 
il  y ha  deux  maniérés  d'ambres,  a fauoir  la  droiéle, & 
la  aerfe  , ou  reflexe  : nom  appelions  timbre  droiéle , ou 
eüendue  , celle  qtu  ef  fai  fie  a la  fuperfcie  & eminence 
de  l’Horizon  par  ane  chofe  esleuee  directement, & par 
droiéle  ligne,  fur  la  fuperfcie  & eminence  dudiél  Hori 
e^on, comme  l'ambre  d'ane  Tour , ou  autre  chofe  Jembla - 
ble . Et  l'ambre  aerfe , ou  reflexe , ef  celle  qui  eji  faille 
par  ane  chofe  diflante  egalement  de  la  fuperfcie , ou  emi 
nence  dudicl  Horizon,  en  & fur  icelle  mefme  fuperflcie 
directement  reglee  & mefuree  fur  lediél  Horion,  com 
me  l'ambre  d'an  compas,  oufll  d'an  cadran  a monürer 
les  heures, ou  autre  chofe  femblable  mife  en  aneparoy,  ou 
muraille . Et  note, que  l'ambre  droiéle  defcroit  toufiours , 
& continuellement  deuant  mydi  : & au  contraire, croit 
apres  mydi,&  l'ambre  aerfepar  le  contraire . Or  donc , 
quand  tu  aouldras  réduire  les  poinéls  de  ton  ambre  droi 
éh  aux  poinéls  de  ton  ambre  reflexe , diuife  144 . que 
font  dou^eflis  dou%c,par  le  nombre  des  poinéls  de  l'am 
bre  droiéle le  nombre  quotient, ou  quantiefme,fera  le 
nombre  des poinéls,  aerfe, ou  reflexe.Semblablcment  fl  tu 
aeulx  conuertir  les  poinéls  de  l ambre  reflexe  es  poinéls 
de  l'ambre  droiéle, diuife pareillemêi  144 par  les  poinéls 
de  l'ambre  reflexe , & le  nombre  produiél  fera  le  nom- 
bre des  poinéls  de  ton  ambre  droiéle.  il  conuient  noter, 
que  les  haulteurs  des  chofes  font  mefurees  par  double 

aoye, 


Deux  maniè- 
res dVmbreSé 

Vmbre  droi- 
te. 


Vmbre  re- 
flexe. 


Notable  de* 
vmbres. 


Haulteurs  me 
furcespar  dort 
blevoyc. 
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yoye, a fçauoir, par  instrument , ou  fans  instrument  : fans 
instrument  Je  me  furent , & amfi  le  fouit  entendre , ou 
moyennant  l ymbre  de  la  chef, ou  moyennant  la  li<rne  ~vi 
fuale,  drotéle,  ou  refiexe.  Mau  les  instruments, qui  nous 
aydent,&  enfignent  à prendre  les  me  fur  es,  font  de  plu- 
fteurs  fortes , comme  nom  auons  diél,  entre  lefquelzj'vn 
efl  appelle  Gnomon, ou  ahimetra  Scala/eSî  a dire, la  ré- 
glé , ou  efchele , pour  directement  ou  iuSlement  mefurer 
par  haulteur  : &•  cela  efl  le  cadran, qui  ejl  au  dos  de  I’a- 
firolabe , par  lequel  nom  pouuons  aifeement  chercher  les 
haulteur  s des  chofspar  le  moyen  de  la  ligne  vifuale , ou 
du  ray  du  corps  enluminé , comme  par  cy  deuant  ha  eflé 
pim  amplement  deduiél.  Ces  chofes  precedentes fommai- 
rement  declairees,&  expofees , -viendrons  maintenant  a 
noxjmefures  Géométriques. 

Pour  Içauoir  la  haulteur  d’vne  Toubou  autre 
chole,par  l’vmbre  d’icelle.  c h a P.  n, 

L efl  necejfaire  de  preaüablement  compren- 
dre la  haulteur  de  quelque  corps  que  Je  fait, 
par  l’ymbre  d’iceluy  mefme  ejlat  droiClef- 
leué perpendiculairement  en  -vnplain.  Quad 
donc  tu  -voddras  mefurer  la  haulteur  & grandeur  de 
quelque  chofé  accefüble,  quelle  quelle  fit,  perpendiculai- 
rement esleuee  fur  -vnplain , et  de  laquelle  tupeulx  -veoir 
facilement  le  fommet,^y  bout  d enhault,  et  pareillement 
le  bout  d,embat,&  icelle  tu  yeulx  mefurer  par  le  moyen 

de 
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de  fon  ymbre,le  Soleil  ou  la  Lune  ejlans  en  leur  lumière , 
Par  ï office  de  ton  .Aélrolabe  tupvedras  de  iour  la  haul- 
teur  du  Soleil,  & de  nuidl  celle  de  la  Lune , comme  par 
le  fécond  & troifiefme  chapitre  de  la  pratique  de  l a- 
jlrolabe  efl  difl  : &■  fi  tu  yois  que  la  ligne fduciale  de 
ton  lAÎhidade  touche  precife ment  la  ligne  de  l’ymbre  du 
milieu, lors  le  Soleil, ou  la  Lune  feront  esleués  fur  ton  Ho- 
rion quarantecinq  degrés , & la  haulteur  d’y  ne  chaf- 
quechofè  égalé  à fon  ymbre.Or  mefure  donc  timbre  de 
quelque  chofe,&  tu  auras  fans  doubte  la  haulteur  d’icel- 
le.Et  pour  exempte  tu  as  lafgure  cy  deffoub 


le  SoleiljOu  la  Lune  font  esleués  plns^oti  moins 
de  quarantecinq  degrés.  c h a p.  î I u 

lAiJfknt  pendre  ton  Astrolabe  contre  le 
Soleil, ou  la  Lune, comme  par  le  fécond  & 
troifiefme  chapitre  de  lapraélique  de  Va- 

| flrolabe  ha  ejlé  di£l,esleuant  ou  déprimant 

Vfdhidade  iufques  a ce  que  les  ray  s du  Soleil,  ou  claïrtê 
delà  Lune, qui  entrent  par  les  permit  d'y  ne  tablette, for» 
tent  par  fon  oppofite , & le  degré,  oupoincl,  de  Vefchele 
de  Vumbre  droiéle , fur  lequel  fera  la  ligne  fiducude  de 
ton  <Alhidade, noteras:  car  en  me [me  proportion  des  dou- 
XÇ,  que  fe  rapportera  la  ligne  fduciale  de  ton  ^Alhidade, 
en  femblable  proportion  feront  les  umbres  a leurs  corps ? 
corne  fi  tu  trouue  le  Soleil,  ou  la  Lune  esleués  de  foixate- 
trois  degrés,&*  demy,la  ligne  fduciale  de  tAÎhidade  fe- 
ra fur  le  fixiefme poinél  de  Vefchele  de  fo/mbre  droïéle: 
parquoy  pourras  dire , & iuger  Vumbre  , la  moytiéplus ’ 
petite  que  fon  corps . J Et  ainfifault  dijeerner  mger  de 

toutes  autres  chofes , comme  fi  la  ligne  Jiduciale  touche  le 
quatriefme  poinél  de  Vefchele  de  Vumbre  droiéle , tu  in- 
géras la  haulteur  de  la  chofe  deux  tiers  pim  grande  que 
fon  umbre  : car  quatre  efl  trots  fois  en  douxe , & quatre 
n efl  que  la  tierce  partie  de  dou^e.  Mefure  donc  timbre 
dune  chofe  par  quelque  mefure  qui  te  fit  çongiieüe  (corn 
me  pourrait  ejlre  un  pied, une  toife,ou  une  perche  } icelle 
multiplie  par  douxe , diuife  leproduiél  par  lespoinéls  de 
Vumhre  touchés  par  la  ligne  jiduciale  de  ton  fdhtdade? 

lenomh 
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le  nombre  quantiefme  te  mon  firent  facilement  lahaul- 
tewr  de  la  choJè.Pour  excple  nous  prendrons  huiélpoinéls  Ex«npk* 
de  l’ymbre  droiéle,  trouuéspar  l’eleuation  du  Soleil,  ou 
de  la  Lune,  & eflendrons  l’ymbre  du  corps  reglement 
& direélement , droiél  esleué  tufques  a la  quantité  de 
fix perches  ,&  multiplierons  ces  ftx  perches  par  dou^e, 
qui  nous  donront  feptantedeux  : iceulx  7%  .diuiferonspar 
huiélpoinéls  de  l’ymhre  droiéle,  ia  tramés,  & le  nom- 
bre quotient jau  quantiejme,fera  neuf:  car  en  7i.jont  neuf 
fou  huiél.Ie  diray concluray,que  la  haulteur  du  corps 
ejl  de  neuf  perches,  ce  qui  te  fera  plus  clairemement  dé- 
mon flr  épar  lafgure  cy  deffoub 2^. 
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Notable*  I L eft  a noter, que  toutesfois  &>  quantes  que  le  Soleil , 
ou  la  Lune  excédent  en  leur  eleuation  4 s-degrés, la  ligne 
fiduciale  de  l jdhidade  ejl  fur  l efchelle  de  lymbre  droi- 
éle  , lors  les  ymbres  font  plus  petites  que  leurs  corps: 

0*  contraire  , quand  font  moins  esleuees  : car  la  ligne 

fiduciale  de  l Alhidade  ejl  fur  lefcbele  de  lymbre  yerfè, 
ou  refie  xe , et  lorsTes  ymbres  font  plus  grandes  que  leurs 
corps  : comme  fi  la  ligne  fiduciale  de  ton  c Alhidade  efloit 
fur  le  quatriefme poinél  de  Vefchele  de  l umbre  reflexe, 
le  corps  nauroit  lors  que  la  tierce  partie  de  fon  ymbre.  Si 
donc  tu  prends  la  tierce  partie  de  lymbre  , tu  auras  la 
baulteur  de  la  chofè  , laquelle  jour  ras  mefurer  par  y ne 
me  fur  e a toy  congneue, comme  pourroit  efire  y ne  perche , 
yne  toife,ou  ynpied  : autrement,  fi  tu  nepeulx  entendre 
ce  tiers, quart, moytié, ou douxiefine dHymbresmefure  tou 
te  lymbre  par  yne  me  fur  e telle  que  youldras , & icelle 
multiplie  par  les poinéls  de  ton  efchele,fur  lefquelx^  chet, 
ou  touche,  la  ligne  fiduciale  de  ton  t Alhidade , & le  pro- 
duit diuisépar  douxe,le  quotient, ou  nombre  quantiefme 
Exemple,  fera  la  yraye  haulteur  de  la  chofè . Exemple . Prens  le 
cas,  quen  regardant  V eleuation  du  Soleil,  ou  de  la  Lune, 
la  ligne  fiduciale  de  ton  alhidade  foit , ou  refecque  qua- 
tre poinéls  de  V ymbre  reflexe, me fure  lors  toute  Vymbre 
de  quelque  chofè  telle  que  youldras,  comme  pourroit  efire 
yne  Tour  : prens  le  cas , que  icelle  ymbre  ayt  quarante - 
cinq  pas  de  longueur,  multiplie  quarantecinq  par  quatre, 
& duras  cent  o6lantedofquel^i%oAiuiferas par  dou%e, 
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Pour  trouuer  la  haulteur  de  toutes  chofes  ac- 
cefsibles^eftans  en  lieu  plain,par  la  ligne  vi- 

^Ua^e*  C H A P.  I I I I. 


R ef  il  maintenant  necejjaire  de  chercher 
autrement, que  par  lumbreja  haulteur  de 
y ne  chafcune  chofe  esleuee  > & accefiible, 

— fit ue e ajtife  en  ime  planure  egale.^fr- 

rejle  donc  la  ligne  fiduciale  de  ton  Jllhidade  au  milieu 

b z du 
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quarré,  ou  fur  le  coing  de  l’efcheüe  ^ Altimètre , c’ejl  À 
dire,  fur  la  ligne  de  l’vmbre  du  milieu,  ou  fur  le  quaran- 
tecinquiefme  degré  du  cercle  des  haulteurs , lequel  ref- 
pond  a icelle  ligne.Etfms  toucher  a tonjllhidade , esle- 
ue  ton  ^Cslrolabe  contre  U chofe  que  tu  veulx  mefurer , 
en  t approchant,  ou  reculant  d’icelle,  iufques  a tant  que  la 
ligne  vfuale  ,paffant  par  les  deux  permis  des  pinules , fe 
-vienne  a ojfrir  <&•  prefenter  a la  fommité  de  la  chofe, 
cejl  a dire, iufques  a tant  que  tu  voyesle  fommet,  ou  plus 
hault  de  la  chofe , par  les  permis  des  deux  tablettes.  Cela 
faiél,  me  fur  e l’efface  qui  ejl  depuis  le  milieu  de  ton  pied 
iufques  au  pied  de  la  chofe  esleuee,en  y adiouélant  toutef- 
ois la  grandeur  de  ta future , la prenant  depuis  la  veine 
de  ton  œil, vif nt  en  terre,  a la  plaine , laquelle  tu  adiou- 
jleras  toufiours  directement  derrière  toy,&  au  fi  gran- 
de que  fera  icelle  quantité  egalee , tant  grande  fera  cer- 
Etesiple.  tamement  la  haulteur  de  la  chofe  esleuee.  Et  pour  exem- 
ple fôit  icy  fituee  vne  Tour  en  vn  lieuplain,  laquelle  nom 
mefurerons  depuis  a , b ,la  ligne  fiduciale  ejlant  en  la  li- 
gne de  l’vmbre  du  milieu,  nom  aduiferons  à trouer  s les 
deux  pinules , par  les  trous  d’iceulx , le  fommet  & pim 
hault  de  ladiâe  Tour  : & fit  l’efface  d’entre  le  fonde- 
ment, ou  pied  de  la  Tour,  & du  milieu  de  mon  pied  d,b, 
& h,  longueur,  ou  haulteur,  depuis  l’œil  iufques  en  terre 
i,  d , laquelle  adiouélerons  en  le  reieélant  par  derrière  a 
l’efface  d,b  fxceluy  efface(apres  auoir  adiouüé  icelle  fia- 
ture)  i,  d,  b,  mm  mefurerons  par  vne  continue  mefre  a 
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nom  congneüe , laquelle  fera  égalé  a la  haulteur  de  la 
Tour, comme  pl t <4  amplement  et  facilement  pourras  yeoir 
par  la  fgure  cy  deffoub % 


E n te  remémorant  la  fgure  precedente , & la  decla 
ration  d’icelle,  tu  pourras  facilement  comprendre  lame-  mefurer  fan» 
Jure  de  la  haulteur  cy  apres  protratéle  fans  muer  du  lieu.  femou“oir* 
Mats  f tu  yeulxfner  ce,  que  mefmement  tauons  déter- 
miné, fansicomme  te  tay  diéî)te  mouuoir  d’yn  lieu,  il  ty 
fault  procéder  par  la  maniéré,  qui  s’ en  fit.  Prens  ton  ^P- 
frolabe  a la  main ,&  le  lai ffe  prendre  libéralement  : ap- 
proche le  contre  la  haulteur  (d'une  Tour , ou  Clocher  en  y 
poulfant  ton  Mediclinmm,ou  Jllhidade , iufques  à ce  que 
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tupuiffes  neoir  le  fommet  de  ton  clocher, par  le  permis  de 
tes  deuxpinules: & fi  lors  la  ligne  fiductale  de  ton  <Alhi 
dade,efl  fur  le  cofé  de  l’-ymbre  droiéle,  c’ef  figne  que  la 
haulteur  de  ton  clocher  ejl  plus  grande , que  l'efipace  en- 
treprins, entre  le  pied  du  clocher,  et  le  milieu  de  ton  pied: 
& en  proportion  des  dou^e,  qui  fe  referera  la  ligne  fdu- 
ciale  de  t Alhidade,en  mefmes,  & aufli grande  fe  rappor 
tera  la  haulteur  du  clocher  a l’efface  qui  ejl  entre  toygy 
iceluy,en  adiouélant  toutesfiis  lagrandeur  de  ta  future  : 
comme  par  cy  deuant  ef  diél . Et  fe  doibt  ainftpraéli- 
Fra&ique.  quer.  Gardé  diligemment  le  nombre  des  poinéls  droiéls 
refequéspar  la  ligne  fduciale  de  ton  ^ Alhidade  : en  apres 
mefure  l’efface , qui  ef  comprins  entre  le  bas , ou  pied  de 
la  chofe,que  tu  i veulx  mcfurer  ,&•  le  milieu  de  ton  pied, 
par  quelque  mefure,  qui  te  fait  congneüe  : comme pourroit 
efre  pieds , pas,  toifes , ou  autres  : & le  nombre  d’icelles 
mefures  multiplie  par  dou%e,  £7»  le  produit!  diuife  par  le 
nombre  des  poinéls  refequés,par  la  ligne  fduciale  de  Y.  a- 
Ihidade  : & ce  qui  finira  de  la  diuifon,fira  la  haulteur 
de  la  chofi , en  y adiouélant  lagrandeur,  quantité  de 

Exemple,  ta  future  : comme  fi  tu  youlois  mefurer  la  haulteur  du 
clocher, la  fimmité  duquel fuf  le  pied  c,  & l’effa- 

ce depuis  le  pied  d’iceluy , qui  ef  c,  iufques  au  milieu  de 
ton  pied, qui  ef  d ,efi  de  cinqpas:&  la  haulteur  de  ta  fu- 
ture , cefi  a dire  depuis  ton  œil,iujques  a ton  pied,  qui  ef 
d ,ef  de  deux  pas:  Les  poinéls  de  l’efchele  de  tim- 
bre droiéle  touchés  de  Y Alhidade  fint  en  nombre  de  ftx: 
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multiplié  dou%e0qui font  les  dôu^e  poinéls  de  ton  efchele y 
ny  en peult  auoir)  par  cinq  que  font  les  cinq  pas, 
qui  font  depuis  c,  d,  & tu  auras  fixante  : dtuife  60.  qui 
efl  ton  produit}, par  fix  , qui  font  les  fix  poinéls , fur  lef 
quel^Ja  ligne  flducide  de  ton  ^ Alhidade  ha  touché , & 
ton  nombre  quantiefme , qui  efl  nommé  quotient  fera  dix  : 
adiousle  à ton  nombre  de  dix  deux  pas , qui  efl  la  haul~ 
teur  de  ta  flature,  &•  tu  auras  dou^e  pas.  Parquoy  pour- 
ras dire  & conclure , que  la  haulteur  de  ton  clocher  efl 
de  dou^e  pas, corne  le  tout  tupeulx  yeoir  icy  par  figure. 


mais  fl  en  aduifant  la  haulteur  de  quelque  chofe,tu 
trouues  que  la  ligne  fiduciale  de  ton  u félrolabe  fit  fur  le 

h 4 quart, 
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quart, fi  xie fine , ou  autre poinél  de  l’efchele,  de  l'vmbre 
reflexe  : en  pareille  proportion  Je  rapportera  la  haulteur 
de  la  chofe, qui  fie  doibt  mefurer.  Et  la  pratique  de  cette 
partie  efl  telle -.Garde  a part  les  poinéls  de  l’efchele  de 
l’ymbre  reflexe , demonttrés par  la  ligne  fiductale  de  la 
c Alhidade  : en  apres  me  Jure  la  dt fiance , qui  ejl  entre  le 
milieu  de  ton  pied,&  la  racine,oupiedde  la  chofe,de  la- 
quelle tu  yeulx  auoir  la  haulteur, par  telle  me  fur e, qu’il  te 
plaira  ,&  le  nombre  d’icelles  me  fur  es , multiplie  par  les 
potnéls  défia  notés  en  l’efchele  de  ton  ymbre  reflexe,  &• 
le produiél,diuife  par  dou%e,&  en  ton  nombre  quantief- 
me,  ou  quotient , tu  auras  la  quantité  de  la  haulteur  de  la 
chofe,en y adioùflant{comme  diélefi)la  haulteur, ou  quan 
Ewmple.  tité  de  ta Jlature.Pour  exemple  prens  y ne  chofe  pour  me- 
furer la  haulteur, de  laquelle  efi  f,g,  & l’efface  entre  le 
pied  d’icelle , & du  mefureur  efi  g,  h,  qui  ejl  longue  de 
quarante  pieds.  Les  poinéls  de  l’ymbre  reflexe  efl  de  ftx 
poinéls:  & la filature  du  mefureur , qui  efl  h,  i,foit  de 
cinqpteds.Or  multiplie  4 o.piedspar  fix poinéls  de  l’ym- 
bre reflexe,  et  prouiendront  240.  diuife  iceulx  deux 
cens  quarante , par  dou%e , & auras  pour  ton 
nombre  quantiefine  yingt  : adioutte  y la 
haulteur  de  ta  filature, laquelle  efl  de 
cinq  pieds,  & tu  auras  la  haul- 
teur de  la  chofe  propofee, 
qui  efl  a mefurer:  et 
de  ce  t’en  auonsproduiél  icy  yne  figure. 


of 
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o vfi  rneulx  te  plaifl,reduts(en  enfuyuant  la  doélrtne 
cy  deuant  efcriptefles  poincls  de  timbre  reflexe,qui  font 
fix,aux  poinéls  de  l’vmbre  droiéle:  & feront  les  poinéls 
de  l’vmbre  droiéîe , correfpondants  à z^.par  lefijueh^tu 
diuiferas  toute  la  fomme  refforttffante  duproduiél  40 .en 
dou^e,  fçauoir  efl  480.  £7*  au  nombre  quantiefme  amor- 
tiront vingt  pas, qui  me  furent  la  haulteur  v,G,en  y adiou - 
fiant  touftours  ( corne  diél  efl)  ta flature,qui  efloit  de  cinq 
pieds. Et  par  ainfi  ces  deux  operations  tendent  avne  mef- 
me  fin . il  fault  toutes  fou  bien  pourpenfer , que  ce  qui  efl 
diéifera  véritable, ft  l'efface, qui  efl  entre  toy,&  la  cho  Notable. 
fs, qui  fe  doibt  mefurer , efl  plaine  & non  raboteufe . Car 

h f fi  tu 
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fi  tu  - vois,qùil [oit  autrement , lors  tu  mettras  la  ligne  fi- 
duciale  de  ton  . Albidade  fir  la  ligne  diamétrale  de  ton 
^Afrolabe, laquelle  efl  autrement  nommee  ligne  de  l’Ho- 
rizon -vniuerfel  Ce  faiél, regarde  par  les  deux  permis  de 
tes  tablettes  quelque  poinél , ou  ftgne , en  la  chofe  qu’il  te 
fault  mefurer, & le  note  : & conuient  que  iceluy  poinél, 
ou  figne,auec  ton  œilfoit  en  i me  ligne  droiéle  egalement 
diftante  de  ton  Horizon.  En  apres  regarde  & conflde- 
re  le  fommet  de  la  chofe  que  tu  -veulx  mefurer  par  l’offi- 
ce de  l’^fslrolabe , & mefure  l’efface  qui  efl  entre  ton 
pied  & ce  qu’il  te  fault  mefurer  par  la  ligne  dméleffça- 
uoireflauec  -une  cordent  befongne  confequemment  ainfi 
que  deffits  t’a  efté  enfeigné  & demonïlré  , & tu  auras 
lahaulteurde  ta  chofe  que  tu  -veulx  mefurer , depuis  le 
poinél  noté,iufques  au  fommet ,&•  plus  hault  d’icelle  : &■ 
ne  te  fault  pas  prendre  alors  la  haulteur, qui  efl  depuis  ton. 
œil, iufques  en  terre  : mais  au  heu  d’icelle  ,prens  la  haul- 
teur  de  la  chofe , depuis  le  poinél figné,  iufques  à la  terre y 
& l’adiouéle  a la  haulteur  de  la  chofe  mefurable, 
depuis  le  poinél  noté , iufques  à la  fommité 
trouuee  de  la  chofe  que  tu  -veulx  me- 
furer, comme  dtél  ef  : & tu 
auras  ton  intention 

accomplie. 

P ont  fçauoir  îa  haulteur  de  toutes  chofes,e{?aœ 
en  lieu  plain  , deit]uellcs  on  ne  peult  appro- 
c^er*  c h a P.  V. 
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L fault  en  ce  pafjage, première  ment  mefurer 
par  artifice  > la  haulteurA’yne  chofe  accefli- 
ble  y ejlant  droiélewent y oh  perpendiculaire- 
ment aflife  en  une  plaine.  Que  fi  d’aduenture 
par  la  refüence  de  l’obie&y  & cir confluence  d’i>n  fleu- 
ve y d’une fojfiyôu  d’une  ualee  y l’efface  qui  efl  ccmprins 
entre  le  pied  du  me  fureur y&  le  bas  &•  racine  de  la  cho- 
fe mefuree  efl  inaccefible , par  le  moyen  cy  apres  deduiél 
tu  pourras  trouver  la  me  fur  e de  ta  longueur  propofee.  En 
lieuplain,en  fub^leuant  ton  <Aflrolabe,  te  fault  difpofer 
ton  ^Alhidade  a l’encontre  du  fimmet  de  la  chofe  que  tu 
yeulx  mefurer  y iufques  a ce  que  tu  puiffesueoir  lediél 
fimmet  par  les  deux  permis  de  tes  tablettes  y & regarde 
fubtilement  &•  diligemment  fur  quel  cofé  de  tefchele  la 
ligne  fduciale  de  ton  c Àlhidade  tombera . Que  fi  elle  tom 
be  ( comme  fouuentesfdts  aduient  en  telle  maniéré  de  me- 
furer ) fur  le  codé  de  l’umbre  reflexe  y aduife  diligem- 
ment combien  de  poinéls  refequera  ta  ligne  fduciale: 
par  le  nombre  de  ces  poméls  diuife  le  nombre  de  12.  & 
garde  ton  quantiefne.  Comme  fi  ta  ligne  fduciale  tombe 
(ur  trois  poinfls , lors  tu  auras  quatre  pour  ton  quotient  y 
car  quatre  nef  que  trois  fois  en  dou^eùceulx  quatre  gar 
de  en  ta  mémoire you  autrement.Puis  apres  marque  le  lieu 
ou  tu  e flots  arrefléy  te  retire  bien  peu  du  premier  lieu 

ou  tu  e flots  au  par auant  y & esleue  de  rechef ton  ^Aftro- 
labe  a ce  fécond  lieu  ou  tu  te  feras  retiré  y & regarde  de 
rechef  le  fommet  de  la  chofe  que  tu  yeulx  mefurer  par 

les  per 
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les  pertuis  de  tes  tablettes confidere  fongneufement  le 
nombre  des  poinéls  refequéspar  la  ligne  fduciale  de  ton 
oilhidade  : par  lequel  nombre  tu  diuiferas  douze , & le 
nombre  quotient  foubflrairas  du  premier,  que  précédem- 
ment as  gardée  il  ejl  moindre ,ou plus grand, cef  à dire , 
fonde  l’autre , pour  auoir  & retenir  leur  différence: 
Comme  quoylprens  le  cas  que  la  ligne  fiduciale  du  fécond 
heu,ou  tu  tes  arreflé,tombe  fur  fixpomcls  ,par  lefquel, ^ 
tu  diuiferas  douze  ,gy  a ton  nombre  quotient , te  re  fie- 
ront deux,  lefquelzjbubflrairas  des  quatre  premiers  par 
toy  gardés  & referués,  & ten  demeureront  deux  : ces 
deux  garderas  en  ta  mémoire  ,ou  autrement.  Puis  apres 
me  fur e l’efface, qui  ejl  entre  le  premier  lieu  de  ton  arrejl, 
iufques  aufecond , par  quelque  me  fur  e qu’il  te  plaira,  gy 
diuifele  nombre  d’icelle  me  fur  e , par  le  nombre  dernier 
gardé, qui  ejl  deux:  & le  nombre, qui  reffortira  de  la  di- 
uifion , te  monflrera  manifeflement  ce , que  tu  cherches, 
en  y adiouflant  toufioursta  longueur,  comme  par  plu- 
Exempfe.  feurs  fois  tay  predtél.  Soit  pour  exemple,  ce  qui  senjùit. 
Si  le  nombre  de  la  me  jure  de  ton  efface , ejl  de  quarante 
pieé  , tu  diuiferas  iceulx  40. pieds , par  le  nombre  que  tu 
as  gardé, qui  font  deux,  &•  auras  -vingt  pour  ton  nombre 
quantie/me  : adioufle  a iceulx  -vingt  pieds , la  haulteur 
de  la jlature  du  me  fureur , laquelle  i’eflime  eflre  de fept 
pieds  : Par  ainfi  tu  doibs  concernée  gy  comprendre , que 
la  haulteur  de  ta  chofe  esleuee,ejl  de  27. pieds.  Et  par  ce- 
talc.  ^ ie  yeulx  inferer  ime  réglé, qui  ejl  generale.  Quefaiéle 

la 


ht  fubélraâmt  des  nombres  quantiefmes  extraits  & 
gardés,  comme  dejfus  ,fi  des potnéls  de  l’ambre  reflexe 
tramés  aux  deux  Jiations , il  t’en  rejle  ~i>n  de  demeurant 
alors, l’ejpace  & interualie  de  tes  deux  Jiations  fera  fem- 
blable  gy  égal  a la  hatdteur  de  la  chofe, que  tu  yedx  me 
Jurer, eny  adiouélant , comme  touftours  ejl  diél,la Jiatu- 
re , ou  grandeur  du  mefureur.  Alan  s il  y en  refte  deux 
de  demeurant , lediél  efface  & interualle,fera  deux  fois 
aufli  hault , que  la  chofe  que  tu  yeulx  mefurer.  Parquoy 
en  prenant  la  moytié  de  ton  efpace  gy  interualie , gy  en 
y adiouélant  ta  haulteur , tu  tr orner as  ay  sèment  la  haul- 
teur  de  la  chofe  que  tu  yeulx  mefurer.  Et  s’il^reélent 
trois  poinéls  de  demeurant , cejl  à dire  de  l’y  ne  fubélra- 
élion  a l’autre , alors  l efface  <£y  interualie  de  tes  deux 
Jiations , fera  trois  fois  dujü  hault , ou  long , que  ce  que  tu 
yetâxmejürer.  Par  ainfi  en  prenant  la  troiftefne  partie 
de  ton  e fuite:  gy  en  y adiouélant  la Jlature  & haulteur 
du  mefureur, certainement  tu  cognoifras  a l’œil  la  haul- 
teur de  ce , que  tu  yeulx  mefurer.  La  pareille  feras  s’il  y 
rejlent  quatre  poinéls.  Et  combien  que  en  expojânt  les  cho 
fes  deuant  diéles,te  foit  affe^apertement  declairé  le  tout 
par  exemples  : fi  adiouéleray  ie  toutesfois  encores  cefl 
Exemple  icy,pour  te  donner  en  ce  paffage  plus  claire  & Eiemple. 
facile  intelligence.  le  prends  le  cas, que  tu  me  mets  au  de-  * 
uaut  y ne  Tour  pour  mefurer,  laquelle  ejl  afijë  & Jituee 
en  yn  lieu  bien  applany , <(y  fit  haulteur  mejl  totalement 
incongneue, laquelle  haulteur,  comme  tu  yois  par  la  fubfe- 

que» 
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quente figure  \\,\.Th  -veulx,que  ie  trouue,&  te  monflrc 
lu  haulteur  d icelle , en  fuppofnt , que  te  nepeulx  bonne- 
ment Approcher  lu  rucine , ou  bus  d icelle  Tour, pour  lem- 
pefchement  d ~vne  fojfe , d'un  efiang , ou  Autre pureil eus. 
Sufpendu  donc, que  fera  mon  „ Æélrolabe , comme  il  efi  de 
coufiume,ie  m arrefie premier emet  en  ce  heu  & pomel, 
ou  eft  figné  k.  Et  apres  auoir  i >eu  & contemplé  le  fom - 
met  de  la  tour,  par  les  permis  de  mes  tablettes , ie  trouue 
par l attouchement  de  ma  ligne  fduciale , à lefchele  de 
timbre  reflexe,fxpoinéls,par  lefquehfie  diutfe  dou^e, 
& me  demeurent  en  mon  nombre  quanttefme  deux  : ie 
garde  a part  ces  deux , &me  recule  arriéré  félon  ma 
droiéle  ligne,  & fay  mon  fécond  arref  au  lieu  et  poinél, 
ou  efi  figné  L,  ie  aduife  derechef  le  fommet  de  la  Tour , 
comme  ia  tay  exposé, & trouue  que  la  ligne fduciale  de 
mon  xjtlhidade  efi  fur  deux  poinéls  de  l efchele  de  tim- 
bre refie xe  : ie  dmife  dou^e par  iceulx  deux  poinéls,  &- 
trouue  en  mon  nombre  quotient  fix  : ie  ofie,  ou  foubélrais 
de  ces  fix, deux,  qui  font  mes  deux  premiers  poinéls , gy* 
men  retient  quatre , lefquelxje  retiens  & garde  en  ma 
mémoire  : ce  faiél  ie  mefure  l’ejpace , qui  efi  depuis  mon 
premier  arr efi, lequel  efi  k,  iufques  au  fécond, qui  efi  l,  et 
trouue  (par  forme  d’exemple ) fixe  pas,lejquel^ie  diui- 
fe  par  ce  nombre  quantie fine, qui  mefl  refté, lequel  efi  qua 
tre.  le  diuife  fei^e  par  quatre , & -vient  a mon  quotient 
quatre  : i adiouéle  auec  ces  quatre  pas , la  haulteur  depuis 
mon  œil  iufques  a terre,  qui  efi  de  deux  pas,  & font  tout 

enfemble 
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deux  dations. 
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enfemhlc  fixpas.Par  ainfi  ie  dy,&  conclus, que  ht  partie 
de  la  haulteur  de  la  Tour, qui  ejî  esl&uee  entre  h,&“  i,ejl 
longue  de fix  pas.  ^Autrement par  yn  me fme  moyen  fai-  Ame  ^ 
die  la fubüradhon  des  poindls  fufdidls , il  y en  demeure  ou  exemple.’ 
quatre  : ieprens  la  quarte  partie  de  l’efface,  qui  ejî  entre 
l,&  trouue  quelle  ejî  de  quatre  pas  : car  le  quart 
de  1 6.  font  4 a adaouile  a iceulx  quatre  pas  deux  pas , qui 
eji  la  haulteur  depuis  mon  œil  iufques  en  terre , & font 
fix  pas  : & telle  fera  la  haulteur  de  la  Tour, qui  efl  entre 
n,0*  i.La  figure  de  ce  tejl  icy  protraiéle  pour  plus  clai- 
re intelligence. 

O 


1 1 te  conuient  noter , que  les  pertuis  des  tablettes  par 

lefquel^ 


J/ 
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lefjttelx.  pffe  k rdJ  > & e fendue  de  nofre  yeüe  pour 
comprendre  la  haulteur  de  la  chofe , doïuent  eftrefort 
efroiéls  : car  autrement  en  aduiendroit  faulte , & bien 
ayfement.lh ^ fontphfieurs  qui  en  pratiquant  ce  fie  pro- 
portion reduifent  les  points  de  l’ymbre  reflexe , trouués 
aux  deux Jlations,ou  arrejls,aux  points  de  l’ymbre  droi 
te , félon  & enfitiuant  la  doctrine  cy  deuant  declairee: 
£7*  multiplient  l’efpace  comprins  et  cotenu  efdites  deux 
flations,par  quelque  mefure  congneue,  & facile,  par  doit- 
■%e  : & apres  retirent  le  moindre  nombre  des  droits 
points  du  plus  grand  nombre.  Et  pour  la  différence , ilx^ 
diuifent  le  produit  tr orné  par  multiplication , & affeu- 
rent  la  haulteur  de  leur  chofe  par  le  nombre  quantiefme, 
en  y adtoutant  ( comme  dit  efi  ) la  grandeur  & haul- 
teur de  la  future  du  Mefureur  : &•  ce  moyen  icy  tend  à 
mefmefn,que  le  notre  par  cy  deuant  bien  exposé. 


Pour  fçauoir  la  haulteur  d’vne  Tour , qui  eft 
fituee  deflùs  vn  mont,ou  rocher, 
c H A F.  vi. 


R maintenant  fault  pourfuyure  la  mefùre  de 
la  haulteur  dyne  Tour  hault  esleuee  fur  y ne 
montaigne,de  laquelle  le  terme, ou  bout  d’em 


« bas,  & fommet  de  la  haulteur  ,fe  peuuent 
■j voir  par  l’œil  de  l’homme  étant  en  y ne  yalee.Et  pour - 
ce  que  ie  tay  affez^amplement  declairé(come  il  me  fem ». 
hle)U  maniéré  de  trouuer  lahaulteur  d’yne  chofe  fituee 

en  lien 
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en  lieu  plain  , maintenant  te  fault  demondrer  par  queh^ 
moyens, toy  eflant  ajlts  & arreüe  en  heu  bas,  comme  en 
uneualee, pourras  comprendre  la mefure  de  la  haulteur 
de  quelque  Tour, ou  autre  pareille  choje,  esleuee  & aflife 
en  lieu  hault , plus  emment , comme  fur  une  montai - 
gne.Et  certainement , combien  que  cefle  matière  femble 
par  trop  difficile, tout  es  fou  la  raifon  nous  monSlre  ef- 

clarcit  toute  uoye  de  nature.  Toute  chofe  donc  qui  efl  par 
le  fommet  hault  esleuee  fur  la  fuperfcie  de  la  terre , & 
contient  plus  en  haulteur , que  la  plaine  qui  efl  aflife  & 
fituee  a fes  enuirons,cela  fe  doit  dire  haulteur  : laquelle  fl 
tu  ueulx  mefurer  de  quelque  lieu  difjerent,  comme  dune 
'valee  au  deffm  une  montaigne,  aduife  utilement  (auant 
toute  choje  ) le  naturel  Horizon  de  ton  arrefl  en  un  bas, 
ou  ualee:cefl  a dire, que  tu  ayes  quelque  planure  distan- 
te egalement  de  ton  Horizon,  en  laquelle  tu puijfes  ayfe- 
ment parfaire  ton  operatwn.Et  quand  tu  l auras  conflde- 
ree,  et  regardee  diligemment , il  Jouit  tout  premièrement 
conflderer  par  deux  J lotions, arrefl  s, la  haulteur  de  ta 
montaigne , félon  mefne  la  doctrine  du  precedent  chapi - 
tre.En  apres  comprens,et  obferue  fongneufement  la  haul- 
teur de  la  montaigne, & de  la  Tour  enfemble  : alors 

fubSlrais  la  haulteur  de  l'a  montaigne  de  la  haulteur 
du  tout  enfemblement , <£r  le  refle  fera  la  haulteur  de  la 
Tour.  Ce  qui  te  fera  pim  facile  a entendre  par  exemple, 

démonstration.  Prends  le  cas , que  là  haulteur  de  la  ExcmpL 
Tour , qui  efl  a,  ü,  fit  afltfe  fur  la  montaigne  b ,c,de  la- 
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quelle  le  fommet  le  bout  Tombas  js>Je  puiffent  i/eoir 

par  le  me  fureur  eflanten  laualee.  Premièrement , par  le 
chapitre  precedent  y tuapprens  la  haulteur  de  la  montai - 
gnepar  le  poincl  &,que  tu  'vois  au  fommet  de  ladiéle  mon 
tdigne,&  qui  s’offre  a ta  -y eue.  Et  par  maniéré  d’exem- 
ple ie  trouue  en  la  première  fatum, ou  arrefqm  efl  d ,fx 
poincls  de  Vimbre  reflexe  :par  lefquel'xje  diuife  dou^e, 
& en  retire  deux  du  nombre  quotient , & garde  iceulx 
deux  points  en  ma  mémoire , & mens  a la  fécondé fa - 
tion , qui  ef  n , la  ou  ie  trouue  quatre  poinéls  de  Idmbre 
reflexe , par  lefquel\xe  diuife  dou%e , &•  trouue  à mon 
nombre  quotient  trou, ie  ofle  de  ces  trois  deux,  qui  font  les 
deux  premier  s, que  i’ay  retins  a ma  mémoire, & ne  ni  en 
refle  qu~vn.Varquoy  ie  i>eulx  infererpar  la  réglé  dupre 
cedent  chapitre , que  l’efface  & inter  uale  des  deux  fa - 
fions,  ouarrefs, qui  font  e,  la  grandeur  du  me  fureur 

adioufee  a icelle, faiél  &•  me  fur  e la  haulteur  de  la  mon  - 
taigne.  Soit  donc  l’efface  entre  les  deux flattons  d , e,  en 
longueur  de  quatre  perches , qui 'valent  4.0. pieds,  &• la 
grandeur  ou  haulteur  du  mefureur,  demie  perche , qui 
yault  cinq  pieds  : ie  dy , & conclus, que  la  haulteur  de  la 
mont  digne  b,c,  efl  en  longueur  de  quatre  perches  & de - 
mie,qui  i>alent,ou  font  4 y. pieds , qui  efl  le  premier  poinil 
conclu yuydé.Dauantage  fault  contempler  & yifer 
la  haulteur  de  la  Tour, & mont aigne  enfemble,par  l’ay- 
de  dupoin£l  fupreme  de  la  Tour , qui  efl  a : quoy  faiftnt, 
trameras  en  ta  première  flation,  qui  efl  f ? quatre  poinéls 

de  Vym 
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deljymbre ■ refit xe , par  lefquehg  diu, feras  dou^e , gy* 
'Viendront  a ton  quantiefme  trou  ",  lefquelx^ garderai  en 
ta  mémoire. ,gy  te  reculerai  pour  faire  la  fécondé  fiation, 
que  fera  G,gy  trouueras  trou poméls  par  lefquelxdiuife- 
ras  derechef  dou^e, & prouiendront  quatre  en  ton  nom- 
bre quantte  fine:  d'iceluy  nombre  de  quatre  tu  en  oseras 
trou , qui  font  les  trou  premiers  points  gardés  en  ta  me- 
moire,gy  t’en  re  fiera  yn.  Par  ainfi  tu  pourras  dire, que 
l intermUe, & efpace,qui  efi  entre  ces  deux  fiations  f,g, 
enfemble  la  longueur  ou Jlature  du  me  fureur,  efi  égalé  et 
femblable  à la  haulteur  de  la  montagne , gy-  Tour  tout 
enfemble.  Qui  prendra  y ne  fois  tout  ce  fi  infernale,  gy  y 
adiouflera  lagrandeur  de  la  jlature  du  me  fur  eur , il  au- 
ra la  haulteur  du  tout  enfembletnent  ,fçauoir  efi  delà 
montagne,  & de  la  Tour.  Soit  donc  l’efface  d’entre  ces 
deux  flattons  f ,g  , en  longueur  de  neuf  perches , en  y 
adiouflant  y ne  demie  perche , qui  efi  la  haulteur  du  me- 
fureur , ilaurala  haulteur  de  la  Tour,  gy  de  la  montai- 
gne.  En  foubür ayant  gy  retirant  donc  quatre  perches 
Mec  la  moytie  de  la  montagne,de  neuf  perches, gy  la 
moytie  de  tous  deux , les  Tour  gy  montagne: 
ta  Tour  demeure  haulte  de  cinq  perches, 

qui  efi  ce  que  nous  demandions, 

que  facilement  congnoi- 
firaspar  la  figu- 
re cy  a- 
pres. 


t 2 Pour 


Près  tauoir  fuffifamment  donné  a congnoi 
flre,  & entendre , la  maniéré  de  mefurer 
la  baulteur  efantafüfe  & fttuee  en  yn 
plain,  il  te  fault  maintenant  déterminer  de 
PUnîmctrie.  la  Plammetrie,  a fçaueir,  de  la  mefure  des  longueurs  far 
l’office  de  l’cÆilrdabe.  En  ayant  donc  la  congnoiffance 
des  chofes  frecedentes , tu  entendras  facilement  ce  que  te 
diray  cy  apres, en  feu  de  paroles,  de  la  mefure  dyne  fia- 
nure, félon  fa  longueur  : car  précédemment  tu  as  congneu 
ht  hatdteur  wcongneüepar  la  congneik,mais  icy,parfaiél 

contraire 
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Contraire , tu  congnoiélras  la  longueur  d une  plaine  incon 
gneüe  par  haulteur  congneue.  Quand  donc  tu  vouldras 
mefurer  la  longueur  d'une  plaine , de  laquelle  la  fin  fè 
peult  veoir  fott  accefible,ou  inaccejiible  : premièrement > 
& auant  toutes  chofes,  difbofe  ta  verge  par  laquelle  tu 
veulx  mefurer,&*  quelle  fit  ( félon  toute prccifion)auf$i 
longue  comme  ejl  ta  flature  ,iéntens  depuis  lœil  iufques 
au  pied,  & la  diuife  par  quelque  me  fur e,  qui  tefôit  con- 
gnene;&  me  fèmble  ( félon  mon  iugement)  que  la  dois  di 
uifér  en  dou^e  parties  égalés  : et  apres  que  tu  1 auras  dtf- 
pofee,arrefle  toy  au  bout  dvnplaw,  lequel  tu  veulx  me- 
furer félon  fa  longueur,^ fufpens  ton  ^Æflrolabe  comme 
de  eouflume,esteuant,ou  déprimant  ton  ^Alhidade, iufques 
a ce  que  tu  puiffes  veoir  > par  les  permis  de  tes  tablettes, 
contraires  lune  a t autre, le  bout  de  ton  plaint  lequel  ainfi 
par  toy  veu,aduife  diligemment  les  poinéls  de  ton  efchele 
altimètre,  refequés  par  la  ligne  fiduciale  de  to  «y îthidade , 
lefqueh ^ font  prefque  toufiours  les  poinéls  de  tvmbre  re- 
flexe:&*  alors  la  longueur  de  ton  plain  fera  plus  grande, 
que  la  verge  du  me  fureur,  Diuife  donc  les  douze  poinéls 
de  ton  efchele  par  les  poinéls  refequés, & trouués  comme 
defj us , et  le  nombre  quantiefme  te  démon  Cirera  combien 
efl  longue  la  verge  du  me  fureur,  au  regard  de  la  lon- 
gueur duplain  que  tu  veulx  mefurer.  Car  ft  la  ligne  fi du 
ciale  de  ton  ^ Alhidade  tombe  pyccifement  fur  la  ligne  de 
Vvmbre  du  milieu, alors  ta  longueur  duplain  fera  égalé  a 
la  verge  du  me  fureur  : mais  fi  ta  hgne  fiduciale  tombe 


4 PKACTl  CL.V  E D Ë 

fur  lyn^iefne  poinâl  de  lymbre  reflexeja  longueur  de 
la  yerge , yne  fois  prmf  auec  fon  ynzjefine  parue , fera 
la  longueur  de  tonplaituSi  la  ligne  fiduciak  tombe  fur 
dix  points  de  lymbre  reflexe,  la  longueur  de  la  yerge, 
yne  fois  prinfe  auec  les  deux  dtxiefmes  d'icelle  , fera  la 
: longueur  de ion plain.  Dauantage , fi  la  ligne  fiduciale 
> . tombe  fur  neuf  poinéls  de  lymbre  reflexe , la  longueur 
de  la  yerge  >yne  fois  prinfe  auec  fes  trou  neufiefmes  par- 
tie s fera  la  me  fur  e de  la  longueur  de  ïa  plaine  «Si  la  ligne 
fiduciale  tombe  fur  huiél  powfls  de  lymbre  reflexe,  la 
longueur  de  la  yerge , & la  mopié  d' icelle  ,mefurer ont 
la  longueur  de  ton  plain  : mais  fi  la  ligne  fiduciale  tombe 
furfeptpoinéh  de  lymbre  reflexeja  longueur  de  la  yer 
ge , yne  fois  prinfe  auec  fies  cinq  feptïe fines , feront  la  lon- 
gueur duplain.Etfi  la  ligne  fiduciale  de  ï hlhidade  réfe- 
que  fixpoinfls  de  lymbre  reflexe  ,par  iceulx  diuifiras 
dou^e,  & auras  pour  ton  nombre  quantiefme  deux . Par 
ainfii  pourras  infer  er,  que  la  longueur  de  ton  plain  efidou 
ble , au  regard  de  la  yerge.  Si  tu  prends  donc  par  deux 
fois  la  longueur  de  la  yerge , tu  auras  la  longueur  de  la 
chofe  que  tu  yeulx  mefurer.  Si  la  ligne  fiduciale  tombe 
fur  cinq  points  de  lymbre  reflexe,  &•  par  iceulx  tu  di- 
uifes  les  dou\e>  il  t en  ref  era  deux  pour  ton  quotient, 
deux  cinquie fines  d'abondant.  Parquoy  f tu  prends  par 
deux  fois  la  longueur  de  ta  yerge , & deux  cinquiefnes 
d'iceüe , tu  auras la  longueur  de  ton  plain.  Si  en  oultrela 
ligne  fiduciale  tombe  fur  quatre  points  dé  lymbre  refie 
,‘:-t  ; c xe,&* 
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xe,  &’par  icepdx  tu  diuifes  les  douze , tu  auras  pour  ton 
nombre  quanttefme  trouiparquoy  en  prenant  par  trois  fois 
la  quantité  de  ta  uerge  ytu  auras  la  longueur  de  tonplain: 
mats Ji  la  ligne  fductale  refeque  trois  poinéds  de  timbre 
refexeyiceulx  trois  points  feront  la  quarte  partie  de  dou 
%e,qut  te  figmferay  que  la  longueur  de  ta  plaine  fera  qua 
tre fats plus  longue  que  tauerge.  Et  fi  la  ligne  fduciale 
tombe  fur  deux  poinéls  de  ïumbre  refiexe  y la  longueur 
de  la  plaine  fera  fixfots  aufii  grande  que  ta  uerge  ycar  en 
dou^efont  fixfots  deux . Etfnalement  la  ligne  jiduciale 
refequant  im  powfl,  fignife  (pour  ce  que  l'unité  ne  peult 
diuifer)  que  l efface  de  la  longueur  fe  rapporte  en  propor- 
tion douz^efme  à la  uerge.  Si  donc  tu  prends  icelle  par 
dou%e  fois,  tu  colligeras  la  longueur  de  ton  plain . Et  pour 
te  donner  plus  facile  intelligence  de  toutes  ces  chofes  def 
fufdiéles  y prenspour  exempte  ce  qui  s'enfuit.  Prens  le  cas  Exemple. 
que  Ion  te  mette  au  deuant  une  plaine  b, c, pour  icelle  me- 
furer y & ta  uerge  fe  monftre  aufîi  haulte  que  la  haut - 
teur  a,  b,  ton  œil  fit  en  ce  potnfl  Ay  au  deffus  y ou  au 

lieu  d’enhault  de  la  uerge  : & ton  pied fit  aupoinél  de 
hytenant  ton  ^flrolabe  a la  maïnypendue  contre  ton  œily 
haut  fer  as y ou  déprimeras  ton  ^Alhidade  y iufques  a ce  que 
le  ray  utfible  paffe  par  les  deux  permis  de  tes  pinules  y ou 
tablettes  y iufques  au  bout  de  tonplainyqui  efl  cy  ainfifai - 
fant  tu  uerras  la  ligne  fduciale  de  ton  jÛhidadë  y refe- 
quer  trois poitifls  de  lefchele  de  ïumbre  reflexeypar  lef 
quelzjroispoinâs?tefault  diuifer  dou%ey  & auras  a ton 
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nombre  quantiefime, quatre, ou  bien  aduife , que  trot!  ejî  la 
quarte  partie  de  dou^e . Lors  tu  concluras  foubdain , par 
ce  que  deffus,que  la  -verge, par  laquelle  tu  me fur  es quatre 
fois  prinfe , me  fur e parfaitement,  &•  ahfolument  la  lon- 
gueur de  ton  plain.  Et  tout  ainfi  te  fault  iuger  de  toutes 
autres  chofes  Jèmblables.  Et  pour  mieulx  entendre  ce  que 
deffus  efl  diél  ,tuas  icy  ime  figure  protraiéle , qui  le  te 
monftre  à l’œil. 


mais  fila  planure  ejî  par  trop  grande , comme  de 
cent, , ou  deux  cents  pas  en  longueur  : & toy  e fiant  a un 
des  bouts  de  ladiéle  planure , aduifant  par  les  permis  de 
tes  tablettes, y ers  l’autre  bout:et  tu  fois  quil  n’y  ha  point 
, de 
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de  proportion  de  tu  future, & longueur , à fi grande  lon- 
gueur,que  celle  de  ce  fie  planure, (i  que  ton  ^Albidude, fé- 
lon lu  ligne  fduciale , touche  le  premier pain  fl  de  lefche- 
le  de  lymbre  refie xe , ou  parue  diceluy  : en  ce  cm  là  tes 
mejùres  feront  fort  incertaines . Situ  yeulx  donc,& • de- 
f res  en  auoir  certitude  , érigé  & drejfe  à lyn  des  bouts 
d'icelle  plunure  yne  perche , ou  kaftefichee  perpendicu- 
lairement en  terre , au  fi  longue,  trois, quatre, cinq, ftx,ou 
autant  quil  te  plaira  de  fois , que  ta  future  haulteur  ; 

& fais  quelle  fit  fi  bien  & iuflement  attachée  fi- 
chée en  terre, quelle  ne  yarie  aucunement  :puis  ay  es  for- 
ce marchepieds , ou  autres  ay  des,  pour  monter  &' parve- 
nir au  fommet,  & pim  hault  de  ta  perche,  fi  que  ton  œil 
y fit  ioinél  expreffement  & accouplé : quoy  faifl, regar- 
de par  les  per tuis  de  tes  pinules , ïyn  des  bouts  de  ta  pla~ 
nure  : & note  diligemment  lespoincls  de  ton  efchele,de 
Xymbre  reflexe , que  la  ligne  fiduciale  de  ton  ^Alhidade 
refequera,&  befongnepar  iceulx,&  par  la  longueur  de 
ta  dicle  perche, depuis  ton  œil,iufques  en  terre, félon  la  for 
me , que  t’ay  précédemment  exposé,  de  la  yerge  à mefu- 
rer,&*  tu  auras  ton  intention  accomplie  : car  fn  ce  paffit- 
ge, la  perche  te  fert , ou  doibt  fermr  de  yerge  à mefurer. 

La  largeur  dyne  plaine , ne  fe  me  Jure  point  autrement, 
que  la  longueur  : car  par  la  me  fine  façon , que  tu  as  prins 
la  longueur, pourras  prendre  la  largeur . Et  ne  te  fault  pas 
oublier , mais  diligemment  noter , que  fi  la  difle planure,  Notable. 
que  tu  yeulx  mefurer  nef  dmfle , & difîante  egale- 

i y ment 
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ment  de  ton  Horizon, atns  efi  esleuee  , oblique, tortue 
plaine  de  fojfes,auant  tout  œuure  tefault  applamr ,&>  ra- 
drejjèrtadiâeplanure  parla  manière  qui  s’enfuit.  Tu 
appliqueras  deux  réglés  , ou  verges  longues  esleuees  aux 
deux  bouts  de  la  plahure , que  tu  -veulx  mefurer , & di- 
fpofêras  ton  ^Ælhidade,de  forte  que  la  ligne  fduciale  tou- 
che du  tout  en  tout  le  diamètre  de  ton  jtürolabe.  Quoy 
faiél, appliqueras  ton  œil  aux  permis  de  tes  tablettes , 
au  ray , qui  fe  peult  ~veoir  : &■  conftdere  fongneufement 
quelque  Jigne  en  la  réglé  plus  prochaine  de  toy.  Ce  que 
Exemple,  (par  maniéré  d’exemple)  fera  appelle  d.  En  -voyant  donc 
& regardant  derechef  du  potnél  d ,par  les  permis  des 
tablettes  ,fans  toucher  ny  remuer  l’Alhidade  dulteu>ad- 
uife  bien  en  l’autre  réglé  esleuee, ce  poinél  ? qui  ejl  nommé 
e.  Le  ray  donc,  que  tu  : vois  fortant  de  ce  figne  d>  en  e,  te 
caufe  ~vne  ligne  disante  egalement  de  ton  Horizon,  <&* 
te  radrejfe  laplanure  raboteufe.  Laquelle  ainft  radreffee 
ioings,  & approche  tes  deux  pieds  dupoinél  de  d, 
fi  que  d ,fiit  le  fondement, & ajjèurance  de 
ton  arref,  &•  demaurance  : & ache- 
ueras  ton  operation  de  mefurer,iuf 
ques  aupoinél  e , félon  ce  que 
auois  premièrement  in- 
fime :&  auras  ce 
que  tu  demades. 

Et  facilement  pourras  pratiquer 
ce, que  dèjfuspar  lafgure  fubfequente . 


Pour 
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Pour  fçauoir  la  profondité  d’vne  foflè^cifterne, 
ou  d’vn puits.  c H A P.  VIII. 

Lejï  aprefent  requis  de  traicler  en  brie f 
la  doflnne  de  mefurer  le  fond  d’ynefoffe, 
ou  Ciüerne y de  laquelle  le  bout  d’embasf 
peult  i/emr  a lœil.Ce  bout  d'embasfera  dp 
pelle prefentement  lepom6l  commun  aucoféde  lacifer - 
ne  en  fa  profondit  é,fi  ïeauey  dejfault  > ou  en  la  fuperfcie 
de  Veaue.  Mais  les  profondités f me  furent  prefque  par 
4 ynemefne forte >que  les  haulteurs , defquelles  té  ay  fuffi - 
famment  traiélé  auparauanty  fnon  que  (en  ce  fie  prefen - 
te  operation)  l’Aflrolabe  ef  tenu  fur  ie  bout  du  fond  y cef 
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a dire, fur  le  bort  ,ou  bouche  de  la  ciflerne , ou  autreprâ- 
fondit  e, lequel  bout  tient  le  lieu  de  la  haulteur:  la  par* 

tie  contraire  &oppofite  d’icelle  profondttéfe  peult  ~t>eoir 
& admfer  par  les  deux  permis  des  tablettes , & tient  le 
lieu  de  l efface , çy  interuaüe  , ou  premièrement  fê  met - 
toit  l jdhidade.Et  en  ce  fie  façon  mefurant  les  profondit  es 
par  largeur  congneüe  : tout  ainfi  que  au  parauant  par  im 
efface,  <gy  interuaüe  congneu , ha  eflé  congneüe  la  haul- 
teur incongneik.  Ce  qui  te  fera  aisé  a congnoifire  par  in- 
telligence de  la  figure  cy  deffoub 
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b largeur  du  puits  ,Cy  puis  pendre  fon  yéïrobbe  (com- 
me ilejl  de  couflume')  Cy  appliquer  fon  ^Alhidade  au 
bortjou  extrémité  de  b bouche  du  puits,  Cy  bpoulfer  en 
ï esleuant,ou  déprimant,  iufques  à ce  qml  ayt  T >eu  le  bout 
du  fond  du  puits , du  coélé  contraire  par  les  permis  de  fes 
tablettes, du  coslé  auquel  ils’ejl  arreélé  : ftque  d’im  feul 
regard  dpuijfe  contempler  le  bout  d’enhault  du  puits, Cy 
le  bout  d’embas  fon  contraire.  Qmy  faicl , aduifi  a b li- 
gne fduciale  de  fin  jtlhidade,  car  fit  elle  tombe  fur  b li- 
gne de  l’ymbre  du  milieu , bprofondité  de  fin  puits  fera 
égalé,  Cy  pareille  à la  largeur  d’iceluy.  Comme  tu  peulx 
■veoirpar  la  figure  precedente  de  b ciélerne , bquelle  efl 
propice , Cy  commode  en  ce  paffage  pour  te  faire  enten- 
dre , ce  que  dtél  efl.  Mais  fila  ligne  fduciale  de  l’\lhi - 
dade  ( comme  il  aduient  prefque  tou  fours  ) tombe  fur  les 
poinéls  de  l’ymhre  droiéle  : lors  b profindité  fera  plus 
grande , que  b largeur , ou  diamètre.  Confdere  donc  le 
nombre  des  poinéls  refiqués  par  b ligne  fduciale  de  ton 
^/fthidade  ,Cy  apres  mefure  le  diamètre  de  ton  puits, par 
quelque  méfier e,que  tu  congnoiffes,&1  entendes,  f icel- 
le multiplie  par  douxe , CT  ton  produiél  diuife  par  le 
nombre  des  poinéls  de  l’ambre  cy  deffm  trouués,et  men- 
tionnés, Cy  le  nombre  quantiefine  te  monslrera  la  profin 
dité  du  puits.  Ou  autrement , Cy  plus  facilement , diuife 
douxe  par  le  nombre  dès  poinéls  refiqués  de  la  ligne  fidu 
ctale  de  ton  ^Alhidade , Cy  ton  quotient  te  monslrera 
promptement  combien  de  fois  tu  deuras  receuoir  b lar- 
ge™ 
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geurde  ton  puits,  à fin  que  par  icelle  tupuiffes  tirer  U 
profondité  d’iceluy  : & tant  en  cecy,que  en  toutes  autres 
Notable,  ,\m  conduire  par  cefie  réglé,  tout  ainfi  que  tu  as 

befongné  par  le  diamètre  de  la  largeur  du  puits  : & en 
femblable  as  procédé  en  la  precedente  propofitton  de  la 
' verge  a me  jurer,  & auras  ce  que  tu  demandes.  Et  pour 
Exemple,  plus  fitcile  intelligence  ie  te  produis  icy  ~vn  exemple.Prens 
le  cas, que  \,v,c,D,foyent-m  puits, duquel  le  diamètre, ou 
largeur,qui  efi  a,  z,foit  de  huiél pieds  : les  points  de  ton 
Timbre  droiéte(refequés)  foyent  de  trois  pieds.  Or  multi- 
plie maintenat  la  largeur  de  ton  puits  a,?,, qui  efi  de  huiél 
pieds,  par  douze  ( qui  font  les  douze  poinéls  de  ton  efche- 
le)&  auras  à ton  produit  nonanteftxùceulx  nonantefix 
te  conuient  diuifer  par  trois , qui  font  les  trois  poinéls  de 
ïefchele  de  l’-ymbre  droiéle,  refequés  par  la  ligne  fiducia 
le  de  ton  ^/Ûlndade , & auras  a ton  quantiefme  trente- 
deux:  tu  pourras  donc  dire,£r  conclure, que  la  profondité 
de  ton  puits  efi  de  trentedeux  pieds.  Ou  plus  facilement, 
diélribue  les  douze  poinéls  par  les  trois  poinéls  trouués , 
ou  refequés ,&  tu  auras  a ton  quantiefme  quatre  : iceulx 
quatre  poinéls  retiendras  en  ta  mémoire,  & prendras  la 
largeur  de  ton  puits, laquelle  efi  de  huiél  pieds,  & la  mul 
tiplie  par  quatre , & auras  trentedeux , & telle  efi  la 
profondité  de  ton  puits.  Et  pour  mieulx  entendre  ce  qui 
efi  diél,  t'ay  mis  cy  apres  une  figure , laquelle  te  donnera 
facilement  à congnoisïre  lapraélique , & T>fâge  > de  ce 
queiet’ayprediél. 

Pour 
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Pour  trouuer  la  longueur  d'vne  circonféren- 


ce. C H A P.  I X; 

Près  auoir  déchiré  U façon  de  trouuer  les 
haulteurs,  longueurs, hrgeurs , &pro fondî- 
tes des  chofes,nefera  inutile  de  donner  à en- 
tendre icj  le  moyen  pour  trouuer  U longueur 
de  h circonférence  d’~une  figure  ronde , eüant  tant  en 
lieu  accefiible , que  macce fable . ^Cdutfe  ( comme  par  le 
troifiefme  chapitre  de  ce  traiélé  ejl  diél  ) h haulteur  de 
ta  figure:  ou  bien,prens  le  diamètre  d’ tceüefi  tu  en  peulx 
approcher , car  la  extreme  haulteur  efi  toufiours  le  dia-  , 
métré  du  rond  : îceluy  diamètre  triple  auecim  feptic fi- 
nie,font  ht  longueur  de  la  circonférence.  Prefuppofe  donc , 
qu’il 
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Exemple.  f/  j tw  rond  en  quelque  lieu , duquel  tu  ne  JceuJJes 
approcher. ^fduijê par  le  cmquiejme  chapitre ,lahaulteur 
d’iceluy, laquelle  as  trouuee  de  fept  pieds. Multiplie  iceulx 
fept  pieds, qui  ejl  le  diamètre, par  trois,  & auras  Vingt  et 
'vniadioujïes y la  feptiefme partie  du  diamètre,  qui  ejl  ~i>n 
pied,&*  auras  en  tout  'vingt  deux  pieds. Far  ainfi  pourras 
dire,&*  conclure,  que  la  longueur  de  la  circonférence  de 
ta  figure  ejl  de  'vingt  deux  pieds. Et  pour  plus  facile  intel- 
ligence de  ce, tu  as  tey  lafgure  protraicle  au  Vf 


multiplie  la  moytié  des  pieds  de  la  circonférence , qui  font 
yn%e>par  la  moytié  des  pieds  du  diamètre, §ui  font 

demy, 


L*ESCHEI.E  ALTIMETRE.  14  f 

demy,&'  trouuer as  qu’il  tiendra  fi.pteds  & demy. 

Pour  réduire  vn  rond  en  quarrc.  c h a p.  x. 

L ejl  chofe facile  de  mettre  ~vn  rod  en  quarré 
apres  auotr  trouué  la  logueur  de  fa  circojerc- 
ce,car  icelle  mife  en  ^.fatcl  lafgure  quarree, 
corne  tu  peux  yeoir  par  la  figure  cy  deffoub ^ 
laquelle  te  feruira  d’exeple.  Prens  le  cas, que  tu  ayes  mefu 
ré  un  cercle  (corne  par  le  chapitre  precedent  t’ejl  declai- 
ré'jla  circoference  duquel  ejl  de  zz .pieds,  tu  as  mis  iceulx 
zz.pieds  en  quatre  parties , & en  asfaiél  ton  quarré  du- 
quel chafque  quarte  contient  cinq  pieds , & demy.  Et  de 
ce  as  la  fgure  cy  deffoub^au  -vif. 


R l 
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Pour  fçauoir  le  cube  d’vn  corps. 


c H A P. 
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Stéréométrie 


R four  aimr  lu  cube  d'un  corps , qui  ejl  de 
iceluy  ,,  fçauoir  lu  longueur , largeur , & 
profondité ’,  &•  icelle  ejlendre  en  longueur , 
udutfe  un  corps , comme  pourroit  eflre  un 
dé  y &•  d'iceluyprens  lu  huulteur  en  lu  façon  predicle 
{non  quil  lu  futile  prendre  d'un  quurre  a l uutreflaquelle 
prinfe  us  trouué  de  cinq  pieds  demy.  Multiplie  iceulx 

cinq  pieds  , demy  , pur  fon  fembluble , pour  uuoir  les 

pieds  de  fu  première  fuperfice  Jaquette  trouuerus  de  uingt 
fept  pieds  & demy  : iceulx  27. pieds,  demy , remulti- 
plier as  pur  cinq  pieds  demy , ou  bien  adioufteras  qua- 

tre Juperfces,  chafcune  de  uingt  fept  pieds  & demy  uuec 
lu  première , lefquelles  enfemble  te  donront  137.  pieds  & 
demy:  & fimieulx  te  plait, regarde  un  corps, comme  efl 
diél , lequel  hu  deux  pieds  de  quurrure  : fi  tu  multiplies 
iceulx  par  fon  fembluble , qui  font  deux,  en  prouiendront 
quatre,  ces  quatre  conuient  multiplier  pur  quatre,  & fe- 
ront huiél.  Tu  pourras  donc  dire,&  conclure, que  le  cube 
de  tel  corps  ef  de  huidl  pieds, c efl  a dire, que  fa  profondi- 
té,  largeur,  longueur,  contient  hui  cl  pieds  tous  quar- 
rés , fera  icelle  figure  eflendue , en  longueur  de  huiél 

pieds  quurrés  a tous  fens , aufli  bien  que  celle  de  137.  & 
demy,  &1  ce  certes  efl  chofe  facile.  Parquoy  me  deporte- 
ray  d'en  plus  e fer  ire , ains  mettray  fin  aux  utilités  de  la 
partie  terreüre , quant  aux  dimentions  tr ornees  parle 

quurre 
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quatre  géométrique , ou  ejchele  altimètre , tierce  partie 
principale  de  1 a flrolabe , en  quoy  cji  facile  a yeotr  la 
grande perfeéîion , que  Ion  peult  receuoir  de  luy , laiffant 
tous  autres  inftruments  arriéré. 


LA  THEORiaVE 


D V MIROIR  D V 

M O N D E* 

1 


VOIR  declairé  les  principes  de 
Geometrie , la  Sphere , la  Théorique, 
& Pratique  de  V h jirolabe  : pareil- 
lement les  Vtihtês  de  la  partie  terre - 
flre,refte  aprefent  la  déclaration  du 
Miroir  du  Monde , & de  [es  ytih- 
tés . Et  pour  ce, que  au  commencement  de  noélre  œuure,en 
la  page  34.  fay  promis  de  donner  la  rxtifon , pour  quoy  ay 
mis  le  Miroir  du  monde . Pour  fatisfaire  donc  a ma  pro - 
mejje , ie  yferay  du  prouerbe  commun , qui  ejl , Que  de 
y ne  pierre  faire  deux  coups,  ejl  habilité.  Et  comme  par 
lAjlrolabe,  on  ha  la  congnoiffance  du  Ciel, par  le  Miroir, 
ou  Mape  monde, on  aura  celle  de  la  Terre, & de  fes  par- 
ties : ce  certes  ayfai6l,afin  que  en  yn  traiélé  tu  ayes 

k z Vint 
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l'intelligence  de  tout  le  Monde.  Mais  auant  toutes  autres 
chofes  , te  mettray  icy  les  déclarations  & dtjfmitions  des 
noms  principaulx,defquel\pn  ufe  en  Géographie ,pour ce 
que  1 ignorance  d'icelles, e(l  caufe  que  fouuent prenons  i me 
ckofe  pour  autre, qui  efl  trefdommageable . 

Déclaration  , & difïinition  des  noms  de  Geo- 
graphie.  CHAPITRE  i. 


L y ha  quatre  maniérés  de  noms  en  Géo- 
graphie . La  première  ejl  de  la  Mer , & 
'hofes  maritimes, comme  Mare,Oceanus, 
Fretum,àfre-  lil§f  Fretum,  tout  cela  ejl  prins  y & entendu 

^afedu,  bruit  Pmr  Mer,  Sinus, ejl  gouffre  ,ou  bras  de  Mer  : et  Aeftus, 
l'engorgement  de  la  Mer  y Liais,  le  riuagey  Portas,  le 
por^Infula,Peninfula,Ifthnuis. 

l a fécondé  maniéré  des  noms gener aulx ,regar de  les 
parties  de  la  Terre  y qui  fonty  Continens,Territorium, 
Regio,  Royaumes  y Prouinces,VilleSyCités . Emporium, 
ejl  i m lieu  de  Foyres,ou  Marchés . 

l a tierce  maniéré  ejl  des  noms  des  champs , font 
Mons,Vallis,Collis,Cliuus,Rupes,Vertex,Campus, 
MontaigneSyVaüeeSypetites  Mont dignes ydefcete  de  Mon 
tdigneSy  Roches,  Sommet,  Gorges,  & Champs,  Pafcua, 
Paélurages,  Silua,Lucus,Nemus,  Forejlz^  Garrigues > 
ou  Taiüu,&'  bm  de  haulte  fuftage. 

h a quatriefme  ejl  des  noms  des  Rémérés Eflangs, 
&*  f)nt , Bons,  Riuus,Fluuius,  Fontaines , Ruy (féaux  > 

Fieu 
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Flemes , ougrojjes  Riuier es . Torrens,  ejî  une  eaue  qui 
: vient  fouduin  a grande  uiolence,&*  foudain  ejl  appaijee. 

GurgeSj  ejl  un  heu  par  fond?  auquel  leaue  tourne , lequel 
ejl  communément  nommé  Goujjre . Alueu s,ejï  Conduit, 
ou  Bonde : Vadiim,,  un  Gué ; Pâlus.Marejl^j  Cifterne, 
Viuier,&  BaxngSy nommés  en  Latin  Thermæ. 

v e v que  la  fuperfice  de  la  Terre  n ejl  pas  unie , ains 
ejl  percee , &•  interrompue  de  diuerfes  eaues  : Continens  „ , „ 

ri  7 / \ 7 7 1 y /-  r>  Contincs, 

Jera  La  partie , que  de  tous  cojtes  a la  plut  grand  fuperf-  referme. 

ce  d’tcelle  terre  ejl  conioinéle, uulgairement  appelke  Ter 

re  ferme, comme  font  Europe, Afrique, & Afe. 

1 s le  ejl  ~vne  partie  de  Terre , totalement  enuiron-  Me- 
tte? de  la  Mer, CA  ejl  feparee  de  U plus  grand’  part  de  la 
Terre  habitable , comme  font  Angleterre, Sicile, Candie, 

Rodes, &•  autres. 

peninsvle  ejl  une  partie  de  Terre , laquelle  Peninfula. 
nef  pas  du  tout  enuironnee  de  Mer , ains  ef  loméle  par 
un  efroitl  de  terre  auec  le  Continens , CA  ce , comme  la 
iambe , ou  le  bras  font  feparés  du  corps,  de  toutes  fes  par- 
ties,excepté  une, laquelle  ef  toincle  au  corps-.par  exemple 
font  Italie, Peloponnef,Taurique,Cherfnefus. 

isthmos  ef  le  defroiél  de  la  terre , contenu  en-  Ifthmur. 
tre  deux  mers , par  lequel  la  Peninfule  ef  ioinéle  auec  le 
Continent ,ou  terre  ferme. 

davantage,  ai(ant  que  uenir  à la  déclaration 
du  miroir  du  Monde , ef  requis  faire  mention  générale- 
ment de  la  terre  , CA  de  fs  parties  principales  nommées 
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Continens,ainf  que  s'enfuit. 


De  la  diuifîon  de  la  Terre.  c h 


c h a p.  1 1* 


\A  terre  habitable , qui  ef  celle  que  fl  fur 
l'eaue,  frequent  ee  des  hommes  ? & autres 
anmaulx . Du  cofté  du  Leuant  e(l  termi- 
née de  la  terre  inconmeüe  , touchant  aux 

o> 


( 

< 


peuples  Onentaulx  ? de  la  grand'  lAfe.  Et  du  coflé  de 
Mydi,de  la  terre  incongneüe,  qui  ef  enuironneede  la 
mer  Indique . Et  du  cofé  d' Occident  ? de  la  terre  incon- 
gneüe , qui  reçoit  le  Sinus , plage,  ou  bras  de  mer  de  l'E- 
thiopie? de  Libye ,&  de  la  mer  Occidentale,  qui  ef  loin - 
gnant  aux  parties  plus  Occidentales  d' Afrique, Euro- 
pe. Du  cofté  de  Septentrion , par  la  mer  comprenant  les 
Isles  de  Bretagne , & les  parties  plus  Septentrionales 
d' Europe,^ auf  i par  la  terre  incongneüe  loingnant  aux 
régions  plus  Septentrionales  de  la  grande  ^Afe , Sarma- 
tie,Scythie,&>  Serique.  Ce  fie  terre  habitable  ha  efé  di- 
uifee , par  le  fcïentifque  Ptolomee , en  trois  parties  nom- 
mées Continens , comme  diél  ef , Europe , u Afrique , 
,yffe.  Et  tout  premièrement  commencerons  a parler  de 
l'Europe , comme  ueult  lediél  Ptolomee , pour  ce  que  les 
lieux  Septentrionaulx  ( a ceulx  qui  defcriuent  ) font  a la 
partie  fuperieure , & les  Occidentaux  a la  partie  fene- 
fire , & l'Europe , par  le  regard  des  deux  autres  Conti- 
nens, ef  Septentrionale , Occidentale  : dont  tout  pre- 

mièrement conuient  parler  d’icelle . 
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h e v fi  o p e ejl  diuifee  de  l a fie  par  lamerEgee, 
la  Palus  de  Meotide,  & le  feuue  de  Tanais  , & d'une 
ligne  droifle  ( comme  méridien  ) pajfantpar  les  fontaines 
de  Tanais, tirant  a Septentrion . j Dauantage, icelle  Europe 
eft  diuifee  de  F Afrique  par  Feflroiél  de  Gillebertar,nom- 
me  la  mer  d'  Hercules,  ou  Fretum  Herculeum,que]difons 
ejlre  noilre  mer  -.laquelle, félon  les  pais  diuers  quelle  enui - 
ronne, reçoit  diuers  noms . 

la  fri  qj/  e ejl  diuifee  de  F a fie  par  la  mer  Indi - 
que, par  la  mer  rouge  nomee  Sium*  ou  bras  d'Arabie . 

Et  dauantage, par  une  ligne  començant  à la  cité  Héron , 
paffant  par  F lfihmon,ou  deflroiél  de  terre, par  lequel  Ta- 
fie,&  F Afrique, font  coniotnéles  tirant  a nofre  mer. 

i c y fault  noter, que  plufieur s jFuteurs  ont  mis  le  Nil  Notable. 
pour  le  terme  diuifant  F Afie,et  F Afnque.Mats  iceulx  re- 
prend Ptolomee , difant  eflre  meilleur  le  diuifer  par  mer 
toutes  & quant  es  fois que  Ion  peult , que  par  riuieres , ou 
fleuues.Et  dauantage,afn  que  l'Egypte  ne  fuf  diuifee  en 
deux  parties,  n'a  uoulu  mettre  le  Nil  pour  terme . Toutes 
chofes  premifes  pour  F intelligence  du  miroir  du  monde, ne 
refe  plus  que  la  déclaration  d'tceluy. 

Déclaration  du  Miroir  du  Monde* 
c H A P.  III. 

E miroir, ou  mape  monde, ef  une  table  ronde 
fituee  dens  la  concauité  de  F Aflrolabe, par  la- 
quelle auons  la  congnoijfance  de  l'effece,ou 
fgure  du  monde  ? diuisé , comme  efldiél,  en 
k 4 trois 
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trou  parties.  Cejïe  table  haplufieurs  cercles, dont  le  pim 
grand  ejl  celuy  de  Capricorne , autour  duquel  font  notés 
les  $6o.degrés.  il  y ejl  aufii  ï équinoxial,  & le  cercle  de 
Cancer  : entre  iceulx  font  plu fieur s autres  cercles  pa- 

raleües , di  flans  de  dix  degrés  les  uns  des  autres , & 
iceulx  font  appellés  cercles  de  latitude , pour  ce  que  par 
eulx  ejl  trouuee  la  di  fiance  des  lieux  a l'equinofhal,  ap~ 
pellee  latitude,  il  y ha  aujh  dixhutX  Ignés  diamétrales, 
qui  couppent  tous  les  cercles  paraleües  en  36. parties  éga- 
lésfont  icelles  lignes  méridionales,  ou  lignes  de  long - 
Isles  fortu-  tude  : dont  la  première  ejl  la  ligne , ou  méridien,  des  Isles 
fortunées, qui  nom  font  Occidentales.  Par  icelles  lignes  ejl 
trouuee  la  di  fiance  d'un  lieu  a l'autre,  appeüé  longitude, 
laquelle  ejl  icy  notee  de  dix  en  dix  degrés,  comme  le  tout 
tupeulx  ueoir  tant  par  la  figure  notee  a la  34.  page , que 
par  celle  qui  te  fera  icy  apres  mi fe , fuppofant  toutes  fois 
tant  de  lignes, ou  méridiens, que  uouldras  de  l'une  a l'au- 
tre,&  ce  félon  la  longitude  des  lieuxiautant  en  feras  des 
cercles  paraleües, félon  la  latitude . 

ces  cercles  entendm,nom  demonflrerons  les  longi- 
tudes,latitudes, des  parties  terrefres,  defqueÜes  com- 
mencerons premier ement,fuyuant  l'ordre  pr edi  61, aux  ta 
blés, qui  demonflrent  les  parties  Septentrionales,  Oc- 
cidentales,a parler  de  l Europe , laqueüe  ha  eflé  defcripte 
par  le  trefexceüent  Ptolomee  au  fécond, & tiers  hure, de 
fa  Géographie  en  dix  tables. 

a la  première ejî Irlande, Jlngleterre>&' Efcojfe . 

Ma 

i : # 


MXR.OIR.  DT  MONDE.  */ 3 

\A  U fécondé, les  trois  Eftaignes,  àflauoir,  Betice,  qui  à 

prefent  ejl  nommee  Granade:Lufltanie, a prefent  Portu- 
gal ; £7-  Tarraconenfis,  en  laquelle  efl  le  Royaume  d a r- 
raron,de  Valence, de  Catelongne,  de  Nauarre,&  de  Ca 
Me.  JC  la  troifiefme  les  Gaules , dont  la  première  ejl 
Aquitaine, Lyonnotfe, Belgique,  & Narbonoife.  JP  la 
quarte  la  grande  Germanie,  en  laquelle  font  ccmpnns 
les  Saxes, Phrifons,Boemie,&  Sueue,  voyfine  de  Bauie- 
re.  jP  la  cinquiefme  Rbetia,païs  des  Grifons,Vtndelitta: 
la  cité  capitale  dupais  ejl  nommee  jPmbourg  : Nonco,a 
prefent  nommé  Bauiere:  Les  deux  Hongnes,lllyris,a  la- 
quelle ejl  Ragoujfe  cité  de  renom, O1  Dalmatta.  jP  la 
fixiefme  ejl  l’ Italie , & Corfegue.  jP  lafeptiefme  Sar- 
deine,&  Sicile.  JP  la  huiéhefme  ,la  Sarmatie  de  l Eu- 
rope , que  à prefent  on  prend  pour  la  Tartane , Taurica, 
Cher fone fus, a prefent  Capha.  jP  laneuflefrne,la%jges, 
Metanajl<e,Dacia, région  prochaine  de  Thrace:Lesdeux 
Myftes,à  fçauoir,fuperieure,&  inferieure  : La  Thrace, 
en  laquelle  ejl  Conélantinoble , & plusieurs  autres  villes 
de  renom.  JP  la  dtxiefme,  Macedoine,  Epirm,  a pre- 
fent nommee , Albanie  : . Æchaie , Pcloponnefe , a prefent 
nommee  la  Moree  : & l*  bonne  & fertile  Isle  de  Can- 
die,,iadis  appeüee  Crete  la  menteufe,tefmmngfamél  Paul: 
Crctenfes  femper  mendaces,  malæ  beftiæ,&  ventres 
pigri. 

l a fécondé  partie  efl  .Afrique , deferiptepar  lediâ 
Ptolomee  en  fon  quatriefme  Hure  en  quatre  tables , iaçoit 

k / quelle 
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quelle  fait  pim  grande  que  l'Europe,  mai*  non  tant  habi- 
tee.  aC la  première  tableront  les  Mauritanie;  fa feauoir 
Tingitana  Cp  Cafanenfis , qui  a prefent  font  nommées 
Barbarie.  j[  la  fécondé  ejl  Numidie  neufue , en  laquelle 
efloit  Carthage  7 utile  de  grand  renom v ^4  la  troifiefme y 
Cyrenaica  , qui  ha  eflé  diéle  Pentapolu  , k caufe  des  cmq 
cités,qui  y font  <lBereneice,ACrfinoë,Ptholemaide,  ^fpol- 
lonia&  Cyrenee)  Egypte  MarmartqucyLibyey&The~ 
bais,  aC  la  quatriefme  les  deux  Ethiopies , l'vnefoub* 
l Egypte,^  l’autre  fiubpj'equinoélial. 

l a troifiefme  partie  du  Monde,  laquelle  ejl  trcp  plus 
grande, que  nulle  des  autres, ejl  l’Afe , laquelle  ejl  defcri- 
pte  par  Ptolomee  au  cinquiefme,fixiefme,  CP  feptiefme  li 
ures  de  fa  Géographie  , en  douze  tables.  Ai  la  première 
table , ejl  Btthynie,  région  de  la  petite  t Afie , contraire  a 
Thrace  :par  aucuns  appellee  Pontos  ( auquel  Ouidefut  en 
exil)  Lycie,Pamphilie,Galatie  ,par  le pafédiàle  Gallo- 
grecia , pour  caufe  que  les  Gaulois  -, venans  d'Europe  l'ont 
habitee.La  petite  Arménie, CP  Ctltcie . la  fécondé,, ejl 

Sarmatia  Âjîatica.  ,A'la  troifiefme  Colchis,lberie , Alf- 
bame  , laquelle  on  penfe  a prefent  eflre  fubieéte  au  Turc . 
La  grande  Arménie.  A la  quatnejme  Cypres,Syrie,CP 
fes  parties  , en  laquelle  font plufieurs  Villes,  Montaigne s, 
Fleuues  , comme  Eufratés  , CP  autres  chofes  de  renom, 
Phemcee,Iudee,P aleüine,et  curua  Syria,  les  deuxAra- 
bies,afauoir  la  de  fer  te , CP  lapierreufe,  Mejôpotamie, 
CP  Babylone.  A la  cmquiefme,Ajfyrie,Sufiana  Média, 
Perfe 
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Perfe,Parthie , & Car  mante  la  deferte.  jC  lafixiefme, 
Arabie  l heur  eu fe,&C armante  la  cultiuee.A  la fepttef- 
me,  Hyrcanie, Margiana  la  fertile,  en  laquelle  _ Alexan- 
dre seélonant  de  yeotr  cepes  de  lignes,  lefquelles  à peine 
deux  hommes  pouuoyent  embrajfer,  CT  les  r a, fins  conte- 
nir en  rondeur  deux  coudees , la  il  edi  fa  la  première  A- 
lexandrie:  Baclnana  très  fertile, en  laquelle  efoyent  mil- 
le -villes,  Sogdiana,  a laquelle  „ Alexandre  edtfala  tierce 
Alexandrie, pour  tefmoignage  de  fes  pérégrinations , Sa- 
xe,& Scythie, dedans  le  mont  Imam.  A la  v 1 1 1.  Scy- 
thie, dehors  le  mont  Imam, CT  Serica.Ala  i x.Aria,Pa 

ropanfade,Drangiana,Arachofia,Gedrofta,pour  le  tour 

d’huy  Royaume  de  Tarfe.  A la  dixiefne , Indie , près  le 
fleuue  GangesA'la  x i Jndte,hors  G anges, & l*  région 
des  Sinares.Et  àlaxi  \.<CT  derniere, liste  Taprdbana. 

Telle  ef  la  defcription  des  parties  du  mode, félon  le  tref 
excellent  Ptolomee,CT  les  autres  ancies  Géographes -.de- 
puis lefquekijie  sefgueres  trouué  terre,  dicle  conttnens, 
tant  deça,q  delà  l’equinoélial, excepté  ^ me  appellee  Ame 
rique,de  laquelle  ne  fommes  encor  es  bien  affeurés  : d Isles 
plufieurs,  lefqlles  te  tais  a caufe  de  briefuetê.  L’ Amérique 
( laquelle  ef  appellee  l’Ameque)te  defcnray  fuccinâemet, 
fuyuat  la  metode  de  Ptolomee,n  ayant  egard  a tous  ceulx 
qui  ont  nauigé,  CT  pour  Ie  tourd  huy  nauigent  à intention 
feulemet  dttraffiquer, ou  guigner, et  d’icelle  parlet  obfcu- 
remet, tellement  qu  il  fouit  prefque  deuiner  ce  q par  eurs 

fomes  yeulent  dire.  L’ smenque  nom  ef  Occidetale,CT 
J à,  Mer 
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Méridionale  : Les  parties  pim  prochaines  de  nom,®*  de 


l Eqmnoclidfont  les  Canibales.Les  parties  pim  Meridio- 
nales [oublie  cercle  de  Capricorne , font  ceulx  du  Brefil 
e t tenddtplm  oultre  -vers  le  Pôle  antar tique  (foubx 


trionale  ,eft  la  région  nommee  Panas , cW  pr0- 

jrne  eft  Danana.  En  icelle  Amérique  ejl  lePeru , la 
aejcriptton  de  laquelle, & deplufieurs  autres, qui  ont  eflé 
tromees  depuis  le  temps  de  Ptolomee,ie  lairray  pour  abre 
Manon  de  mûre  matière.  Et  pour  ce  qu’en  celle  matière 
ej  requife  l intelligence  des  longitudes , ® latitudes  , la 
plupart  defquelles  ont  efté  obferuees  ® redgees  en  ta- 
bles par  Ptolomee , comme  ia  eftprediél  d’icelles,! ay  mis 
tey  7 m extratél ftmmaire , ® ce  pour  ton  fmlavement, 
lequel  te  feruira pour  congnoiüre  de  combien  de  devrés 
les  cites  principales,®-  lieux  ciremuoy fins, tant  de  noftre 
Europe, que  des  autres  parties  de  la  terre,difient  par  leur 
cercle  méridional, de  l’equinoélial.  Et  combien  de  degrés 
le  cercle  méridional  clefdiéles  cités, -vers  l’Orient, ou  Oc- 
cident,en  l’eqmnoclial,  diéle  du  cercle  méridional  des  if- 
les  fortunées, dequoy  t’ay  faiél  mention  en  la  pave  79.  cha 
pitre  x x 1.®  en  cefte façon  le  temps, ou  degrés  des  nom- 
bres ont  eflé  prins,  dont  les  premiers  montrent  les  longi- 
tudes, ® les  derniers  les  latitudes , comme  le  tout  pmr- 
ras  yeoirpar  les  tables  fequentes. 


vn  méridien)  eft  la  région  des  Geans.Et  à la  p 
dentale,®  pim  loingtaine  de  nom, approchant 

noéltal,  comme  les  Canibales , excepté  quelle  e 
îriondlp  . p fl  J*  1 1 S , 1 
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Tables  pourtrouuer  les  longi- 
tudes,^ latitudes  des  lieux  &>Cvib 
les  principales  de  l’Europe, 
Afrique,5^  Afi'e. 
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DE  L’EVROPE. 

Noms  des  lieux 
& yilles. 

Longitude. 

Latitude. 

Degrés  . 

Minutes, 

Degrésy\Minu. 

Ibernieyou  Irlande. 

Manapia 

Eblana 

*3 

14 

30 

S 8 
/ 9 

40 

30 

Rhxba 

Iuernis 

12 

II 

S 9 
/8 

4/ 

10 

Angleterre^  Efcoffe. 

Londres 

Caturdâonium 

20 

20 

/ 4 
/8 

Eboracum 

Edenburob 

O 1 

20 

2? 

1/ 

S7 

/ 9 

20 

20 

des  espaignes, 

Betice. 

Granade 

Corduba 

II 

9 

40 

37 

38 

<*■% 

Seuil 
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Noms  des  lieux 
& miles. 

■ Longitude. 

Ldtitude. 

Degrés  | Minutes, 

Degré: 

f Minutes 

Seuille 

7 

1/ 

37 

S 0 

FornucU 

S 

30 

38 

30 

Lufitanie^ou  Porrueal. 

O 

Ltsbone 

/ 

IO 

40 

Emerida 

8 

39 

qo 

Tarraconenfis. 

Cartago  nuebu 

12 

1 if 

37 

/ 6 

Turraçond 

1 16 

1 20 

40 

40 

Bdrfelona 

17 

if 

4 1 

Cajielld  de  pur. 

18 

4/ 

42 

20 

lAftorga 

9 

30 

44 

Vallddolît 

10 

1 0 

42 

Buroros 

O 

12 

43 

40 

Briuiefcd 

I 2 

43 

Ciuddd  Redl 

1 1 

42 

fO 

Sor'td 

13 

30 

42 

4/ 

Toledo 

10 

41 

Vulentid 

14 

T 

39 

Sdrago^a 

14 

If 

4i 

30 

Pamplond 

1/ 

43 

4/ 

Girond 

1 6 

f 0 

42 

40 

Mdgo 

1 7 

30 

39 

1° 
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Noms  des  lieux 

Longitude, 

O 

Latitude. 

& miles. 

Degrés 

Minutes, 

Degrés  | 

| Minutes 

Varies 

17 

20 

4P 

lf 

Bayeux 

20 

1 0 

yo 

20 

Gaule  Belgique. 

< 

Cale ^ 

22 

AS 

/3 

30 

ofrras 

22 

3 0 

Beauuois 

zz 

30 

/i 

30 

Teroane 

23 

20 

/2 

yo 

Cambray 

22 

1/ 

10 

jCmiens 

22 

30 

/I 

30 

Tortiay 

2/ 

if 

/I 

40 

Rouen 

22 

40 

/o 

Soijjons 

23 

3° 

48 

S° 

Reims 

23 

4/ 

48 

30 

Treues 

26 

4P 

iO 

Met\, 

2/ 

30 

47 

20 

Tule 

26 

3.0 

47 

Nancy 

2/ 

/ 0 

46 

40 

Gaule  Narbonoife. 

Montpelier 

22 

1/ 

42 

40 

jÇyorues  mortes 

22 

30 

42 

AS 

Entrée  du  Rof- 

22 

3° 

42 

40 

ne  en  lit  mer 

Lac  de 
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Noms  des  lieux 

Longitude. 

Latitude . 

£7“  -villes. 

Deprés 

cz> 

Minutes > 

Degrés  \ 

Minutes 

Lac  de  Geneue 

[ortie  du  Rofne 

*7 

IJ 

47 

IJ 

Marteo-ue 

-3 

30 

43 

Marseille 

24 

30 

43 

6 

Toüon 

24 

JO 

42 

JO 

Rojîillon 

T9 

4/ 

42 

Tholoufe 

20 

30 

44 

i IJ 

Cajlres 

21 

IJ 

44 

1 

Carcajjone 

20 

43 

30 

Befiers 

21 

30 

43 

30 

Narbone 

21 

42 

Nîmes 

22 

43 

jLuwnon 

o 

23 

43 

■fo 

(ries 

zz 

4/ 

43 

40 

Montelhtmar 

23 

30 

44 

Valence 

23 

30 

44 

2 0 

Vienne 

23 

20 

4/ 

Grenoble 

23 

44 

3° 

La  grande  Germanie. 

jùnajia 

3i 

30 

JI 

30 

Lupia 

34 

30 

J2 

AS 

Wttenberg 

37 

30 

/2 

2 O 

Nurenberz 

■ JP 

3i 

30  . 

49 

l 


î<5z  C O N T I N V A T I O N 


Noms  des  lieux 

Longitude . 

Latitude. 

& -villes. 

Degrés 

Minutes , 

Degrés 

Minutes 

Cafurgvs 

39 

S 0 

10 

Cracayy 

42 

40 

/i 

30 

JJlsle  de  Scan - 

41 

30 

/8 

die . 

Rhætiæ.partie  de  Sueue. 

Rockenburg 

3° 

46 

40 

Brigdntium 

30 

46 

Vindelicia. 

Rdtifîxme 

3a 

if 

47 

10 

Jtutf\>urg 

32 

30 

4(5 

NoricOjà  prefent  Bauiere. 

^fredate 

3/ 

47 

luliü  Carnicum 

34 

30 

4/ 

30 

Pannonie  fuperieurejArchedudic 

d’Auftridie. 

Vtenrtd 

37 

4/ 

46 

20 

Bettd 

37 

40 

AS 

30 

Sacarbantia 

39 

30 

47 

Emona 

3^ 

30 

4/ 

20 

Prœiorium 

40 

AS 

46 

Mdvrimd 

: O « 

41 

46 

0 1 

Noms  des  lieux 

Longitude . 

Latitude. 

inities. 

Degrés  | Minutes > 

Degrés 

Minutes 

Pannonie  infei 

rien  retour  le  iour- 

d’hny  Hongrie. 

Bude 

42 

47 

Belgrade 

4/ 

44 

30 

Serbinum 

42 

20 

46 

30 

Sirmium 

44 

/ 0 

4/ 

IllyriSjOu  Sclauonie. 

ladera,ou^ara 

4- 

43 

4 s 

Salonct 

45 

20 

43 

10 

Epidaurtts , ou 

44 

40 

42 

2 0 

Ratifia 

' - 

Sidrona  S.Hie 

43 

3° 

44 

3 0 

ronymi  patria 

Italie. 

Nice 

28 

43 

26 

Genoua 

30 

42 

/O 

Napoli 

40 

40 

36 

Milan 

30 

4° 

44 

1/ 

Florence 

33 

f6 

43 

Luca 

33 

43 

20 

Pift 

33 

30 

42 

4 JT 

Siene 

34 

20 

42 

30 

I 2 
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Noms  des  lieux 

Longitude. 

Latitude. 

& utiles. 

Degrés  j Minutes , 

Degrés  j Minutes 

Rorna 

36 

40 

41 

40 

Cdpua 

40 

41 

1 0 

L’isle  de  Corfegue. 

Palld,cité 

31 

20 

39 

20 

Syracufdyport 

31 

2 6 

39 

z6 

Vdlend 

31 

30 

40 

6 

Mariant 

31 

20 

41 

40 

L’isle  de  Sardaigne. 

Caller 

32 

30 

36 

Sufdei 

31 

J- <5 

36 

40 

Tunis  Bijjonis 

30 

1/ 

38 

/O 

Guruüis  noua 

30 

30 

37 

20 

Sicile. 

Ltlybxum 

37 

36 

Syracufi 

39 

36 

Catdma 

39 

36 

37 

40 

Sejrejîa 

37 

1 0 

36 

30 

Sarmatie  de  TEurope. 

Tamyracd 

/ 9 

2 O 

48 

30 

Nduhdrum 

3-8 

30 

fo 

Olbid 

S7 

49 

Ordefftts 

n 

48 

30 

DE  L E V R.  O P E.  1 6f 


Noms  des  lieux 

Longitude. 

Latitude. 

& ' villes . 

Degrés  j 

Minutes, 

Degrés\Minutes 

Taurica  Cher fonefus, petite 
Tartarie. 

Theodofia 

PanticMœa 

63 

64 

40 

47 

47 

20 

f~6 

Iazyges  Metenaftæ. 

Gormanum 

43 

40 

48 

U 

Furtarca 

44 

40 

40 

Dacie. 

Saltnx 

49 

1/ 

47 

1 0 

Cron 

47 

/O 

4/ 

1/ 

Deux  Myfies  fuperieure,& 
inferieure. 

Rhetiana 

49 

43 

30  1 

Scupi 

48 

30 

Az 

30 

odejjm 

SA 

/O 

4/ 

0 

Oefcm 

J"’1 

0 

40 

Thrace. 

jCenos 

/ 3 

1 0 

4i 

30 

polonia 

S 4 

/O 

44 

î° 

Byxdntntm,ou 

Conflantinobk 

S6 

43 

6 

l 3 
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Noms  des  lieux 
& ' villes . 

Longitude. 

o 

Latitude . 

Degrés 

Minutes, 

Degrés  Minutes 

Verintm 

S A 

SO 

Az 

20 

Nicopolvs 

/2 

30 

43 

30 

Cherfonefiis. 

Elctm 

74 

3° 

40 

47 

Sejlus 

SA 

4i 

1/ 

Macedoine. 

Dirachium 

AS 

40 

So 

TheJJalonica 

49 

/O 

40 

20 

S campes 

AS 

AS 

4° 

20 

Amphiopolis 

S o 

4i 

30 

Heraclea 

47 

40 

40 

40  - 

Larijjà 

SO 

39 

I O 

Epirus,ou  Albanie/oubz  l’Empire 

du  1 urc. 

Ntcopolts 

47  1 

1 36 

37 

S 6 

Ambracia 

4s  | 

1 

38 

20 

Cor  cira  , Isle 

AS 

40 

37. 

4f 

Cephalenia 

47 

40 

37 

10 

Achaie,proprement  appellee 

. 

Grece. 

Megara 

S 1 

37 

26 

.yftbene 

AS 

37 

if 

t»  E h E V R-  O P i.  167 


Noms  des  lieux 

Longitude. 

Latitude. 

&'  villes. 

Degrés  | 

Minutes, 

Degrés\Mwutes 

Peloponnefe,à  prefent  nommee  la  Moree. 

Mefern 

49 

If 

ss 

ÏS 

Corxntm 

fi 

If 

36 

S 6 

Tcgea 

49 

S 0 

36 

20 

jfrgos 

/X 

20 

36 

If 

Lacedœmon 

fo 

1/ 

3/ 

30 

Oenoè 

2 0 

3 6 , 

AS 

Candie. 

Caméra 

SS 

1 0 

t 

SS 

20 

Cifamus 

Si 

18 

SA 

f O 

Polyrrhenxa 

s* 

20 

SA 

AS 

jfytena 

SS 

SA 

S 0 

jPrtacxna 

SS 

6 

SA 

AS 

S 4 

SA 

S6 

Gortyna 

/ 4 

1/ 

SA 

S 0 

Gnoffrn 

SA 

/o 

SS 

Iflesen  Candie. 

Letoa 

S 4 

30 

SA 

10 

Dia 

SA 

3° 

SS 

40 

Claude  la  cité 

sn- 

30 

SA 

O 

Porto  Gabofo 

kcytos,en  Mélos 

1 -f  4 

y 1/ 

30 

l 4 
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Noms  des  lieux 
& ' villes . 


Longitude, 
Degrés  j Minutes, 


Latitude . 
Degrés  j Minutes 


D £ L’  A F R r Q^y  £. 


Les  Mauritanies. 


ïï/g# 

Zilia 

6 

6 

30 

30 

3/ 

3/ 

/ 6 
10 

Lixa 

Volubilis 

6 

8 

4/ 

1/ 

34 

33 

30 

40 

Cdrtenna 
Iulia  Cdfdred 

T4 

1 7 

3° 

0 

33 

33 

40 

20 

S aide, royaume 
a Barberouffe 

22 

32 

30 

Opptdium 

Zuchdbdri 

i 6 

if 

/O 

, 

32 

32 

O O 

4"  4 

Numidie  neufue,ou  petite 
Afrique. 

Tabraca 

Ityca 

3i 

33 

If 

40 

1 32 
32 

2 O 

4/ 

Grad  Cartuge 
yAdrumentum 

34 

36 

-''O 

40 

3* 
3 2 

20 

40 

Leptts  grand 
Cirtalulia 

42 

26 

/O 

3 1 
31 

40 

20 

Siccia  Veneria 
Vthina 

30 

34 

30 

1/ 

30 

31 

/o 

20 

DE  LAFM  Q _V  E.  I6p 


Noms  des  lieux 

j Longitude. 

Latitude. 

villes. 

Degrés 

Minutes  \ 

Degrés  | Minutes 

Thyfdms 

37 

S 0 

32 

Minix 

39 

30 

31 

2 O 

Cojiira,Isle 

37 

2 O 

34 

20 

Malte, Isle 

28 

AS 

34 

40 

Cyrenaica. 

Bérénice 

47 

AS 

31 

2 0 

c Àrfinoé 

48 

40 

31 

20 

Tolometa 

49 

6 

31. 

10 

^ époüonia 

fo 

1 0 

31 

40 

Cyrene 

S 0 

31 

2 0 

Rhctoyt 

49 

40 

31 

Marmanqiie  auec  l’Egypte. 

Cherfonejm,g. 

S* 

31 

40 

Paretonium 

S7 

3* 

1 0 

Alexandrie 

60 

50 

31 

Memphis 

61 

S° 

29 

/o 

PtolomaiSyher. 

Si 

f°  .. 

27 

IO 

Jfp oümisgran 

6l 

fo 

TA 

30 

de  cité 

Babylon 

62 

1/ 

30 

Dios,ou  louis 

22 

2/ 

3.0 

i S 
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Noms  des  liem 
& 'villes. 

c Longitude . 

Degrés  j Minutes 

Latitude. 

> De  rrés  I Minutes 

Libye  intérieure. 

^Aumale 

Thamodocana 

IO 

23 

23 

17 

j 

Garama 

Gira 

43 

36 

12 
i 8 

1 30 

Ethiopie  foubz  Egypte. 

«. Admis 
Dire 

67 

74 

30 

I I 
I I 

| 40 

Mojylon , lieu 
de  marché 

79 

9 

lAromata,  lieu 
de  marché 

«3 

1 

1 6 

Barbaricus  finus. 

Serapioms , 
port 

47 

... 

3 I 

t Aujtrar 
lis. 

Napata 
Premi s,  grade 

6s 

62 

20 

17 

1/ 

L’ifie  de  Meroë. 

Meroe  j 

Coloépalm  j 

61 

69 

30 

i ü 

' 

2 0 

Cité  de  Coloe 
-Majrorumjsle 

62 

68 

1/  J 

■î  ! 

1/ 

CONTINVATION 


i^oms  des  lieux 
e'T  ailles. 

Longitude. 
Degrés  f Minutes, 

Latitude. 

Degrés  1 Minutes 

-Lycie. 

Pdtara 

\Ahdriaca 

Il 

30 

/O 

36 

36 

20 

Cialatie. 

oincpe 
<- dmifhs 

63 

6/ 

/O 

44 

43 

6 

Méditent 

Pejjemts 

62 

61 

40 

42 

41 

3o 

yAhtîochia^if 

ifkura 

62 

63 

30 

/O 

os  00 
<ri  cr> 

40 

Pamphihe/urnommce  Mopfopia. 

ôtaa 

Termeffws 

63 

6 2 

2 0 
IO 

36 

37 

20 

T/ 

Pero-e 

.Aï^endw 

62 

62 

1/ 

// 

36 

36 

/ 6 
3 0 

Cappadoce. 

Thermjcyru 

Trape^onde 

66 

70 

20 

4/ 

43  | 
43 

6 

6 

La  petite  Arménie. 

Sataia 

Nicopolis 

69 

69 

3°  | 

42 

41 

IO 

40 

Me  literie 
Comund  cappa. 

71 

68 

-Il 

39 

38 

30 

Colchis. 


La  grande  A rm eni e. 


JPYmdUYld 

76 

40 

42 

■>'4 

| Thoftia 

74 

20 

49 

fo 

Noms  des  lieux 
grailles. 


Longitude . 
Degrés  ( Minutes > 


Cilitie.pour  le  iourdhuy  Arménie. 


Sarmatie. 


Hermonajja 

Oenanthid 


Diojcurid 

Ploiflonie 


Iberie. 


Albanie  par  fois  fubie&e  aux  Perfes, 
Macedoniens,&  Romains. 


Ldtttude. 


Degrés  ! 


Mdlo 

.jfddnd 


Tdrjos  ypdis  de 
S.Pdul 


Tanats 

Ndudris 


^Artdmjjd 

^Armdfticd 


Getdra 

Chdbdld 


î 74  CO  N TlNVATION 


Noms  des  Lieux 
& ' villes . 

Longitude. 

o 

Ldtttude. 

Degrés 

■ j Minutes  y 

Degrés 

Minutes 

Mrtemita 

7» 

40 

40 

3° 

Swudïid 

71 

3o 

38 

Cvpres, 

Pdpbos 

64 

30 

3/ 

Fdmap'oufte 

r S 

66 

40 

3/ 

30 

yAmdihm 

6/ 

4/ 

3/ 

^.Æcdmds 

64 

10 

3/ 

30 

Syrie. 

Ldodiaa 

6 8 

30 

3/ 

6 

Tyrm 

67 

33 

2 0 

lApumid 

7 0 

34 

4/ 

Damas 

69 

33 

PaidlmedeSy 

rie.appdlee  ïudee. 

Cœja.Strdtoms 

66 

1/ 

32 

30 

loppejdphd 

6/ 

40 

32 

6 

Hierujdlem 

66 

31 

40 

Emdm^ouNic . 

6/ 

4/ 

31 

4/ 

A rabie  petrea. 

Petrea 

6 6 

4/ 

30 

2 0 

Modaba 

68 

j?o 

30 

4/ 

Mefopotamie. 

Nicephonum 

73 

6 

3/ 

20 

Seleucid 

79 

2 ° ’ 

_ 3 / 

40 

Noms  des  lieux 

Longitude. 

Latitude. 

& -vides. 

Degrés 

Minutes , 

Degrés 

1 Minutes 

Edejja 

72 

30" 

37 

30 

Carrai 

73 

20 

3<5 

1 0 

Arabie  delerte. 

Sabe 

73 

33 

Erupa 

72 

3o 

3i 

ir 

Babylonia. 

Babylon 

79 

l ^ 

Or  chou 

78 

3 0 

I 32 

40 

Aflyrie. 

Ninut,  Nimue 

7« 

3°  1 

1 40 

^Arbela 

8 r 

20 

..v  1 

1 T. 

Media. 

CyropoLs 

8 f 

30 

41 

40 

Caffrie, porte 

94 

37 

Europus 

93 

40 

30 

40 

Ecbdtdnd 

88 

37 

4 T 

Sufiana. 

Sujet 

84 

34 

1/ 

Tctridttd. 

82 

32 

Perte. 

Perjepolu 

9 1 

33 

20 

^Ardea 

88  - 

’ 

32 

'■•30 
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Noms  des  lieux 

Longitude. 

Latitude. 

&*  ' villes . 

Degrés  [Minutes, 

Degrés  ] Minutes 

\Axmu 

*7 

4/ 

33 

/o 

Corra 

91 

20 

31 

40 

Parthia. 

■ Hecatompylon 

96 

37 

/O 

Taftache 

99 

36 

2 O 

Car  manie  la  d eferte. 

Arabie  Pheureufe. 

Badeo 

70 

20 

1/ 

\Pundi 

72 

30 

1 6 

30 

\Arabia, marché 

80 

il 

30 

Rhabana,  récria 

87 

22 

Sabe 

76 

13 

Diofcoridis 

86 

40 

9 

30 

Carmanie  cultiuee. 

\Armu^a 

94 

30 

23 

30 

Carmanayre g. 

100 

29 

Hyrcanie. 

JfmaruÇa 

96 

30 

39 

f O 

Hy  y canut  met . 

98 

40 

Margiana. 

^fntiochia 

106 

40 

10 

Nijmt 

IO/ 

If 

41 

40 

DE  L A S I E. 


*77 


Noms  des  lieux 
&•  r villes . 

Lormtude . 

n 

Latitude . 

De  ?ré s | Minutes , 

Degrés  \ Minutes 

Baftriana. 

Charracbarta  1 
Ebuflm  recda  j 

m 

108 

20 

44 

4i 

1 0 
20 

Battra  rejeta 
Maracanda 

il  6 
112 

4 1 
3 9 

IT 

Sogdiana. 

Drepja 
c Alexandrie 

120 

122 

! 4/ 
l 41  j 

Sacæ. 

Scy  thie  dens  la  montaigne 
Imaus. 

Aj pabota,cité 
Dauaba 

102 

104 

44 

4/ 

Scythie  hors  la  montaigne 
Imaus. 

j£uç$acia 
ijjedon,  Scyth. 

4 0 
4 ^ 

49 
3 7 

20 

1/ 

Serica. 

Sera  metropol. 
Ottorocora 

177 

1 6f 

1/ 

38 

37 

3 <5 
1/ 

Drofache 
iffedon,  Serica 

167 

162 

40 

42 

4/ 

3o 

m 


Noms  des  lieux 

Longitude. 

c*> 

■ '^iHÉT-l  ,-Tf 

Latitude . 

& ■ yiVi.es . 

Degrés  ! Minutes, 

Degrés  | Minutes 

Aria. 

^Alexandrie 

1IO 

| 36 

Mrie,  cité 

10/ 

1 Sf 

Paropanifade. 

Nauhbts 

ii  7 

If 

50 

Carura 

11 8 

J J 

3f 

Drangiana. 

Prophthdfid 

IIO 

J* 

20 

^friafpe 

108 

40 

28 

40 

Arachcfia. 

jllexandria 

114 

31 

lArttchotm 

118 

30 

2 O 

Gedrofia. 

Cuni 

I I O 

27 

Mufarnct 

H/ 

27 

3 0 

Parfis 

1 0 6 

30 

23 

20 

jPrb'it 

10/ 

20 

23 

30 

Indie  dens  Ganges. 

Cahçhut 

112 

17 

Nitra,  marché 

11/ 

30 

I 4 

40 

Curula,  autour 

128 

J 6 

d’huy  royaume 

DK  L A S I E, 
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Noms  des  lieux 
& "filles. 

Longitude. 

Ldtitude. 

Degrés  | Minutes, 

Degrés 

0 

Minutes 

Contacojtyla 

134 

30 

11 

30 

Coddura 

13/ 

11 

20 

Palura , cité 

136 

40 

h 

30 

Orïx<t,att 

14/ 

18 

30 

Cdrndjd 

120 

34 

I / 

Bucephdla 

12/ 

30 

30 

2 Q 

Rarajjk 

123 

2 6 

Oxene 

117 

20 

Sdveàd 

O 

133 

23 

30 

Gange,  régit 

146 

19 

1/ 

Indie  hors  Ganges^appellee  la 

' '•  . X 

- 

petite  Indie. 

Baracura 

1/2 

30 

16 

Berabonna 

1// 

30 

10 

4° 

Tdcold 

1 60 

1/ 

4 

x/ 

Bdlongd 

1 67 

30 

7 

Sines. 

Cdtticrdrd 

O 

177 

Aujîrdlis 

8 

30 

SdYdtd 

1 8 0 

Auflralts 

4 

L’isleTabrobana. 

Mociuta,  port 

128 

il 

20 

tresbon 

rn  z 
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Noms  des  lieux 
' villes . 

Longitude. 

Latitude . 

De ?rés  Minutes , 

Degrés  Minutes 

Maaoram  - 

O 

mum 

127 

7 

20 

La  cité  de  Nu 
barte 

121 

40 

jouk^l’equi- 

nocitd. 

Talacony  lieu 
de  marché 

126 

20 

II 

40 

Hodocacitéàla 
partie  auftrale 

123 

2 

Dmyfhou  ci- 
té de Bacchws 

130 

I 

: 

30 

Dagana  cité fa 
créé  a la  Lune 

12  6 

2 

FIN  DES  TABLES. 


i8 1 

apres  auoir  déduire  les  parties  de  la  terre, conte- 
nues en  notre  Miroir , refie  a prefent  'venir  a la  prati- 
que diceluy , laquelle  te  fera  facile , fi  bien  as  entendu  la  - 
doélrine  des  cercles > de  clair  es  a la  page  i y i.chapitre 
troifiefme.  Et  pource  que  la  fgure  efl  très  neceffaire  en 
toutes  chofes , qui  requièrent  dcmonflration , icelle  tay 
icy  mife  auec  toutes  fes parties , qui  font  quatre , dont  la 


première plus  inférieures ft  le  Miroir  su  rnape  mon- 
de , laquelle  doit  efre  appliquée  a la  concauité  de  l\\flro - 

m 3 labe. 


labe,  comme  les  autres  tables  : & par  deffm  toutes  icel- 
les » quand  m s en  yeult  femir-.gÿ*  fur  iceluy  Miroir 
ïxranea,  fur  Wranea  la petite  Roue  fa  laquelle  font 
marquées  les  24.  heures  auec  la  ligne  de  My- 
di,  & par  dejfws  tout, l’index  ou  réglé, 
à laquelle  font  marqués  les  degrés 
de  la  latitude  Méridio- 
nale,ou  Septen- 
triona- 
le. 


i83 


LA  PRACTldVE 


D y MIROIR  D V 
monde* 

l 


Pour  trouuer  l’afsiette  d’vne  chafcune  reei 


on. 


Cite, ou  lieu  circonuoyfin,  au  Miroir  du 
Monde,  chapitre  j. 

A C H A N T par  les  tables  anté- 
cédentes la  longitude  latitude 
du  lieu , que  tu  defires,  tiens  la  ligne 
I fiduciale  de  l’Index  du  Miroir  ,fur 
\le  bort  de  ton  Mélrolabe , au  droiâ 
de  la  ligne  de  Minuiél,  qui  te  ferui- 


ra  a ce  lieu  pour  Mydt,  et  tourne  la  table, ou  Miroir,  iuf- 
quesàce , que  tuayes  mys  pareil  degré  de  longitude  (le- 
quel trouuer  as  noté  au  cercle  de  Capricone  ) foub^  icelle 
ligne  ; ce  faiél  regarde  a la  latitude , laquelle  compteras 
par  les  degrés  notés  a la  ligne  fiduciale  de  ton  Oftenfôr, 
depuis  l Equinoélial,  iufques  au  lieu  que  tu  de  (1res  : car  Jî 
icelle  eft  S eptentrionale , fera  dens  le  cercle  Equinoélial  : 
O4  fi  Méridionale , hors  iceluy , comme  le  tout  t’ha  efié 
prediél.  Et  a la  fin  des  nombres  droiélement  foub ^ la  li - 

m 4 gne 
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gne  defoy,aura , ou  y feras  ynpoinél , qui  te  fignifierct  le 


lieu, que  tu  demandes. 

1. Ayant  trorné  ce  que  demandes , arreéle  ton  Miroir 


Pour  fçauoir  en  quelles  régions,  Isles,3r  Cités, 
le  Soleil,&  autres  Eflroil les , à certains  iours 


gré  du  Soleil , met ^ la  ligne  flduciale de 

\pn  Index,  fur  l’heure  du  limbe  extérieur, 

en  laquelle  tu  yeulx  fçauoir  la  yerticationfloit  deuant,ou 
apres  Mydi,ou  enuiron  mynuiél  : et  apres  arnir  tourné de 
yArdnea  du  ^ odiaque , & mu  le  degré  de  l écliptique, 
fmbxléquel  efl  le  Soleil, precife. ment  foubxja  ligne  fldu- 
ciale  de  l Index , a ceulx  la  donc  le  Soleil  ejl perpendicu- 
lairement fur  leur  chef, au  temps  aflignê , c’e fl  a dire, que 
le  Soleil paffe,  ou  efl  fur  leur  tefle.  Oultre  l\ranea  e fiant 
lors  immobile  te  montrera  les  régions,  fur  lefqueües  les 
Eéloiües  font  perpendiculairement  fur  leur  chef a la  mef- 
me  heure. 

Pour  congnoiftre  fur  quelz,  le  Soleil, vne  fois, 
deux  fois,ou  iamais  fe  meult  fur  leur  chef. 


tout  de  la  cire , a fin  qu’il  ne 


Sc  heures  fe  meuuent  verticalement, 
c H A P.  I !. 


1 ant  arreflé  ton  Miroir  au  heu  de  ton  ha 


c H A P.  III. 


IL 


MIROIR  DV  MONDE.  l8/ 

Lfault  entendre , que  efans  trots  cercles 
prmeipaulx  en  noftre  Miroir , a fçauoir, 
Cancer,Equinoéhal,CT  Capricorne, ceulx 
qui  habitent  foubz^  iceulx , tvn  defquel ^ 
eji  le  tropique  de  Cancer  ,foub%Jequel  efl  la  Getuhe,  les  Getulic,^ 
^/Crabes, les  Mahometiües ,CT  autres, y ne  fois  tan  le  So - Arabie" 
leilfe  mouuer a perpendiculairement  fur  leur  chef  Et  a 
ceulx  qui  font  entre  les  tropiques , qui  font  les  Ethiopiens , Ethiopie. 
tlsle  Taprobane  y CT  autres , deux  fou,  à caufe  de  ce  ont  TaProbanc« 
deux  eflés,CT  deux  hyuers:mais  leur  hyuer  ejl  comme  à 
ceulx  de  Paris  teflé,  ou  enuiron  (t  entend  à ceulx  qui  ha- 
bitent fôubzjl’Equinoflidl')  car  le  Soleil  ejlant  au  premier 
poinél  dufigne  de  Capricorne ,ou  de  Cancer,  efl  eslongné 
de  leur  ç^enith  enuiron  vingt quatre  degrés , CT  k fem- 
blable  efl  a Paris , ou  enuiron , le  Soleil  efldrit  au  premier 
poinél  du  Jîgne  de  Cancer,  car  il  s'enfilât  enuiron  Vingt 
cinq  degrés , quil  ne  tienne  tufques  a leur  zénith  :par - 
quoyha  eflé  appeüee  la  Zone  inhabitable , CT  intempe - 
ree,pour  le  reffieil  de  la  noftre  qui  ejl  temperee,mais  elle 
efl  trouuee  habitable , CT  merueilleufement  bonne , CT 
fertile , comme  plus  à plein  tu  fouiras  veoir  par  les  Jfu- 
iheurs,CT  modernes  Géographes.  Ceulx  qui  font  hors  les 
tropiques  (comme  efl  noftre  climat,  CT  autres)  n auront 
jamais  le  Soleil  verticalement.  Cefle  réglé  efl  très  veri-  Rcglc  trcsvc 
table  ,fi  la  latitude  d aucun  heu  excede  vingtquatre  de - ritablc- 
grés, que  le  Soleil  nepaffera  iamais  fur  leur  %enith.  Par - 
quoy  errent  ceulx  qui  difent , que  les  habit  ans  de  Hieru - 

m s falem 


iSé  LA  P R,  AC  TI  QJX  E D V 

falem  n’ont  point  d'ambre  à mydi  ,pour  cattfe  que  le  So- 
leil ejî  perpendiculairement  fur  leur  chef,  qui  ejl  contrai- 
re a raifon  : car  Hier ufalem  ejl  à la  latitude, Septentrio- 
nale de  ^zAegrés,  ou  enutron,  & le  tropique  de  Cancer , 
qm  ejl  la  plu* grande  déclination  ,que  puijje  faire  le  So- 
leil aers  les  parties  Septentrionales , ne  peult  eflre,que 
de  zq.;degres,ou  enuirontparquoy  ejt  chofe  très  manifèjle. , 
que  Hier  ufalem , ny  fes  circonuoyfms , ne  peuuent  efre 
foubxje  zodiaque , l’extreme  partie  duquel  declme  aers 
Septentrion  ( félon  Ptolomee  ) enuiron,  $o.degrés.s'enfuy- 
ura  donc*  que  à ceulx  là,  le  Soleil  ne paffera  fur  leur  zé- 
nith, pour  caufe  qu'il  s'en fault enuiron  hmcl  degrés  , que 
ihyiefoyettt  fiuh%J  écliptique , qui  ejl  la  ligne  qui  diuijè 
la  largeur  d içeluyxodiac  en  toute  longueur  egalement, 
comme  le  tout  t'a  efté prediéj  à l’expofition  de  la  Sphere, 
en  la  page  tz. 

■■  f . • ..  . ; - 1 

P our  lçauoir  quelle  heure  il  eff,  en  quelque  re- 
gion^ou  Cite  en  tout  teüijps; 

c h a p.  I l iî. 

Etzja  ligne  fiduciale  de  l’Index  au  limbe 
extérieur  , fur  l’heure  pour  laquelle  tu  de- 
mandesfçauoir l’heure  de  la  regionyou  au- 
tre lieu, ton  Index  ainfi  arre fié, tourne 
la  petite  roue  des  heures, mfques  a ce, que  la  ligne  de  My- 
di d icelle  , fit  droicîement fur  le  lieu  duquel  tu  ~»eulx 
fçauoir  l heure,  &•  la  ligne  de  foy  de  ton  Ofienfor  te  mon 

jirera 


